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fiv s'éhignant du département de la 
Manâie^ V Editeur de VAnAaaire na 
point abandonné son utile publication. 
Peut-être tnime ^aujourd'hui a-t^elle 
pour lui plus d'attrait guette rien açait 
les années précédentes : elle lui Joumii 
tarU d'occasions de reporter sa pensée 
vers la terre natale, vers les villes où il 
a vécu , vers les cwnpagnes quila par^ 
courues î Quoique r absence de loisirs 
tait forcé à prolonger ses veilles pour 
la continuationd^cet^açail , il regarde 
le ternps qu'il y n consacré comme le 
plus doux de ses fiélasserne^s. . . 

'Ce quil regr^e s ce$t que f ancien 
Conseil général n'mt point jugé un 
êelowrage digne 4«» encouragement 
que n'oni pu obtenir Jesinstamres de M. 
le P rejet. Le noweau Çouse^lmita sans 



doute moins de parcimonie. Proi^isoi^ 
rement , afin d^éçiter de nouçeïîes pertes , 
(a prùdenm exige que f Annuaire se 
compose de moins ât feuilles et se tire 
à moins d'exemplaires. Cette considéra- 
tion A/bit ajourner à Vimnée pmcHûine 
M suite du Mémoire d^ 3t. Pierre Le 
FiHêHré'Mr hsmônamem dràidifues 
du dépnrtemem de ta Mattidie, l'arUûk 
MéÊun et Coubimt, les^ biogmpkies 
diê^éênàe da Paré, ancim député, de 
Duhamel, ancien maire de Cmêtmcés , 
et dd'baron Dàtter^ tNe«fibfe de V aca- 
défiùe fntHçaise, 

La staHstique des vùiés êe ^otnmu^ 
tdcùtiôn dam là lHancàé^ ^pait entnr 
dans ce volame. Elle fera défimimmera 
partifék tékti de tè^- Des mi»i»dans 
la longueur des routes ont été reconnues; 
elles ne seront complètement rectifiées 
que dans le premier semestre ds i834 : 
force a donc été d'ajourner l insertion 
d'uni document que té public pourra 
considérer comme officiel 



T 

Le volume de i835 contiendra, en 
outre j des Tables de comparaison .entre 
les mesures anciennes da département 
de la Manche, et celles qui les remplacent 
dana le aoavean système métxic^. Ces 
Tables , dressées en l'an X , ne sont 
connues que d'un petit nombre de per-- 
sonnes. L' Annuaire , en fes recueillant , 
conservera un traçail très-utile pour le 
présent et très-curieux pour ïaçenir. 

j. ï. 



Falaise^ le i5 décembre i833. 
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En RAT A de la Statistkiue de Vammdis sèment 

de Cherbourg, 

Page 56^ ligne i5 et 16^ Voidrms^ lisez 
Foidries.Ùpie 16, au, lisez Jb. JUgne ao, etnez^ 
lisez ei le uez.^ Page 6o> ligne i , Marvie-le-, 
lisez marrie; les. Ligne 9 ^ des-Trames, lisez 
des Traînes^ ^Pagt 65, ligne ai, JR/çofy-, 
lisez riW/r. —- Page 70, à la 8* colonne, 
KpetU doit être en italiques. — Page 77 , li- 
gne 27 , /7ii5j^^ , lisez poussés. — Page 78 1 IJ- 
gne i4 1 ^'^ t lî^^ ^^* ^ Page 79 , ligne a , 
grais^ YxztT, quais. — Page 80, ligne i , crine^ 
lisez carène. Ligne 19 , ^/^ au Nord, lisez ^^/ 
iVori/. — Page 81 , ligne 24 1 /70if/' commencer^ 
lisez pour ^/z commencer les travaux. — Page 84 * 
ligne m ^ forts, lisez >i»r^. — Page 98, ligne 
3i , pirdes ,Vm^poaces.'^^9i%i^ g&^ figne i, 
fil banque, lisez /^ ^d^/. — Page 97 ^ ligne >i , 
forges. Usez fours. — Page ici , ligne 7^ 
du Couplet, lisez d?5 Couplets. ^ Page io4 » 
ligne 6 , hahitans , lisez habitons. -^ Page 106 , 
ligne 33 , l^mterne , lisez lanterne, — Page. 
108, ligne 17 9 erifini;^ lisez aussi. 
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JAXXIEEL 

D. Q. le a , l|,4 h. 17 m. du m. 
IV. L. ic 9 , ài I fa la M. «il f. 
P. Q. le 18, à a k. 4> m.dv m. 
P. L. le aS , à 10 Ji. Q 01, du a. 

Les joun croissent de 1 k. 3 a. 

t mère Circoncis. 
% jeudi S. Basile. 

3 vetà-Stej^eiinenf4re. 

4 same S. nigoberi. 
5.D. S. Siniéon. 
6 lundi £piPHAKi£. 
7. mard S. Aldric< 
8 merc S. Lucien. 
Q jeudi Ste Maicienif. 

10 vend S. Guillatime. 
ti same S. Hygin. 

13 I D. S. Satyre. - 
i3 lundi Bapt. de N. j$. 

14 mard S. Hilaîie. 
id nerc S. Maur. 
t6 jeudi S. Paul. 
17 vend S. Antoine, 
10 same Chaire S. P. 

■Ha a Jjk &<>^ntest. 
Ipo IdOTÎ -S. Sebastien. " 

21 mard Sic Agnès. 

:ta merc S. Vincent. 

a3 jeudi S* Emérent. 

a4 vend. S. Thimotye. 

25 same Conv. de s. Paul. 

26 D. Sepiuagésime, 

27 lundi S. Julien. 

28 mard S. Jean-Chrys. 

29 merc. S, Franc, de S. 

30 jeudi Ste Bathilde*. 
3i vend Ste Honorine. 
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FEVRIER. 



«Do 

2-0- le i»i I il. ton. «lia. 
lt« L. Ie9j»4k.â6m:4iit. 

jn. d« I. 

a. ^ ». 



». O. le 16, à Q b. 36 
P. £ I«a3,à8li.55 

«de 

'^4ba joMM cvoi•sca^de t k. aga. 

1 «ame S. Ignace. 

2 D. Sexagés, Purif. 

3 lundi Sic Félicité. 

4 mard S. Ëutyche. 

5 merc Ste Agathe. 

6 jeudi S. Vaast. 

7 vend S. Bomnald. 

8 same S. Honorât. 

9 D. Çùinquagésime, 

10 lundi Ste Scolastique. 

1 1 mard S, Séverin. 

12 merc Les Cendres. 
i3 jeudi S. Lidn. 

i4 vend S. Valentîn. 

i5 same ^. Faustin. 

16 I B. Quadragésime, 

17 lundi Site Julienne. 

19 mard S. Sylvain. 
i^ merc Quatre-Temps. 

20 jeudi S» Ëucher. 

21 vend S. Pepjn.' 

22 same S. Baradat.' 

23 2 D.Jiemiruscere. 

24 lundi S. Malhîas. 
15 mard S. Florent, 
afi mrrc S. Félix. , . 
2^ jeudi S. Kesior. 
28 vend S* Bomain. 

NomliCfe,à'Or n. 
Kpacte 20. 

'msmami 
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D. Q. le a* à o h. ii m. ém i. 
N. C leio, i ikIbtS m.doi 
y. O. iei8,ài V4a.<iii«. 
P. C le aS, a 6 h. 
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1* ^ 



Les jour* croiMeat de 1 11. 46 n. 

same S. Aubin. 

3 D. OcuU. 
Unài Ste, Cune^onde. 
mard S. Gasimiir. 
raerc S. Draasia. 
jeudi Ste Colette, 
vend S. Théophile, 
same S. lean de Dieu. 

4 D. Lœlare. 
lundi S. Doclrovée. 
mard S. Sophrone. 
merc S. MaximilicR. 
jeudi Sie Ëupbrasfe. 
vend S. Lubin. 
same S. Longin. 

5 D. Za Passion, 
lundi S. Patrice, 
mard S. Cyrile. • 
merc S* Joseph, 
jeudi S. Nicetle. 
vend N. D, de PiUi. 
same S. Epaphrodite. 

6 O. J^s AameauS, 
lundi S. Pigmcnie. 
mard Annonciation. 
merc S. Ludger. 
jeudi S. Rupert. 
veqd f^endredi -.Saint. 
same S. Eustase. 

D. PAQUES. 
lundi S. Guy. 
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a 
3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 
10 

II 

12 
i3 

i4 
16 

«7 
18 

>9 
30 

at 

1x1 
a3 

^4 

a5 
a6 
27 
ï8 

^9 
tl3o 



AVRIL. 

]>. Q.-le 1 1 à I h. 3a m. de n. 

N. L. le 1 À 4 h. 5o m. da m. 
P. Q. le 17 , & o k. a8 m. du m. 
P. L. le zj , à a il. 46 m. 4a c. 
D.Q. Ic3e,à4k. 43111. dai. 

Le» joari croissent de 1 h. 38 m. 

I mard S. Hugues. 

a merc S. Franc, de P • 

3 jeudi S.'Kichard. 

4 vend S. Ambroise. 

5 same S. Vincent Fetr* 

6 1 D. Quasimodo. 

7 lundi S. Hégcsippe. 
o mard S. Gautier. 
9 merc S. Ëupsyche. 

fo jeudi S. Macaire. 
it vend S. Ëustorge. 
la same S. Zenon, 
i3 a D. S. Justin. 
i4 lundi S. Lambert. 
i5 mard St Crescent 

16 merc S. Paterne. 

17 jeudi S. Anicet. 
t^ vend S. Eleuthhre. 
19 same 3. Paphenucc. 
ao 3 D. S. Marcellin. 
ai lundi S. AnsSmc. 
aa mard Sle Opportune. 
23 *erc S. Georges. 
a4 jeudi S. Sabas. 
25 vend S. Marc. AbsHii, 
a6 same b. Clet. 
27 4 D. S. Anihim>' 
ad lundi S. Vital. 
ac) mard S. Robert. 
3o raerc S. Eulrope. 

Cycle solaire a3. 



Le Printemps commencera le ai Mars, à 2 h. g m. dam. , te tole.i 
eotrant as si^ne du Bélier ^ ce ^ai fait réc^uic^xe du Prîiitem^ 



<tf> 



IbH. 



P. I.. Ie*9» , è-ii ^« M M. A« 



t 

a 
3 

i 

9 

lO 

II 
la 

iS 
i6 

*7 

30 

ai 
a» 
a3 

^ 
a5 

a6 

II 



i«]id- S.Ailhamte, 
sBBie lav.delaSteG, 
5 D« Ste M«nij|He; 

«ira S» i^n 9. Ii« 

merc Sfe Harie £^p. 
jewli AscsNsroir. 
^nd S. G«^{o{r«. 
saiiiti Sv Dioscorfdt.' 
ft i^r S. Hai&crl. 
Iiusdi S Epîphane. 
turd & SêiraiSf 
BKTc S. Pacôme. 
jeudi 8» Isidor. 

sawe Viâie-îeune. 
!►• FENÏÉGOTE 
Imidi S« Yves, 
■»fd & Paul» 

]ti^ 9te Julie. 
v«1lii$. Didiev. 
«amé S. Donatien. 
t lu, ïknrrrÉ, 
tailif}. & Auipisttn. 
mard S« Kvroult. 
merc S. MaAvi«u. 
Kvd9 f ÂTS-Dnu. 
vend S^ Félix. 
saa« S<e PétroBilter 



ItfBI 




P. Q le i4 1 k I k;»4m.dftn. 
P. E. ieat,i8^V.i(»in.d« m 



Bt# ^own* cfflWttM dt ty A 

S a B. S. Pani|>h$l«. 
dr lotidi S. Pot»». 

3 otré SfteCMMe* 

4 meM S. QttMik.- 

5 jeudi' S. Bbnîftice. 
6r i^Mdf S. Panf, év. 
7 same S. iJcarion. 
^ 3 B. Smctl^Ctmri 
9 Inrtt Ste Félicif^, 

loMard S. EvreMwr. 
1 1 mère S. BarM&#. ' 
la jeudi S. Basflfdie; 
i^ tend & Antoine 

i5 ^ D. Ste Modeste. 
i6 tandi S. %r. 
17 mird S. A?it 
19 mère Si^e Maifiie. 
19 jeiAt S^. ^rr. 8k Pr. 
ao Tend S. Mveetre. 
a» aeiit S. Nazatre. 
a» 5 D. %* Péiilh»« 
a3 Idiidi S^e Mairlew 
a^ itHtrd H. de S.J«n-B. 
a5 mvrc Sr Frotter. 
a6 jettdi' S. Babéfctki. 
a^ w#d* 9. liadMas» 
a8 same S^ irénëe* 
39 & B. S. Pierre ef f^ P. 
3o lundi Gom. de ». Paul, 
Iiidictieft Re«i. 7. 









l'Elé-ctnmeaicen le at |ain, èiika^visi.,!» loleii 
entrait au signe de i'EcrcYuse ; et fvi ftil le sol^licc d'Eté. 
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P. Q. le 8,^61». M***"»- 
P.'L. U 16, k tf,li..i»«i.wiQ. 

LefJ0«r«4in]iiicnl de t Ii. i7jb. 

I same LAXOUSS. 
4 ^iH.I^s Trépassés. 
3 lundi â« Marcel. 

nard S. Gfiatfes Bor. 

«ère S.' Vîgor. 

jeudi S. Léonard; 

▼end S. Florent. 

«ame Sainte^ 'ReHqnes. 

!i5 D. S. Théodore. 

luidi S. Martin, p^e. 

nard S. Martin , ér» 

merc S. Rdf. 

Jendi S.firice. 

▼end S. Laurent, 

same S. Main. 

a6D.S. Eucher.* 

lundi S. Grégoire. 

mard S. Odon. 

merc Ste Elisabeth. 

jeudi S. Edmond. 

▼end Présent, de laPf . 

tarae $te Cécile. 

a7D.^.Gîiment 

hind! *$. Chrysogone. 

mard Ste Catherine.' 

nuerc S. Lin. 

jeudi S. Maïîine. 

▼end S.Sosthène. 

same S; Saturnin. 

1 D. "lUptfflf. 



IIÊC£1IPA£. 

P. Q. I« 8 » ik I b. o au. da «. 
P. L. lei8»k51i.Bm.tbm. 
D. Q. le a9, à I h. om. dtt a. 
H. L. le 3o , k 7 k 91 tt. du». 



U»iMndi»i)iwat dt o I1. .aoj«. | 

1 lundi S. Eloi. 

a mard S. Franc. XaT. 

3 merc S. Lucius. 

4 jeudi Ste Barbe. 

5 ▼end S. Sabas. 

6 same ê« Nicolas. 

7 1 B. S. Âmbroise. 
i lundi ConcepHon, 

9 mard SteLéocadie. 

10 merc S. Meféhiade. 

11 jeudi S. Damase. 
- 11 vend S. Sinésius. 

1 3 same Ste Luce. 

14 3 î>. S. GraticD. 
i5 hindi S. Mesmin. 

16 mard S. Adon. 

17 merc Quâtte-Temps, 

18 )«ftdrS.t>atiéii. 

19 fend S. Kemèze. 

20 tamé S. Philogooe* 
ai 4 B.^. loomas. 

21 lundi S. IseiiSrlon. 
a3 maçd Ste Victoire. 
iL merc Vigtte-jiûne, 

25 jeidf IfQEL. 

26 vend S.Eticiime. 

27 same S. Jean ap. éii^. 
«o B. SS. lonocens. 

29 lundi S. Thomas. 

30 mafd S. tNi. 
3i' merc S. S^lfestrè. 
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X'Hiver conBcnceraU 29 décembre, à € b. 44 m.dji.m,,le4^' 
cMnmttt ^« diXa|Â^c ; cc.qvlftftlc «gUOctf 4wer. 
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Ceux qui veulent connaître les divers 
groupes des communes en arrondissemens et 
cantons , peuvent consulter les précédens 
Annuaires. L'ordre alphabétique étant le plus 
commode pour les recherches , c'est lui que 
nous avons adopté dans la nomenclature à 
laquelle sont consacTées les pages suivantes. 
Le Tableau des distances ^ que nous publions 
aujourd'hui, a d'autant plus d'importance» 
qu'il sert de régulateur pour la taxation des 
frais de justice (i). 



(i) Les frais de Toyage se règlent par myrîjmMrcJ et 
demi-royriaraèttes. — Les4ractioQs de 3 oo 9 kilomètres 
sont comptées pour un myriamètrc , et celles de 3 à 7 
pour tm demi-myriainètre. — Xcs nombres i et a au-delà 
du myriamèlTe se négligeât ( Art. 9^2 du décret au 18 jaii 
181 1). 



( 4 ; 

Tableau des distances en myriamèires (i) et ki- 
lomètres de chaque commune (2) du départe- 
ment de la Manche, aux chefs-liiux du canton, 
de V arrondissement et du département , dressé 
en exécution de Fart, 98 du règlement du iS 
Juin i8ii. 

Nota. Le ler nom indique la commune ; le a* le chef- 
lîètt jndiciaire dn cairton ; le 3e le chef-lieu judiciaire de 
l'arrondissement. 

Le ler chiffre indique la dislance de la commune au chef- 
lieu judiciaire dtr canton; le ic la distance de la commune 
au chef-lieu judiciaire de l'arrondissement ; le 3e la dislaice 
de la commune au chef-lieu "judiciaire du départemert. 
' Aprèsun chiffre, m eH par abréviûlioB pour myriamèlrc ; 
k pour kilomètre. 

AcqiiÊVÎlle. Beaumont. Cherbourg. 9 k. — 

1 m. • — 9 m. 3 k. 

Agneaux. Samt-Lo, Saint-Lo. i k. — i k. — 

2 m. 8 k. 

Agon. Saint-Malo-de-la-Lande. Coutances. 

5 k. — I m. I k. — I m. i k. 
Airel. Saint-Clair. Saint-Lo* 5 k:.— i m. 3 k. 

— 3 m. 6. k. 
Atieaume. Valognes. Valognes. i k. — i k. — 

6. m. 3 k. 



(i) Le rayriamctre se .compose de dix kilomètres. — Un 
myriamètre représente deux lieues de poste 565 millièmes , 
chaque lieue étant de 2000 toises mesure ancienne. Il égaie 
en lieues de'^aS au degré deux lieues 1/4, rhafwne élant de 
2*80 toises. Il se rapporte encere a deux Heues moyennes 
de a5€5 toises Zj ceulièmes. 

{2) Le tableau que nous donnons est de i8i5. Quflîqn'il 
y ait ru depuis quelques suppressions de communes, nous 
le publions tel qu'il « été dressé. 



( i5 ) 

Araand (St). Torignî. Saint-Lo. 2 k. — t m. 

4. k. — 3 m. 9 k. 
Amfreville. Sfe-Mère-Efçlîse.. Valognes. 7 k. 

^ I m. 6 k. — 5 m. 3 k. 
Amigny. St-Jean-de-Daye. St-Lo. 1 m, — 8 

k. — 2 m. 2. k- 
Ancteville. St-Malo-de-la-Lande. Coutances. 

6 k. -- 8 k..-- 8. k. 

^inctoville. Brehal. Coutances. 7 k. — 2 m. 6 

-k, — 2 m. G k, 
André-de-Bohoa (St). Carentan. Sainl Lo. 

9 k. — 2 nj, — 2 m. 8 k. 
André-de-VEpine (St ). Saint-Clair. SainlLo. 

7 k. — 7 k, — 3 m. 6 k. 

Angey. Sartîlly. Avranches. 3 k. — i m. 4. 

k, — 3 m. 9 k. 
Aiigovîlle. Saint-Pierre-Iîglise. Cherbourg. 

3 k. — ^ m. t- 8 m. 9 k. 
Angovîlle -aa-Pleîn. Ste-Mère-Eglise. Valo- 

gnes. I m. — 2 m. 5 k. — 3 m. 8 fc. * 
Angoville-sur-Ay. Lessay. Coutances. ^.k. — - 

2 m. 7 k. — 2 m. 7 k. 

Anneville. Quetteheu. Valognes. 5 k. — ira. 

9 k. — 8 m. 3 k. 
Annoville. Montmartin-siir-Mer. Coutances» 

3 k. — I m. 3 k. — I m. 3 k. 
Api)C\illc. La Haye -du-Puits. Coatancçs, i m, 

8 k. — 3 m. 6 k. — 3 m. 6 k. 
Ardevon. Pontorson. Avranches. 7 k. — i m. 

5 k. — 6 m. 5 k. 
Argouges. Saint- James. Avranches. 6 k. — 

2';a. 2 k. — 7 m. 3 k. 
Aiibin-de-Losque ( St ). St-Jean-de-Daye. 

St Lo. I m. — ï m. 4 k. — 2 m. 4. k. 
Aubm des-Préaux ( St) . Granvifl.e. Avranches, 

8 k. ^ 2 m. — 3 m. 3 k. 



( i6 ) 

Aubin-de-Terregatte( St ;. St- James. Avran- 

ches. 8 k. — I m. 6 k. — 6 ni. 7 k. 
Aubin-du-Perron ( St ). St-Sauveur-Lende- 

Im. Coutances. 4 k-— i m. 3 k. — i m. 

3 k. 
Auiey. Ponlorson. Avranches. 4 L — 2 m. 

5 k. — 7 m. 6 k. 
Auden^ille. Beauinont. Cherbdhrg. 9 k. — 2 

m. 5 k. — 10 m. 7 k. 
Audou\ille. Ste-M ère-Eglise. Valognes. 6 k. 

— 2 m. 2 k. — 4 ™- 6. k. 
Aiimeville. Queltehou. Valognes. 6k. — i m. 

3 k. — 7 m. 5 k. 
Anvers. Carentan. St-Lo. 6 k. — 3 m. 3 k. — 

3 m. 3 k. 

Anville-sur le-Vey. Carentan. St-Lo. 8 k.— 

2 m. 4 k. — 4 ni. r k. 
Auxais. Carentan. St~Lo. i m, i k. — - 2 m. 

8 k, — 2 m. 5 k. 
Avranches. Avranches. Avranches. 5 m. i k. 
Azeville. Montebourg. Valognes. 6k. — i m. 

4 k. — 5 m. 3 k. 

Bacilly. Sarlilly. Avranches. 6 k. — 9 k. — 

4 m. 5. k. 

Bahais. St-Jean-de-Daye. St-Lo. 6 k. — 9 

k. — 3 m. 2 k* 
Baleine ( La ). Ga^Tay. Coutances. 4 k.— 

I m. 8 k. — 1 m. 8 k. 
Barenfon. Barcnton. Mortain. i m. ix' k — 7 

m. 7 k. 
Barfleur. Quettehou. Valognes i ni. — 2 m. 

5 k. — 8 m. 7 k. 

Barnevîlle. Barnevîlle. Valognes. 2 m. 7 k. 

— 4 ro. 6 k. 

Barrc-de-Semiliy (La)." St-Lo. St-Lo% 5 k.— 
5 k. — 3 m. 4 k. 



N 



( 17 ) 

Bailhéleiîvy (St ). Morlahi. Mortain. 4 k. — ; 

i k. — 6 m. I k. 
Battbtgny. Barne ville. Valoga^. 7 k. — 2 m. 

6 k. — 5 m 3, k. 

Baudre. St-Lo. St-Lo. 4 k. — 4 k. — 3 m. 

1 k. 

Bâudreyille. La Haye-du-Puits. Coutances» 

7 k. — 3 m. 5 k. — 3 m. 5 k. 

Qaupte, Périer^. Coutances. i m. 6 k. — S m 

3 k. ~ 3 m. 3 k. 

BaRoge ( La ). Juvigny. Mortain. 5 k. — i 

m. -7 6 m. 6 k. 
Beaucbamps. La Haye-Pesael. Avranches^ 

6 k.— 2 m. — 2 m. 7 k. 
Beaucoudray. Tessy. St-Lo. 7 k. — 2 m. — , 

2 m. 7 k. 

Beauficel. Sourdeval. Mortain. 4 1^» "^ * »*• 

4 k. — 5 m. 7 k. 

BeamQOBt. B^anmont. vCh^rbtwg. 1 m. 7 k. 

— 9 m. 9 k. 

Beauvoir. Pontocson. Avranches. 6 k. .-* 1 m» 

6 k. — 6 m. 7 k. 
Bellefontaine. Javigny, Mortain. 4. k. — fijk» 

— S m. 9 k. 

BeWal. Cerisy- la-Salle. Cou&nces. 7 k. —'6 Je. 

-6 k. 
Benoîtvilk. Les Pienx. Cherbourg. 2 k. — i 

m. 7 k. *— 6 m. 4 k. 
Bérigay. Saint-Clair. Saint-Lo, 9 k. ^ t ia« 

3 k* — 4 m. a k. 

Bestière ( La ). La Haye^Pesnel. Avranéhes. 

6 k. — 2 m. I k. — 2 m. 3 k. 
Beslon. Percy. Saint-Lp. 9 k. — 3 m. 3 k. 

-* 3 m. 4 k 
B^^neville» St-Sauv^r-Ie- Vicomte. Valognes; 

8 k. -:: 2 m, a k. — 4 DO» 2^ 



( i8) 

Beuvrigny. ïessy. Saint-Lo. 6 k,— 2 m. ~ 

3 m. 7 k. 
Beuzeville-au-Plein. Ste-Mère-Eglise. Valo- 

gnes. 4 t- *" I îTi. 8 k. — 5 m. 
Beuzeville-Ia-Bastille. Ste-Mère-Eglise* Valo- 

gnes. 8 k. — 2 m. 3 k. — 4 m. 5 k. 
Beuzeville-sur-k-Vey. Carentan. Saint- Lo. 

7 k. — 2 ni. 5 k. — 4- m- 
Biacds ( Les ). Isigny. Mortain. 4 k. — 2 m. 

2 k. — 6 m. 6 k. 

Biéville. Torigni. Saint-Lo. 9 k.— i m. S^k. 

— 4 m. 5 k. i 

Bîniviile. St-Sauveur-le -Vicomte. Yalognes. 

6 k. — 9 k. — 4 m. 6 k. 

Bion. Mortain. Mortain. 4 k.— 4 k. — 6 m. 

9 ^* 
Biville. Beaumont. Cherbourg. 7 k. — r m. 

7 k. — 9 m. 8 k. 

Blainville. St-Malo-de-Ia-Lande. Coutances. 

3 k. — 1 m. 2 k. — I m. 2 k. 
Blosyille.' Ste-Mère-Eglise. Valognes 3 k.— 

2 m. I k. — 4 !"• 2 k. 
Bloutière ( La ). Villedieu. Avranches. 6 k. 

-— 2 m. 8 k. — 3 m. i k. 
Boisroger. Saint-Malo-de-laLande. Coûtâtes. 

2 k. — I m. — I m. 

Boisyron. St-Pois. Mortain. i m. — a m. 8 
k. — 4 ïïi. 

BoUcTille. La Haîye-du-Puits. Coutances 3 
k. — 3 ni.3 k, — 3 m. 3 k. 

Bimneville (La ). St-Sauveur-le- Vicomte. Va- 
lognes. 6 k. — I m. 4. k. — • 4 m» 2 k. 

Boucey.-Fontorson. Ayranches. 2 fc — 2 m. 

3 k. — 7 m. 4 t- 

Bouillon. GranTÎHe, AYranches. 8 k. -z a m. 

-— 3 m» 3 k. 



( 19 ) 
Boulouze C La )j Dacey. Avranches. i m. i 

k. — I m. 6 k. — 6 m. 6 k. 
Bourey. Bréhal Coutances. 7 t. -« , „, ^ 
k. — I m. 9 k. . • J 

• Bourguenolles. Villedieii. Avranches. 8 k. -~ 
I m. 8 k. — 3 m. 5 k. 
Boiitteville. Ste-Mère-Eglîse. Valognes. 6 k 

Bratlais, Brecey. Avranches. 8 k. — i m 2 

k. — it m. 3 k. 
Bi»invflle. St-Malo-de-Ia-Lande. CoHtances. 

4 k.— 7 k. -_ 7 t. 
Branville.^ Beaumont. Cherbourg. 3 m — i 

m. 4 k. — 9 m. 5 k. 

Brecey. Brecey. Avranches. r m. 6 k. ~ / m 

8 k. " ^ ' 

Brectouville. Torigni. Saiut-Lo. 4 k. - i m. 
3 k. — 3 m. 4. k. 

BrëhaL Bréhal. Coutances. i m. a k. - i m 

9 k. ^ • 

Brettevïlle. OcteviHe. Cherbourg, i m. - 8 
k.— 8 m. 

Bretteville-sur-Ay. Lessay. Coutances. 9 k.— 

3 m. 1 k. — 3 m. I k. 
Breuville. Bricquebe/;. Yalognes. 8 k, ~ 2 m, 

2 k. - 8 ra. 5 k. 
Brëvands. Carentan. St-Lo. 6 k. — 2 m 8 

k- — 4 ra. 
Brëville. Bréhal. Coutances. 4 k.,— 2 m i 

k. — a m. 4 k. 
Brice-de-LandelIe ( Si ). St-HHaire-Hiii-Haf- 

couct. Mortain. 8 k. — 2 m. 4 k. — 7 m 

5 k. 

Brice (St). Avranches. Avranches. 5 k. ^ 
5 k, — 5 m. 6 k. 



( 20 ) 

Bricquebec. Bricquebec. Valo^nes. i m. 3 k. 

— 7 m. 6 k. 

Bricqiiebosq. Xes Pieux. Cherbourg. 7 L — 

i m. 5 k. ~ 6 m. 3 k. 
Bricqueville-la-Blouette. Coulances. Cou- 

tances. 4 k. — 4 k. — 4- k. 
Bricqueville-sur-Mer. Bréhal. Coutances. 2 k. 

— I m. 8 k. — I m. 8 k. 

Brillevast. S l-Pi erre- Eglise. Cherbourg. 4 k- 

~ I m. 5 k. — 8 m. I k. 
Brix. Yalognes. Valognes. i m. i k. — i m. 

I k. — 7 m. 3 k. 
Brouains. Sourdeval. Mortain. 4 1^- — i ni. 

— 5 m. 7 k. 

Bruche\ille. Ste-Mère-%lise. Valognes. i ni. 

— 5î m. 6 k. — 4 n^- ^ k. 

Buais. Le Teilleul. Mortain. 9 k. — :* m. — 

8 ni. 3 k. 
Buat ( Le ). Isigny. Mortain. 3 k. — 2 m. a 

k. — 6 ni. 
Carabernon. Coutances. Coutances. 6 k. — 6 

k. - 6 k. 
Cametours. Cerisy-la-Salle. Coutances. 5 k. — 

1 m. 3 k. -— I m. 3 k. 
Caraprond. St-Sauveur^Lendelin. Coutances. 

8 k. — 9 k. — 9 k. 
Canisy. Canisy. Saint-Lo. 8 k. — 2 m. — a k. 
Canteloup. St-Pi erre- Eglise. Cherbourg. 5 k. 

— 2 m. 2^k. — 8 m. 3 k. 

Canville* La Haye-du-Puits. Coutances. i ni. 

— 3 m. 9 k. — 3 m. 9 k. 

Carantilly* Marigny. St-La 4 k* — i !»• 3 k. 

— I m. 7 k. 

Carentan. rCarentai. St-Lo. 2 ni. 7 k. — 3 m. 
4 k. 



Carnet. St-James. Avranches. 3 k. — 2 m. 

I k. ~ 7 m. 2 k. 
Carneville. Saint-Pierre-Eglise: Cherbourg. 

5 k. — I m. 3 k. — 8 m, S k. 
Carolles. Sartilly. AvrancheS. 8 k. — - i m. 

9 k. ■— 3 m. 6 k." 
* Carquebut. Ste-Mère-Eglîse. Valognes. 6 k. 

— 2 m. 3 k. — i m, ik. 

Carleret. Bameville. Valognes. 3 k. — 2 m. 

9 k. — 4- ni. g k. 
Catteville. StSauveur-le-Vîcomte. Valognes. 

6 k* — 2 m- — 3 m. 6 k. 

Çafz. Carentan. Saint^Lo. 5 k. — 2 m. 5 k. 

— 3 m. 9 k. 

CaM'gny. St-Jean-d«Daye. St-Lo. 5 k. -^ i m, 

I k. — ^ m. 2 k. 
Ceaùx. Dacey. Avranches. 8 k. — 1 w. — 6 

m. I k. 
Cécile ( Sfe ). "VïHedîea. Arranches. 3 k. — 

2*m. 5 k. ^ 3 m. 6 k. 
Cérences. Brébal. Coalances. 7 k. — i m. 

6 k. — I m. 6 k. 
Cerisy-la-Forêt. St-Clair. St-Lo. 6 k. — i m, 

8 k. — 4 m- 4 t« 
Cerisy-la-Salle. Cerisy-la-Salle. Cotitances. i 

m. 3 k. — I m. 3 k. 
Chaise-Baudonin ( La ). Brecey. Avranches. 

S k* — i vn- i k. ^ i. m, i k. 
Chalandrey. Isigny. Mortain. 5 k. — 2 m. 4 

k. — 6 m. 2 k. 
Chambres (Les). La Haye-Pesnel. Avranches. 

5 k. — I m. I k. — 3 m. 
Champcervon. La Haye-Pesnel. Avranches. 

3 k. — I m. 3 k. — 2 m. 9 k. 
Champcey. Sartilly. Avranches. 3 k. — i m. 
— 4 ni. 2 k. 



( 23 ) 

Chainpeaux. Sartilly. Avranchès. 6 k.— i m. 

7 k. — 3 m. 9 k. 
Champrepus. Vllledku. Avranchès. 8 k.— 

2 m. 1 k. — 3 m. 
Chanteloup. Briihal. Coutances. 2 k. — i m. 

g k. — I m. 9 k. 
Chapelle- Cecelin (La). St-Pois. Mortain. i 

m. I k. — 2 m. 9 k. — . 3 m. 7 k. 
Chapelledu-Fest (La ). Torigni. St-Lo. i k. 

— 1 m. I k — 3 m. 8 k. 

Chapelle- en-Juger( La ). Marigay. St-Lo. 4 

k. -^ I m. I k. — 2 m. 1 k. 
Cbapelle-Heuzebroc.(X^ ). Tessy. Sain^Lo. 

6 k. — 2 m. — 3 m. I k. 
Chapelle-Urée ( La ). Brecey. Avranchès. 8 

k. — I m. 6 k. — 5 m. 5 k. • 
Chasseguey. Juviguy. Mortain. 7 k. — i m. 

4. k. — 6 m. 3 k. 
Chavoi. Avranchès. Avraiiches. 7 k. — 7 k. 

— 5 m. 8 k. ' 

Chef-du-Pont. Ste-Mère-Eglise. Valognes. 3 

k. — 2 m. — 4 ï"- 8 k. 
Chefrtsne ( Le ) Percy. Saint- Lo. 3 k. — 2 

m. 7 k. — 2 m. 9 k. 
Cherbourg. Cherbourg. Cherbourg. 8 m» 3 k. 
Chércncé- le-Hëron. Villedieu. Avranchès, 

5 k. — i rô. g.k, — 3 m. 8 k. 
Chérencé-le-Roussel JuTigny. Mortain. 4 k. 

— I m. I k. — 5 ra. 4- k. 

Chéris ( Les ). Ducey. Avranchès. 3 k. — i 

ra. 2 k. — 6 m» 2 k. 
Chevreville. St-Hilaire-du-Harcouet. Mortain. 

7 k. — 9 k. — 6 ni. 8 k. 
Chevry. Tessy. Saint-Lo. 5 k.- i .m. 9 k. 

— 2 m, 8 k. 



^ 



( a3 ) 

^''bt^'^Vk""^"' ^ ^^^'=^ r-'""'- cher- 

uourg. 7 K. — 1 m. 3 k. - 6 m 6 t 

- i m/8 f *'^-^'^'^- ^«'^-L- i m- ». 

Clàqmt ( St ). Mortain. MorJain. 6 k. - 6k 
-6 m. 7 k. "''• 

CJitomps: St-Pîerre-EgHse Cherbourg. 3 k 

- > m. 9 fc- - 8 m. 3 k. " 
Co^ny. La Haye-du-Puife. Coatances. , m. 

4 k. -r 3 m. 5 k.- 3 m. 5 k. 
Coombe (La). Peçcy. Sf-Lo. 6 k."- 3 m 
I K- -^ o m. I k. 

lo^ol \^v^- Sf-Sauveur- le- Vicomte. Va- 
lognes. 4 k. — r m. 3 k. - i m r> t 

Colomby. St-S«uve»r-Ie-VicomTe. Valo^aes. 

°^— 7 k. — 4niok 
amc-du-M^nt (St). Garentan. St-Lo, 5 fc - 

3 m. , k. - 3 m. o k. 
Cond^-sur-Vire. Torlgni. Saint-Lo. 5 k- 
r *J?; ' k- -3 m. 3 k. 

C(mfnères. Monfmartin-sur-Mer. Coutances. 

CosqueviHe. St-Pierre-Eglise. Cherbourg. 3 

K. — im. 8 k. — 8mqk 
Condeville. Bréhal. Coutances. 3 k. - 2 m 

j K. — 2 m. 3 k. 
Conlouvray St-P,»,s. Morfain, 6 L - 2 m 

4 K. — 4 m. 3 k. 

Courey. Coutances. Coûtants, i k - i i 

Courtib. Ducey Avranthes. , m. - x m. a 
K. — b m., 3 k. 

Coutances. Coutances. Coutances. u 
Couvains. Saint-Clair. Saint-Lo. 4 k. ~ 9 k. 



(^4 ) 

Cou\ille««OcteviHe. Cherbourg. 9 k. — i m. 

2 k. — 8 m. 
Crasville. Queltehou. Valognes. 5 k. — i m. 3 

k. — 7 m. 4- k' 
Créances. Lessay. Coutances, 4 k.— 2 m. 2 

k. — 2 m. 2 k. 
Cresnay. Brecey. Avranches. 6 k. — 2 m. — - 

5 m. 4 k. 
Crette\ille. La Haye-du-Puits. Coutances. i 

m. 4 t. — 3 m. 7 k. — 3 m. 7 k. 
Croix- Avranchin (La). St- James. Avranches. 

5 k.— I m. 6 k. — 6 m. 7 k. 
Croix- Hague ( Ste ). Beaumont. Cheobourg. 

5 k— I m. 3 k. — 9 m. 4* k. 
Croix (Ste). vSt-Lo. St-Lo. i k„ — i k. — 

2 m. 8 k. 

CroHon. Ducey. Avranches. 8 k. — i m. 3. 

k. — 6 m. 4 k. 
Crosvirie. St-Sauveur-le- Vicomte. Valognes. 

3 k. — I m. 4- k — 4 nï- i k. 

Curey. Pontorson. Avranches. 3 k. — i m. 

9 k. — 7 m. 
Cuves. Brecey. Avranches. 5 k. — 2 m. i 

k. — - 5 m. 3 k. 
Çyr C St ). Barenton. Mortain. 5 k. — i m. 

7 k. — 8 m. 2 k. 
Cyr(St). Monttbourg. Valognes. 2 k. ~ 4 

k. -^ 5 m. 8 k. 
Dangy. Canisy. Saint- Lo. 6 k. — i m. 4 ^« 

- I m. 8 k. 
Denis-le-Gast ( St )..Gavray. Coutances. 4 

k. — I m. 6 k. — I m. 6 k. 
Denis-le-Vetu (St). Cerisy-la- Salle. Cou- 
tances. 1 m. — 8 k. — • 8 k. 
Denneville. La Haye-du-Puils. Coulances. 

I m. — 3 m. 7 k. — 3 m. 7 k. 



(a5) 

ï)ézert ( Le ). St-Jean-de-Daye. St-Lo. 4îtv 

— I m. a k. — a m. 9 k. ^ 
Dîgoville. Octeville. Cherbourg: i ra. — 7 

k. — 7 m. 8 k. 
* DiguUeville. Beaumont. Cherbourg. ^\ k. — 
I m.* 9 k. — 10 In. a k. 
DomjeaH. Tessy. St-Lo. 3 k. — i bi. 8 k. 

— 3 m- 4 t • 

Donville. Granvilte. Avranches.4 k» — a m, 

9 k. — a m. a^k. 
Doville. La Haye- du-Puits. Coutances. 4 k« 

— 5 m. 3 k. — 3 m. 3 k, 

Dragey. Sartilly. Avranches* 5 k. -- i m. 3 

k. — 4 n*« 4 k. 'y 

Ducey. Ducey. Avranches. 9 k, — 6 m. . 
Ebrëmond-de-Bon-Fossé ( St ). Cauisy. St- 
Lo. 3 k. — 7 k- — a m. 4 t. 
Ebrémoird-sur-Lozon(Sl). Marigny. St-Lo. 

7 k. — I m. 4 ^* — 2 m. 
Ecaussevilie. Montebourg. Valognes. 3 k* — 

I m. — 5 m. 5. 'k. 
Ëcoaueneauville» Ste-Mère-Ëglise. Valognes. 

a K. — a m. — 4 M» 6« k. 
EcuUeville. Beaumont. Cherbourg, a k. — i 

m. 6*k. — Q m. 9 k. 
EiDondeviile. Montebourg. Valognes. 6. k% •— 

I m. a k. — - 5 m» 3 k. 
Eny (Si). Carentan. St-Lo. 1 m. — 3 01. — ' 

a m. 6 k. 
Equeurdre ville. Octeville. Cherbourg. 3 k.^ 

3 k. — 8 m. 6 k. 
Equilly. Bréhal. Coutancés. 1 m. 3 k. -^ a m» 

6 k. ~ a m. 6 k. ^ 
Erondeville. Mcmlebourg. Valognes. i k. — j 

8 k. — 5 m. 5 k. 

3 



Esgkmdes. St-^Jean-de-Daye. St-Lo. 7 k.— 

I m. I k. — a m. S~k. 
Etienville. St-Saoveur-Ie^Vicomb. Valognes. 

7 k. — I m, 5. k. — 4 ^' 

Ëugienne ( St ). Brecey. Avranches. 1 m. — 

9 k. — 4 ro» 6.k. 
Fermanvflle. Sl-Pieite^Eglisc. CheAoïirg. 4 

k. — I m. 5 k. — 8 m. 8 k. 
Fcrrières. Le Teilleul. Mortain. 7 k. — i m. 

5 k. — 8 m. 

Fervaches. Tessy. St-Lo. 3 k. — i m. 5 k. — 

— 3 m* 

Feagëres. Përîcrs. Coufances. 8 k. — i m. 

6 k. — I m. 6. k. 

Feuillie ( La ). Lessay. Cantances. 7 k. — 1 

m. 6 k. — « m. 6 k. 
Fierville. Bameville. Valognes. 6 k. — * 2 m, 

Sk. *^ 4-1°* 4 k. 
FlamanviUe. Les Pienx. Cherbourg. 5 k. — 2 

m« 3 k. — 6 m» 6 k. 
Fleury. Villedieu. Avranches. 5 k. — 2 m. 7 

k. — 3 m. 
Flottemanville. Moirtebonrg. Valognes. 6 k. 

— 4 k» -^ 6 m. I k. 
Flottemanville-Hague. Beaumont. Cherbotirg. 

9 k. — 8 k. «^ 9 m. 
Floxel ( St ). Montebourg. VaTogires. i k. -- 

8 k. - 5 m. 6 k. 

FoUigny. La Haye-Pesnel. Avranches. 4 t. 

-*- 1 m. g k. — 2 m. 2 k. 
Fontenay. Mortain. Mortain. 8 k. — 8 k. — 

7 w. 1 k. ^ 

Fontenay. Montebourg. Vah)gn«s. 6 k. — x 

m. 4 1- — 5 ro. 6 k. 
Foucarvilie. Sfe-Mère-Eglist. Valogncy. 6 k. 

-- 2 m. — 5 m. 2 k. 
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Fourneaux. Tessy. St-Lo. a k. -^ i m. 9 k; 

3 m. 8 k. 
Fragaire ( St ). Percy. St-Lo. 9 k.— 3 m» 

3 k. — 3 m. 4' k. 

Fresne-Poret ( Le ). Sourdeval. Mortain. 8 k 

— « m. a k. — 6 m. q k. 

FresTiHe. Monteboorg. Yalognes. 8 k. — 1 

m. 5 k. ^^ 5 m. i k. 
FromoTid ( St). StJean-de-Daye. St-Lo. 3 k. 

— 1 m. 3 k. — 3 m. 4 ^* 

Gatkemo. Sourdeval. Mortain. 8 k. — i m^ 

8 k. — 5 m. 3 k. 
GatteviUe. St-Pierre-Eglise. Cberbonrg. 9 k 

— a m. 6 k. — 8 m. 9 k*. 

Gavray, Gavray. Coutances. 1 m. 9 k* *— t 

m. 9 k«. 
Geflbse$. Lessay. Contances. i m. a k. — i 

ni. 4 k.-*- I m. 4 k. 
Genêts. Sartilly. Avranches. 8 k. '-" i m. — 

4 m. 7 k. 

Geneviève (Ste). Qa#fteho«. Yalognes. 7 

k. — 2 JB. — 8 m. 5 k. 
Georges- de-Bolion (St). Carei^tan* St^LiH 

6 k. — 3 m. — 3 m. 

Georges- de-la-Rivière (St ). Barneville^ Yj^ 

lognes. 3 k. — a m. 6 k. -^ 4 ni. i k. 
Georges-de Livoye (St ). Brerey. Avrancbea, 

4 K. — I m. 4 k. — 4 ro- 6 k. 
Georges-d'ËlIe ( St ). Saint-Clair. Saint-Lo« 

7 k. — ï ni. I k. — 4 ni. 
Georges-lVIont€ocq(St}. St*Lo. St-Lo. 1 k; 

— I k. — a m. 8 k. 
Georges-de-Rouelley (St). Barenton. Motr 

tain. 5 k. — i m. 7 k. ^ 8 m. a k* 
Ger. Barenton. Mortain. i 0b i k. «* i m. 

5 k. — 7 m. 4 k» 
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Gcrmaîn-f EIÎc (St). St- Clair. St-Lo. i m^ 
2 k. — I m. 5 k. — 4 tn. 3 k. 

Gemiaîn-aes-Vaux ( St j, Beauniont. Cher- 
bourg. 8 k. — 2 m. 6 k. — lo m. 6 k. 

Gcrmaîn-de-Toumebut (St). Montebourg. 
Valcignes. 6 k. -^ 6 k. — 6 m. 2 k^ 

Germaîn-de-Varrevîtle (St). Ste-Mère-Eglîse. 
Valognes. 6 k. — 2 m. — 5 m. 

Germain-k-Gaillard ( St ). Les Pieux. Cher- 
bourg. 4- k» — ^ m» 2 k. — 5 m. 8 k. 

Gennaîn-te-Vicorate ( St ). Përiers. Cou- 
. tances. 5 k.. — 2 m. 2 k. — 2. m. 2 k. 

Gennaîn-snr-Ay (St). Lessay. Coutanceâ. 6 
k. — 2 m. 7 k. — 2 m. 7 k. 

Gerviil^e. La tfaye-du-Puits. Coutànces- 5 k. 

— 2 m. 6 k. •— 2 m. 6 k. 

Giéville. Torigni. St-Lo. 2 k. — i m. 6 k. 

— 3 m. 8 k. ^ 

Gilles ( St). Marigny. Sl-Lo. 5 k..~ 7 k. - 

2 m. 3 l. 
Glatigny. La Haye-du-Puits. Coutànces. 7 

k. — 3 m. 3 k. — 3 m. 3 k. ^' 
Godefroy ( La ). A-vranches. Avrancbes. 7 k, 

t< 7 k. — 5 m. 8 k. 

Gohannière (La ). Avrancbes. Avrancbes. 9 

k. — 9 k. — 5 m. 9 k. 
GoHevitte. St-Sauveur-le-Vîconite. Valognes . 

7 k. — 9 k. — 4 m- 7 ^' 
Gonfrcville. Périers. Coutànces. 6 k. — 2 m. 

3 k. — 2 m. 3 k. 
<îonneville. St-Pierre-Eglise. Cherbourg. 6 k. 

— I m. I k. -^ 7 iti. 9 k. 
Gorges. Përîers. Coutànces. 8 k. — 2 m. 5 

k "^ 2 m o K 

Goubtrvfllei Sk-Picrrc-Eglise. Cherbourg. 7 
k. r- a m. 3 k, — 8 m. 7 k. . 



Goarbesvilk. Sle-Mère-Eglise. Yalogftes. 8 

k. — X m. 4 t. — 5 m. 4 k. 
Gourfâleur. Cmhj. Sl-Lo, S k. .— 4 k« ^ 

2 m. 7 k. 

Gonvets* Tessy. St-Lo. 6 k. — a ra. 3 k. -*-: 

3 PU. a k. 

Gouville. St-Malo-de-la-Lande. Contances, 

^ l. '- 1 m,3k/'- i m. 3 k. 
Graîgnes. St-Jean-de-Daye. St-Lo. 6 k. — a 

m. — ' 3 m. I k. 
GraDd-Celland ( Le ). Brecey. Avranches. 6 

k. — 1 m. 3 k.' — 5 m. 4 k« 
GranTÎUe. Granville. Avranches. a m. 5 k» ^. 

a iD. 5 k. 
Gratot. St-Malo-de-Ia- Lande. Coutances. 4 

k. -• 4 k. -4k. 
Grëville. Beaumont. Cherbourg, a k. — i 

m. 4* k. — 9 ^« 7 k# 
Grimesnil Gavray. Coutances. 7 k. ^ i m. 

4 k. — 1 m.- 4 k. 

Grippon ( Le ). La Haye-Pesnel. Avxandies. 

4 t. — 1 m. I k. - a m. 9 k* 
GrosTille. Les Pieux. Cherbimrg. 4. k. — i 

ffi. 9 k. — 6 m* I k. 
Gnéhébert. Cerisy-la-Salle. Contantes. 1 m. 

— I nu I k. — 1 m. 1 k. . * 
Guilberville. Torigni. St-Lo. 7 k. -* a lD.^ — 
4 m. i k. 
Guislain ( Le ). Percy. Saint-Lo. 9 k. V a 

m. — I m. 9 k. 
Hambye. Garray. Coolances. 9 k. — j ^m. 

9 k» — I m. 9 k. 
Hamelin. St- James. Avranches. 9 k« ^ a ^. 

I k. — 7 m. I k. ' ? 

Ham ( Le ), MonlebiKirg. Yalognes. 6 kr 

9 k* -5 m. 6 k, 3* 
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Hardîuvast. Octevîlle. Cherbourg. 6 S. — 8^ 

k. ~ 7 m. 6 k. 
HantettHe. St-Sauveuivle-Vicomte* Valognes^. 

7 k. — 9 k. — 4 ^* ^ I^* 
HaoteviHe-ia-GuicIiard. St-SauveurXende- 

lîn. CoQtanc&s. q k. — i m. 5 k, — i m. 

5 k. 
Haye-Bellçfond ( La ). Percy, SainNLo. 8 k, 

— I nie 8 k. -^ 2 m. a k. 
Hayc-d'Ectot ( La ). Barneville. Valogncs. 2 

K* -^ 2 IB. 5 k. -^ 4 m. 6 k. 
Haye-du-Puits ( La ). La Haye-du-Piiits. 

CoHtances. 3 m. ^i k. ^ 3 m. i k. 
Haye-Pesnel ( La )• La Haye^Pesnel, Avran-' 

chcs. I m. 5 k. — 2 m. 6 k. 
Héauville. Les Pieux. Cherbourg. 7 k.— i, 

n». 5: k — 6 TU. 9 k. 
Hëbécrévon. Marigny. Sjt-Lo. 7 k. -^6k. — - 

2 m. 4 k. 
Helleville. Les Pieux. Cherbourg. 5 k« -»- i. 

iBH, 5 fe -r- 6 m. 6 k. 
Hemevez. .Montebourg. Yalogues. & k. -^ G 
T k. ->»■ S m; 8 k* 
Henneville. Octevîlle. Cherbourg. 5 k. -^ 5 

k» -*- 8 fli. 9 k. 
Hérenguerville. Montmartîa-sur-Mer. Gou- 

tascesv 2.k. — i m» 3 k. — i œ. 3 k. 
Herqueville. Beaumont. Cherbourg. 4 t. — 
' a- ID-. '1 k. -^ 10. m. 3. k» 
Heugueville. St-Malo-de-la-Lande. Coutaoces. 

.^B^k. — :.7 k. -rr 7 k. 

Jleussé. Le Teilleul. Mortain. 5 k. — 2 m.. 

. r-r- -8 jà,S k. . . . 

HiesvîUe. Ste-Mèrc-Egli&e. Yalognos. ^^k.. 
^rs ia Si^]3 k. *-:4"** 



(5i ) 

Hilaîrc-itt-HarÔDuel ( Si ). St-Hilâîirc-dli^ 

Harcouet. Mortain* rm. 6 k. — 6 m. 8 k« 
Hilaire-Petit-Yille ( St ). Carentan. St-Lot 

I k. •*— 2 m. 5 k. — 3 m. 5, k; 
Hocqnlgny. La Haye-Pêsnel. Avranches. î 

k. — I m. 8 k. — 2 m. 3 k. 
Hotnmet ( Le ). St-Jean-de-Daye. St-L<K 

6 k. — f m. 3 k. — 2 m. 6 k. 
HoaesVilIe. Ste-Mère-Eglise. Valognes. 7 t. 

— 2 m. 3 k. — 3 m. 9 k. 
Houtteville^ La Haye-du-Paits. Coutances. 

I m. 6 k« — 3 m. 7 k. — ? 3 m. 7 k. 
Hùbetville. Yalognes. Valognes. 3 k. — i 

k. — 6 m. I k. 
HudimesniL Bréhal. Coutances 5 k. — 2 niv 

5 k. — 2 m. 5 k. 
Haisnes. Pontorson. Avranches. 8. k. — t m. 

3 k. — 6 m. 4 k» • 

Husson. Le Teillenl. Mortaiih^ 4'k- — i m. 

I k. — 7 m. 6 k. 
Hyenville. Montmartin-suF^Mer. Coutances. 

4 k. — 7 k. — 7 ki 

Isigny. Isigny. Mortaîn. 2 m. -^ 6 m. 2 k. 
James C Si ). Sl-James. Avranches. i m. 8 

k. — 6 m. 9 k. 
Jean-deDaye C St ). St-Jean-de-Daye. St-» 

Lo. I m. 5 k. — 3 m. 3 k. 
Jean-de-Ia-Haizae ( Si ), AATanches. A>Tafi-^ 

ches. 4 k. — 4 1^- ^" S ™- ' J^' 
Jean-de-la-ftivière ( St ). Baneville. Vialo- 
. gnès. 2 k. — 2 m. 6 k. -r.4 m. 4k.\ 
Jean-de-Savigny ( St ). St-C!air; St-Lo. 3 k. 

— 1 m. 3 k..— 4 «a- * ï^*' 
J^aU'des-Bjaîsans ( St ). Torigni. St-to. 7 
k. — ' 1 m 1 k, — 3. m* 9, ks 
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J«an< des-Cbittips ( St )* La Haye-Pesner« 

A>Tan€h€«. 9 k. — a m. 2 k. — a m. 5 k. 
Jeaii-4p-£orail ( St ). Brecey. Avranches. S 

k. — I m. 8 k. — 4 m. 3 k. 
Jeaii-du-Coi:ail ( St )• Mortais. Moitain. 5 

k. — 5 k. -— 7 m. 1 k, 
Jean-le-Thonias ( St ). Sartilly. Avnmches. 

6 k. — inuGk. — im. ik. 
Joboucg. Beaumontr Cherbeurg. 6 k. — a 

m. 3 k. — 10 m. 4- k. 
Joganville. Montebourg. Valognes» 3 k. — <> 

I m. — 5 jiL 4 k. 
Jor€& ( St ). Périers. Couiances. i m. 5 k.— • 

3 m. 2 k. — 3 m. a k* 
Juilley. Ducey. Avrauches. 5 L — i m. i k. 

. — 6 m. a k. 
Juvigay. Juvigny. Mortain. i m. — 5 m. 8 k. 
Lamberville. Torigni. St-Lot i m. i k. — - 

im*6k.— '4-ni«4-k. 
Lande-d^Airou ( La ). Villedieu. Avrancbes. 

6 k. — a m. — 3 m. 4 k. 

Lapenty. St-Hiiaire-du-Harcouel. Mortain, & 

k. — I m, a k. — 7 m. a k. 
Lasielle. Përiers. Coutances. i m. a k. — ^ 

a m. 8 k. — a m. 8 k. . 
Laulne. Lessay. Coutances. 6 k. — a m. S 

k. — ara. 5k. 
Laurent-de Cuves ( St ). St-Pois. Mortain. S 

k. — a m. 2 k. — 4- ro. 7 k. 
Laurent-de-Terregatte ( St ). Saint-JaiMs. 

Avrancbes. 9 k. — ! i m. 5 k. — ^^6 m. 6 k. 
Léger iSt). La Haye-Pesnel. A^Tancbes» 

7 k. — I m. 7 k. — 3 ffl, 3 k. 
Lengronne* Gayray. Coutances. 4 1^* **~ < n*. 

5 k.—- I m. 5 k« 
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Lessay.^ Lessay:. ^Coutances.Ja m.' i k, •'^^ 
m. 3 k. > • r • 

Lestte: Montebourg. Yalogncs. 6 k. ^- i nh 
2 k. — 6 m. a k. 

Uesvîllc. Ste-Mère»EgKie. Valogiïcs. 8 k. — 

2 m. 6 k. — 5 m. 7 k. 

Lieusaèifi Valoghes- Talogncs»^ k* — i k. 

^- 6 m. 4 k. ' 

Lingeard; iSt-Pxife. Morfain. 4 k. — i m. 5 
* k. — 5 m. I k. 
Lingrel[iUe. Moritraartîn-sur-Mer. Cdntances. 

5 k. — I ra. 4 k« •*- 1 ]ii.'^4'L 
Lkliaire. La Haye-^ti-^Puifs. Coutances. 4 k. 

— 2 m. 9 k. — 2 m. gf k. • ' 

Loges-Màrchis ( Les ). ^t-Hilaife-da-Bâf- 

couet. Mortain. 5 k. — 2 m. t k; -^7 nu 

3 k. . 

Logessur-Brecey (Les).JBrecey. Avrancbes. 
" -ë, k. -^ i:*ra. 8 k. — 4, m. 4 k. 
Wif. Sartilly. ATranches. 5 k. — 7 k. — 4 
^ m. 4 k. 

JtiOn^ueville. Bréhaï. Coutances. fiiterr* ^ ni^ 
: Çk. — a m. Sk. 1^ 

Lorcur ( Le ). Bréhal. Coutances.^Éi||f. --*' 2 

m. i k. — ■^'XSL 2.k. ' /W 

Lorey ( Le ). St-Sair«eiir-fcendelin. Coûtantes.. 

I m. -r-' I ra. 2>k. -»- î m. 2 k. 
' Lo ( St ). Saint-Lo. Saint-Lo. 2 m.: 8 k. 
LoHct-sur-Lozoïi ( Si ).^arigny. St-Lo* 6 k^ 

-î- 1 m. .4 k. -'^ 2 m. 
Louet-sur-Vire (St). Tessy. St-Lo. 6 k. — i 

m. 8 k. — 3 m. 8 k. 
Loup (St). Avranclies. Avranches. 6K. — r 

6 k. — 5 m. 7 k. - 
LuoC ( Le ). La Haye*Pe$nel. Afranches. ^ 
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Luzerne ( La ). La Haye-PesueL Âvrancbes. 

3 k. — I m. 6 k. — 2 m. 9 k. 
Luzerne ( La ). St-Lo. St-Lo. S k. — 5 k.— 

3 m. 4 k. 
Maç^y. P^&torsQii. Avrancbes. 5 k. — a m. 

— 7 m. I k. 
]\f açnevill^. JS.ricquebec. Valognes. 8 k. *— g 

k. — 7 m. 2 k. 
JWate-de-la-,l,aode ( St ). St-Malo-dfi-la-Landei 

Coutaticcs. 9 k. — 9 k, 
MmceWihv^ CL9). Isigny. Mortain;. 4 kf — 

2 m. 2 k. — .5 m. 9 k. 

ManciBllièfe (La). Canisy. St-Lo. 8 k. -* 6 

k. — 2 m. 9 k. 
Karcey* A^tanches^Avranches. 5 k. — 5 k. 

Marchésieux. Përîers. Coutances. i m. — 2 

ni. 1 k. — a ni,^i fc. * 
Marcilly. Dnf eyi A^anclies. 5 kj — i m, — 

£ ni« 1 k. 
Marcouf ( Si ). Montebourç. Valognes, ê k. 

i ro.^k.* — 5 m. 5 k. 
Margue^. Percy. St-Lo. 5 L — 2 m. 7 k. 

MarielR-Monts ( Ste ). Tessy* Saint- Lo. 8 

.. k,.'-^v3 m* &k, -^3 HL 4 i- 
Marie-du-Bois ( Sic ). Le Tdlleul Mortain. 

3 k. — I m. 2 k. — 7 m. 7 k. 

Marip du-Mont ( Ste ). Stc Mère Eglise. Va-- 

loftnes. 8 k. — 2 m. 5 k. — 4 m. 3 k. 
Marigny. Marigny. Saint- Lo. i m 2 k. — i 

ra. 8 k. ' ■ ' 

MarHgny. SNHîlaire-du^Harcoiict. Mortain. 

5 k. — I m. 4 k. — G m. 3 k. 
Marlin-d'Aubî^ny ( St ). Piiriers. Cdnlanoes. 

7 k. — X iD. 6 k. — t ip.-fr k» ' 
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Marlin-d' Audotivillé ( St \ Montebourg. Va- 
lognes. 6 k. — 8 k. — 6 m. ^ k 

Hartin^de-Bon-Fossë (St). Canoy. St-^Lo. 3 
k. — I m. I k. ^-* » m» 

Martiii-deCeTiHIy ( Si ). Cerisyfa-Salle. Caii- 
tances. 5 k. ■— i m. 7 fc. — i m. "; k. 

Martin-de-Chafiliea ( St ).. SâurdeTat. M or- 
tain. 5 k. — I m. S k. — 6 m. 4 !(• 

MarHn-de-Landdles ( St ). St-Hilaire-da- 
Harconet. Mortain. 8 k. — 2 m. 4 k« -^ 7 

. m. a k. 

Martin-des^lianips (St \ Avranches. Avran- 
che*. 3 k. — 3 k. — 5 m. 4 k. 

Martin-des-€banips ( St ). St-Jean-de-Daye. 
St-Lo. gk. — inu 5k-— anuSk. . 

Martin-de-Varreville (St). Ste-Mèrc-Eglise. 
Valognes. 6 k. -« 3 m. 3 k. •-*- & In. 

Martin-le-Boiiîllant ( St ). St-Poîs, Mortain. 

1 m. I k. — 3 m. -*- 4 n*' ï k' 
Martin-le-Gréard ( St ). Ocleville. Ckerhotfrg. 

g k. — I m. I k. — 7 nu 8 k. 
Martia4e-HébertCSt). Brkqtiebec. Yalognes. 

4 k. — 1 m. — 7 m. 4 k. 
Martinvast. Octevilte. Cherbotti*j|. 3.k. «^6 

k. — 8 m. I k. 
Manpertuis. Pcrcy. St-Lo. 5 k» — » m. 2 k: 

— a m. 3^k. ^ 

Maupertns. St-Pîerrc-Eglise. Cherbourg. 5 

k. — I m. I k. — 8 m. 
Maur-des-BoisCSt). St-Pois. Mortahi. i m. 

3 k. — 3 m. 1 k. — 3 m. 9 k. 
Maurice ( St ). BarnevîUe. Vàlogncs. 3 1. — 

2 m. 5 k. — 4 ^* ^ ^' 

Meauffe ( La X St-Glair, Sf Lo. 7 k. — 8 k. 

— 3 m. 2 k. 



/ 



/■ 
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Mëaulis. Caretifan. St-Lo. 6 k. *- 3 m. a k. 

— 3 m. I k. 

Mère-Eglise ( Ste ). Ste-Mère-Eglise. Valo- 

gnes. I m. 7 k, — 4- *a. 7 . k. 
Mesnil-Adelée ( Le ), Juvigny, Mortain. 6 k. 

— I in, 6 k. — 5 m. 8 k. 
Mesnil-Amand ( Le ). Gavray, Coutances. 3 

k. — 2 m* 2 k. — 2 m. a k. 
Mesnil-Amey ( Le ). Marigny. St-Lo. 3 k. — 

9 k. — a m. 
Mesnil-Angot ( Le ), StJean-de-Daye. St-Lo. 

5 k. — I m. 6 k. — a m. g k, 
Mesnil-Aubert ( Le ). Bréhal Coutances. i 

m. I k. — I m. 3 k. — i in, 3 k. 
Mesnil-Auval ( Le ). Octeville. Cherbourg^ 

9 k. — 8 k. — 7 m. 6 k. 
Mesnîl- Bœufs (Le). Isigny. Mortain. 3 k. — a 

m. — 6 m. I k. 
Mesnil-Bonant ( Le }. Gavray. Coutances. 4- 

k* — a m. a k. — a m. a k. 
Mesnil-Bus (Le). St-Sauveur-Lendelin. Cou- 

kinces. 7 k. — I m. 8 k. — i m. 8 k. 
Mesnildrey ( Le ). La Haye-P^snel. Avran- 

ches. 4^k. — I m. g k. — a m. 4 k* 
Mesnil-Durand (Le). St-Jean-de-Daye* St-Lo. 
' 9 k. — 6 k. — a m. 7 k. 
Mesnil-Eury ( Le ). Marigny. St-Lo. 7 k. — ^ 

I m. 3 k. — a m. I k.. 
Mesnil-Garnîer ( Le ). Gavray. Coutances. 6 

k. — 2 m. 5 k. — 2 m* 5 k. ^ 
Mesnil-Gilbert ( Le ). StPois. Mortain. 5 k. 

— I m. 5 k. — . S m. I k. 
Mesnil-Herman ( Le ). Canisy. Sl-Lo. 7.k. — 

I m. a k. — a m. 5 k. 
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Mesnîl-Hue ( Le ). Gaviay. Coatances. 5 k. 

— 2 m. 3 k. — 2 m. 3 k. 
M^snillard ( Le ). St-Hilaire-da-Harconet 

Morfain. 7 k. — i m. 3 k, ~ 6 m. 8 k. 
Mesnil ( Le ). Barneville. Valognes. 5 k.— 

2 m. 5 k. — 4 ni. 2 k. 
Mesnil-Opac ( Le ). Tessy. Sl-Lo, 6 k. -^ i 

m. 3 k. — 2 m. g k. 
Mesnil-Ozenne ( Le ). Dttcey. Âyrancbes. g 
. k. — I in.*3 k. — 6 m. 3 k. 
Mestail-Rainfray ( Le ). Juvigny. Mortaia 4 

k. — I m. 4. i» — 6 m. i k. 
Mesnil-IVaoult ( Le ). Tessy. St-Lo. 8 k. — i 

m. I k. — 3 m. I k. 
Mesnil-Rogues ( Le ). Gavray. Coulances. 6 k. 

— 2 m. 4 k. — 2 m. 4 k. 

Mesnil- Rouxelin ( Le ). St-Lo. St-Lo. 5 k. 

— 5 k. — 3 m. I k. 
MesnilThébauk ( Le ). Isîgny, Mortain. 3 k. 

— 2 m. 3 k. — 6 m. 2 k. 
Mcsnil-Tove ( Le ). Juvîgny. Mprtain. 3 k. 

— I m. 3 k. — 5 m. 5 "k. 
Mesnil-Vëneroii ( Le ). St-Jean-dc-Daye. 

St-Lo. 3 k. — I m. 6 k. — 3 m. 2 k. 
Mesnil-Vîgot ( Le ). Marigny. St-Lo. 7 k. 

— I iD. 6 k. — I m. 9 k. 

Mesnil- Villeman ( Le ). Gavray. Coutanccs^ 

5 fc. — 2 to. 5 k. — 2 m. S k. 
Meurdraquîère ( La }. BréfaaI. Coatances. i 

m. I k. — 2 m. 4 k. — 2 m. 4 k. 
■Michel-de-la-Pierre l St ). St-Sauveur-Len- 

delin. Coatances. 2 k. — i m. 2 k. — i 

m. 2 k. 
Mîchel-des-Lonps ( St). Sartîlly. Avranches. 

6 k. — I m. 7 k. — 3 nu 5 k. 

4 
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Minières. Lessay. Coutances. 7. k. — i m. 7 

k. — I, m, 7 k, 
MiDj. St-tiilaîre-du-Harcouet. Mortain. 8 k. 

— I m, — 6 m. 9 k. 
Mobécq. La Haye-da-Paits. Coutances. 3 k. » 

— 2 m. Q k. — • 2 m. 9 k. 
Hôidrey. I^)ntorson. ATranclies. 3 k. — 2 

m. — 7 m. 
Moitiers-d'ÂlIonne (Les ). Barneville. Va- 

lognes. 3 k. — 2 m. 5 k. — 4- m- 9 k. 
Moitiers ( Les ). Saint-Sauveur-le-Vicomfc. 

Valognes. I m. 2 k. — I m. 7 k. — 3 m. 7 k. 
Montabot. Percy. St-Lo. 6 k. — 2 nu 3 k. — 

2 m. 9 k. 
Montaigu. Torigni. St-Lo, 6 k- — i m. 8 k. 

— 4 ni. 3 k. 
Montaigu. Valognes. Valognes. 8 k. — 8 k. 

— 7 m. I. k. 
BIoiitaigu-les-Bois. Gayray. Coutances. 6 k. 

— 2 m, 4 k. — 2 m. 4 t» 
Montanel. St- James. Avranches. 7 k. — 2 m. 

2 k. — 7 m, 3 k. 
Montbray. Percy. St-Lô. 8 k. — 2 m. 8 k. 

— 3 ro. 4 t. 
Mpnlcliaton. Montmartin-sur-Mer. Coutances. 

3 k. — I m. — I m. 
Montcuit St-Sauveur-Lendelin. Coutances. ! 

6 k. — I m. 2 k. — i, m. 2 k. 
Montebourg. Monlebourg. Valognes. 7 k.— 

5 m. 6 k. ! 

Montgardon. La Haye-du-Piiils. Coutances. 
' 3 Te. — 3 m. I k. — 3 m. i k. 
Mpntgqtbier. l^gny. Mortain^ 5 k. — 2 m. 

3 k.' — 5 m. 9 k. 
Monthucbon. SfSaiiveur-Lendelin. Coutanc^. 

5 k. - 5 k. — 5 k. 



(39) 
Motitîgny. Isigny. Mortain. 6 k. -, m g 

Montjoîe. SWames. Avranches. 3 k. - a ». 
Montjoirst-Pcris. Mortain. 4 k. -, m. « 

5t-Lo. 6 k. - a m. ^ 3 m. 7 k 

Montmartm-snr-Mer.MontmarHn-Jup-Mep 
Coatantes. i m. 3 k. -, », 3 T "*^* 

Montpmchon Cerisy-Ia-Salle. Ctfurànies. 2 k 

Mo„jraW.Ton|j.St:Lo.,„..,k.-,a.. 

Monfreuil. Marigny. St-to. 5 k, _ , „, . 
■ k. — a m. ^ * '■• f 



». — 2 m. - - ■^.' - 

Menu™. St-Ma,o.de.Ja-i:a„deXo«ta,rçe.. 
Moj.,viron.^S^artilly. Avranches. 3'.k. ".^ 8,k. 

Moon. St-Clair. §,-tà. . k. - , ™. , K. ,; 

Moripy. Perty. St-Lo. , ffl. , k,- 3 n, 

3 k. -3 m. 8 k. . "•• 

ïï'^-'^^ ïtT"''- ^''«^-^ » t. -- I m. 
MoMâin. Morfaiii. Morfain. 6 m S t 

*'s"?'^i'rjtk''i^fin^^"»^^^^^ 
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Parigny. St- Hilaîre-da-Harcouet. Mortain- 

a k. '- I m. 4 t- — ^ ™- 7 ]^- . - 
Pas (tes ). Pontorson. Avranches. 5 fc. — i 

iB. 6 k. — 6 m. 7 k. 
Patrice-de-Claids. C St ). Lessay. Coutanccs. 

8 k. ~ 2 m. 3 k. — a m. 3 k. 
•peUèrin ( St ). Carentan, St-Lo. 5, k. — a 

m. 3 le. -- 3 m. 2 k. 
Percy. Percy. St-Lo. a m. 6 k. - 2 m. b k. 
Périers. Périers. Coutances. i m. 7 k. — i 

"''m T k 

PenieUe (La). Quettehou. Valogaes. 3 t.- 

ï m. 8 k. — 8 m. 1 k. ., a v 

Perques ( Les ). Bricquebec. Valogncs. 3 fc 

.i- I m. 5 k. — 7 m; 9 K- , 
Perriecv Sourde vaL Mortam. 7 k. — i m. 

PeKonTLe"' Torigni. St-Lo. ^ k. - i m. 

'8 k. —'4 m. 4 *^- t t c 

Petit-CeUand (Le). Brecèy. Avranches. 5 

i-V — I m. 3 k. — 5 m. 3 k. • - t 

PicâiiviUe. Sle-Mire-EgUse. Yalogues. 8 k. 

• w fi If' — Z. m. Q k. 
Hélice TstO.La Haye^Pèsnel Avranches- 

/ û V ^ I tn 3 k. "^ 4 ^* ^ ^' 
Pierre-d'ArtégliseCSO.Barnevme.Valogftes. 

* 5 k. - a' m. 4 t. — 4 m- 7, ». , 
Pierre-d'Arlhenay C St ) St-Jeah-de-Daye. 

St-Lb.-6 k. — ï m- 2 k. — 2 m. 7 K- 
PiStde-Coutances ( St ). Coutances. Cou- 

PiS-de-Semilly C St ). St-CWr. St-Lo. 9 

- w -L- À Ir — 3 tn.' 7 k. . . 

Pie„eXTronchet ( St ). Wtedù*. Avtaa- 
ches: 3 k. - ^ a- =» k. - 3 ta. 6 k. 
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Pierre-Eglise (SO. St-Pierre -Eglise. Cher- 
bourg. 1 m. 7 k. — 8 m. 6 k. 
Pierre-Langers ( St ), Sariilly. Âvranches. 

4 t. — I m. 6 k. — 3 m. 5 k. 
Plerreville. Les Pieux. Cherbourg. 5 k. — 

2 m. 5 k; — 5 m. 7 k. 
Pieux ( Les ). Les Pieux. Cherbourg. 2 m. — 

6 m. 2 k. 
Pirou. Lessay. Coutances. 6 k. — 2 m. — 

2 m. 
Placy. Torignî. St-Lo. 6 k. — i m. 8k.— 
. 4 m* 3 k. 
Planchers ( Si ). Granville. Âvranches. 6 k; 

2 m. 4 k. — 3 m. i k. 
Plessis ( Le ). Périers. Coutances. i m. i k. 

— 2 m. 9 k. — 2 m. S.k. 
Plomb. Avranches. Avranches. 7 k. ^— 7 k. 

,— 5 m. 8 k. 
Poilley. Ducey. Avranches. 2 k. — i m. — , 

6 m. I k. 
Pois ( St). St-Pois. Mortain. i m. « k. — 

4 m. 7 k. • ^ - 
Ponlaubault. Avranches. Avranches.'7 k. — 

5 m. 8 k. 

Pontorson. Pontorson. Avranches. 2 m. i k. 
7 m. 2 k. 

Ponts. Avranches. Avranches. 2 k. — 2 k. 
\ — 5 m. 3 k. 

Portbail. Barneville. Valognes. 7 k. — 2 m, 
1 8 k. — 3 m. 9 k: 

\ Précey. Ducey. Avranches. 7 k. — 1 m. 1 k. 

i — 6 m. 2 k. 

Précorbin. Torignî. Sl-Lo. 7 k. r- i m. 1 
1 k. — 3 m. 9 k. 

\ Prëtot. La Haye-du-Pnif s, Contances, i to.— 

I 3 m. 4 k. -* 3ni; 4k, 



c a ) 

* 

Qoentin ( St ). Dacej. Avrancbes. 3 k. — S 

k. — 5 nv 7 k. 
Querqaeviile. ûcteville. Cherbourg. 6 L — 

6 k. — 8 m. g k. 
QuetteliQja. Qùettehoîi, Yalognes. i m. 5 k« 

— 7 m. 7 k. 
Quettetot. Bricquebec. Yalognes. 4 k. — * 

m. 9 k. — 8 m. 
Quettreville. Montmartin-sur-Mer. Coutances. 
'5 k. — I iD. -^ I m. 
Qnîbou. Canisy. Sè-Lo. 3 k. — ' i m. i k. -*^ 

arifi. 
Quinéville. Montebourg. Yalognes 8 k,— i 

m. 5 k. — " & m. 9 k. 
Raids. Carentan. St-Lo. i m. 5 k. — 3 m. 5 

k. — 2 m. 2 k. 
Hampan. St-Lo. St-Lo. 5k. — 5k.— a m. 

6 K. 

RauvIIIe-Ia-Bigot. Bncqoebec. Yalognes. 7 

k. — 2 m. — . 8 m. [% k. 
Rauville-la-PIace. St-Sauveur-le-Vicomte* Ya» 

lognes. 2 k. — I m. 5 k. — 4 ro» 2 k. 
Ravenovîlle. Ste-Mère-Eglise. Yalognes. 6 

k. ^ I m. 6 k — 5 m. 3 k. 
EefTqveilIe. Juvigny. Mortain. 8 L — i m* 

8 k. — 5 m. 7 k. 
Regnéville. Montmartinnsur-Mer. Coutances. 

3 k. — i m. — I m. 
Reigneville. St-Sauveur-le-Yicomte. Yalognes* 

6 k. -rr I m. I k. — l^m, ^ V. 
Remy-des-Landes ( St ). La Haye-du-Puits, 

Coùfances. 8 k. — 3 m. 4. k. -r- 3 m. *4 k. 
Remilly. Marigny^ St-Lo, i m* — i m. 7 k, 

-^ 2 m. 2 k. 
Béthoville. St-Piaxe-E^e. Checbonrg. 5 fc. 



Révffle. Quetteliou. Valognes. 7 k. -• 2 m. t 
k. — 8 m. 4- k, 

Rochelle (La). La Haye-Pesncl. Avrânches. 

5 k. - I m. 2 k. — 3 m. i fc. 
Romagny. Mortaîn. Morfain. 3 k, — 3 k — 

7 m. 1 k. 
Romphaîre ( St ). Canisy. St-Lo. 7 k. — 1 

m. I k. — a m. 7 -k. 
Roncey. Cerisy-la Salle. CoQtaiices. 6 k. — 1 

m. I k. — 1 m. I k. 
Ronde-Haye ( La ). St-Sauvear-Lendelin. 

Loutances. 2 k. ^ x m. — i m. 
Ronthon. Sartilly. Avranches. 4 k. — 1 m 3 

k. — ; 4 m. 3 k. 
Rouffigny. Villedîeu. Avraneles. 6 k ^ 3 

m. — 3 m. 8 k. 
Rouxevrlle. Torigni. St-Lo^x m. i L ~ 1 

m. 2 k. — 4. m. I t, 
Rozel ( Le ). Les Pieux. Cherbourg. 4 k — 

a m. 4 k. — S m. 9 k. 
Sacey. Pontorson. Avranches. 7 k. — a m. 

i k. — 7 tn. 2 k. 
Samsoii-de-Boii-Fossë(St), Canîsy. St-Lo. 5 

k.— 9 k. — a iD. 6 k. 
Sartilly. Sartilly. Avranches, i mu 1 k- — 3 

m. 9 k. 
Saultchevreail. Villedieu. Avranches. 2 k. ~ 

2 m. I k. — 3 m. S k. 
Saussemesnil. Valognes. Valognes. 7 k. - 7 

k. — 7 m. / / 

Saussey. Coutances. Coutances. 5 k. — 5 k. 
'—5k. 

Sauvenr-de-Bon-Fossé ( St ). Canîsy, St-Lo. 
4- k. — I m. 2 k. — a m. 1 k. 

Sauveur-de-Chaulieu. ,( St ). SourdevaL Mor- 
taîn. 7 k, — I m. 7 k. ~ 6 m. 4 k. 
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Sauveur-de-Picrrepont ( St )w La Haye-do*» 

Puits: Côutances. 7 k. -^ 3 m. 7 k. -^3 

m. 7 k. 
Sauveur-la-Pommeraye ( St ). Brëhal. Cou- 

tances. 9 k. -^ 2 m. 6 k. — a m. 6 k. 
Sauveur-Lendelin (St). Sl-Saiivcur-Lende-^ 

Iin.,Coataiices. i m. '— i m. 
^anvcur-le- Vicomte ( Si ). St-Sauveur-le- 

Vicomte. Valognes, i m. 5 k. — 4 m. 
-Sarigtiy. Cerisy-Ia-Salle. Cout^nces. 5 k. — 9. 

.k. — pk. 
Savîgny-îe- Vieux. Le Teîlleul, Mortain. i m. 

5 k, — 2 m. I k. — » 7 m. 6 k. 
Sëbastîen-de -Raids ( St). Përiers. Coutances. 

3 k. — I m, Q k. — I m. Q k. 
Sebeville. Ste-Môre-Eglîse. Valognes.. 3 k.— 

an). — 4- ^* 3 k. 
Senîer-de-Beuvron ( St ). St-Jamcs. Avran- 

ches. 7 k. — ' 1 m. 5 k. — 6 m. 6 k. 
Senier-«ous-AvranChes. ( St ). Avranches» 

Avranches. i k. — i k. — - 5 m. .a k. 
Senoville Barneville. Valognes. 7 k. — a m. 

6 k. — 5 m. 3 k« 

Servigny. St-Malo-de-Ia-Lande. Coutances. 

6 k. — 7 k. — 7 k. 
Servon. Pontofson. Avranches. 9 k. — i m. 

6 k. — 6 m. 7 k. 
Sideville. Octeville. Cherbourg, i k. — 6 k. 

— 8 m, 3 k. 
Simphorien ( St ). Le Teilleul. Mortain. i m. 

I k. — i m. 5 L —7 m. 6 k. 
Simpliorien ( St ). Torigni. St-Lo. 6 k. — i 

m. 8 k. — 4 m. a k. 
Sîouville. Les Piefcix. Cherbourg. 7 ki. ^ * 

m. — 6 m«. 8 k. 
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SortosTiile. Mont^'ôurg. Yalognes. 41^*^ 

4 k. — 6 nr, 
Sortosville-en-BeauraonK Barnevîlle» Valo*- 

gnes. 5 k.^ — 2 m. 6 k. — 4 ©• 9 k. 
Sottevast. Bricquebec. Valognes. 8 k. — gk^ 

— 7 m. 2 k. 

Sotteyille. Les Pieux. Ckerbourg. 4 t*. — * 

iB. S k. — 6 ni/ 4 k« 
Soulles. Canisy. SlLo. 8 k. — i m« 5 k. — :i 

m. I k. 
Sourde%'al. Sourdeval. Mortain. i m. — 6 m. 

t k. 
Sourdeval-les-Boîs. Gavray. Coutances. 7 k. 

— 2 m. 2 k. — 2 m. 2 k. 

Subligny. La Haye-Pesp.el. Avranches. 7 k. 

8 k. — 3 in. 3 k. 
Surtainville. Les Pieux. Cherbourg. 7 k.— 

2 m. 7 k. — 5 m. 6 L 
Snn'iHe. La Haye-du-Puifs. Coutânces 9 k. 

— 3 m. 3 k. — 3 m. 3 k. 

Suzanne ( Ste ). Périers. Coutances. i ra. 5 

k. — 3 m. 2 k. — 3 m. 2 k. 
Suzanne (Ste ). Saint- Lo. Saînl-Lo. 7 k. -^ 

7 k. — 3 m. I k.^ 

Symphorien (St ). La Haye-du-Puîts. Cou- 
tances. I k. — 3 m. 2 k. — 3 mJ 2 k. 
Taillepied. Sf- Sauveur le-Vicomte. Valognes. 

5 k. — 2 m. — 3 m. g k. 
Tamenrille. Valognes. Valognes. 4 t. — 4 t. 

— 6 m. 7 k. 

Tanis. Pontorson. Ayrancbes. 7 k. — i m. 

8 k. — 6 m. g k. 

Tann ( Le ). La Haye-Pesnel: Ayranchest 

6 k. — 1 m. 7 k. — 3 m» 

Teilleul ( Le ). Le Teilleul. Mortain. 1 m. 5 
k. — 8 m. 



(48) 

Tessy. Tessy. St-Lo. i m. 8 k. — 3 m. 3 k. 
TeurtévîUe-Bocage. Quettehou. Valognes. 7 

k. — I m. 3 k. — 7 m. 5 k. 
Teurtéville-Hague. Octeville. Cherbourg. 8 

k. — 1 m. — 8 m. 5 k. 
Theil ( Le ). St-Pierre -Eglise. Cherbourg. 8 

k. — I m. 1 k. — 8 m. 5 k. 
ThéviUc. St-Pierre-Eglise. Cherbourg, a k. — 

I TU. 5 k. — 8 m. 3 k. 
Thomas ( St ). Saint-Lo. Saint-Lo. 2 m. 8 k. 
Tirepied. Brecey. Avranches. 8 k. — 9 k. — 

4 TH. g k. 
Tocqueville. St-Pierre-Eglise. Cherbourg. 5 

k. — 2 m. a k. — 8 m. 5 k. 
Tollevast. OcteTille. Cherbourg. 6 k. — 8 k.\ 

7 m. 8 k. 

Tonneville. Beaumont. Cherbourg. 9 k. — 8 

k. — 9 m. 
Torigni. Torignî. St-Lo. i m. 4 k. — 3 m. 

8 k. 

Tourlaville. Octeville. Cherbourg. 4 k. — '4- 

k. — 8 m. 
Tourville. St-Malo-de-Ia-Lande. Coutances. 

4 k. — 9 k. — 9 k. 
Tréauville. Les Pieux. Cherbourg. 3 k. — 2 

m. — ^ 6 n). 4 k* 
Trelly. Montmartin-sur-Mer. Coutances. 9 k. 

— I m. I le. — I m. I k. 
Tribehou. St-Jean-de-Daye. St-Lo. 9 k. — i 

ni. 8 k. — 2 m. 6 k. 
Trinité ( La ). Villedieu. Avranches. 9 k. — 

1 m. 7 k. — 4 ni. 1 k. 

Troisgots. Tessy. St-Lo. 6 k. — i m. 3 k. 

— * 3. m, 
Turqueville. Ste-Mère-Eglise. Valognes. 3 k. 

2 m. — 4 ni. 7 k. 



(4q) 

Ursin C Si ). La Haye-Pesuèl. A\raiïthe8/B 

k. — I m. 8 k. — a m. 9 k. 
Urville. Montebourg. YdlogMs. &k« ^^ 6 k. 

— 5 m. 7 k. , 
iUrvîUe-ilagae. Beaumonf. Cherbourg. 7 k. 

— I m. — ' 9 m. 3 k. 

Vaast ( St ). Qii£tteho«. Vatognes. 3 k. — i 

m. 7 k. — 8 m. 
Vaille* Avranches, Avranches* 5 k. -^ & k. 

— 5 m. 

VakanviL'e. Quettéhou. Valognes. 6 k. — 3 

m. — 8 m. 3 k. 
Valdecie < Le ). Barnrevflle. Valogaes. 9 k. 

— I m. 8 k. — 4- m* 7 k* 
Valognes. Valognes. Valognes. 6 m. 3 k< 
Val-St-Pair ( Le ). Ayranches. Avranches. 

4. k. — 4 k. — 5 Œ. 5 k. 
Vandelëe ( La ). St-Malo-de-la-Lande. Cou- 

tances. 7 k. — 4. k, — ^ k. 
Varengnebecq. La Haye-éu-Pi^ts. Coofances. 

6 k. — 3 m. 6 k. — 3 m. 6 k. 
Varowille. St-Pierre-Eglise. Cberboorg* 3 k. 

— I m. 9 k. — 8 m. 6 k* 
Vasteville. Ëeauniont. Cherbourg. 9k.*-.! 

' m. 3 k. **-" 9 m. S k. 
Vast ( Le ). St-Pierre-Eglise. Cherbourg. 6 

k. — a m* — 8 m. 
Vaudreville. Monlebourg. Valognes. 6 k.— 

6 k. -*- 6 iB. I k. 
Vaudrimesnil. Saint-Sauf e«3r-*LendeliB. Cou*^ 

tances. 4 t. — i m. 4 k. — v m. ^k, 
Vauville. Beaumpnt. Cherbourg. 4 k« *— » ». 

8 k. — 10 m. 
Vengeons. Sourdeyal. Mortain. 5 k, — i 

m. 5k. — 5m. 8k. 5 
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Ver. Gavray. Coulances. 4 1^* ^*- i m. 9 

k. — 1 m. 9 k. 
Vcrgoncey. St-James. AvraDches. 7 k. — i 

m. 5 k. — 6 iD. 6 k. 
Vcrnix. Brecey. Avranches. 5 k. — i m. i 

k. — 4 '™« 9 k. 
Vesly. Lessay. Coutances. 5 k. — 2 m. 6 k. 

— 2 m. 6 k. 
Vcssey. Pontorson. Avranckes. 6 k. — i m. 

9 k. — '7 m. 
.Yezins. Isîgny. Mortain. 5 k. — 2 m. 5 k.-»- 

6 m. 5 k. 
Vicel ( Le ), Quetlehou. Valognes. 5 k. — i 

m. 9 k. — 8 m. 3 k. 
Videcosville. Quetteheu. Valognes. 6 k. — i 

m. 3 k. — 7 m. 3 k. 
yidouville. Torigni. St-Lo. 9 k. — i ^m 6 k.^ 

-^ 4 ïn. 4 k» 
Vierville. Ste-Mère-Eglise. Valognes. 8 k. — 

2 m. 4 k. — 4 ro* 
Vigor-des-MonIs ( St ). Tessy. St-Lo. 8 k.— 

2 m. 5 k. — 3 ra. 4 t' 
Villebaudon. Percy. St-Lo. 7 k. — 2 m. — 

2 m. 5 k. 

Villechien. Mortain. Mortain. 9 k. — 9 k. — 

7 m. 4 k. 
Villedieu. Villedieu. Avranches. 2 m. 2 k,—' 

3 m. 3 k. 

Villiers. St-James. Avranches. 6 k. — i m. 

8 k. — 6 m. 9 k 
•Villiers-Fossard. St-Claîr, St-Lo. 5 k, — 6 

k. — i m. Çk, 
Yindefontaîne. La Hayedu-Puîts. Coutances. 

i m. 2 k. — 3 m. 6 k. — 3 m. 6 k. 
VirandeviUc. Octeville. Cherbourg. 8 k. — i 

m. I k. — 8 m. 4 I^- 
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Virey. St*Hilaire-du-Harcouet. Morlain. i k. 

— I m. 8 k. — 6 m. 5 k. 

Vrasville. St-Pierre-Eglise. Cherbourg. 4 k- 

— 2 m. *— 8 m. 9 k. 

Vrétot (Le). Bricquebec. Valognes. 6 k.' — 

2 m. — 8 m. 2 k. * 

Yquelon. Granville. Avranches. 4 k» "~ 2 

m. 8 k. — 2 m. 3 k. 
^ Yvetot. A^alognes. Valognes. 4 t» "^^ 4 k. — 

6 m. 5 k. 

POPULATION. 

MOUVEMENT DE LA POPULATION 

EN 1829 y 1830 ET 1831. 

J'ai rois sous les yeux de mes lecteurs , en 
i83i ( page 34) , le mouvement de la popu- 
lation en 1827 et 1828. Je vais non seule- 
ment continuer ces documens pour 1829 et 
i83o , mais encore ajouter des détails que je 
continuerai les années suivantes , certain que 
ces travaux ingrats ne seront pas sans prix 
aux yeux des vrais amis de la statistique. 

1829. 

Naissances, Janvier i3i 3, février 1242, 

mars i352, avril 11999 mai 1295, juin 

ii34, juillet iio4, août ii35, septembre 

1061, octobre 1127, novembre 1 106 , dé- 

^ cembre 1121. 
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■ 

Maria&ts. Janvier lyx% , février S^S , mars 
172 , avril 338, mai SaS, juin 38e , juiUet 
435 , août 286, septieinhre 338, octobre 3i^E , 
novembre l^oh , décembre a88. Siir ces 4»93» 
mariages^ 3718 ont eu lieu entre garçons et 
filles, 168 entre garçons et veuves, 3i3aitre 
veufs et filles , 94 entre veufs et veuves, 

liècès. Janvier i464 t février 12 58, mars 
i3ii, avril i23o, mai 11791 j«i» ïo44 t , 
juillet 978 , août 982 , septembre 082 » oc- 
tobre 963, novembre 11 16, décembre i2a6. 
Sur les i37o3 décès , 35i3 ont eu lieu avant 
rage de 4 «^ns, 23 de 95 à 100 ans. Il n'est 
pas mort un seol centenaire. 

Naissances, Janvier 1272, février ii34 t 
fliars i3o5 , avril i235, mat 1228» juin 
1160-, juillet iiSg, août ii6a, septembre* 
II 17, octolwre 1042, novembre logS. , dé- 
cembre 1095. 

Mariages. Jaavier 32a , février 4^2 1 n»aT^ 
142 , avril 19&, mai 262 , îmit 281 , jmltet 
4o4,. a^t 3i4, septembre 33G , octobre 
347 , novembre 5o8 , décembre 393. Sar ces 
3965 mariages , 3546 ont eu lieu entre gar- 
çons et filles ,112 entre garçons et veuves , 
a63 entre veufs et filles , 44 entre veufs et 

veuves. 

Décès, Janvier i358, février 1229 , mars 
»»oi, avril £235, mai ii44t juin 959, 
jiriUet 961 , août 917 , septembre 907 , oc- 
tobre 938, novembre 956 , déccHkûre n3S% 



Sur les ia^6 décès, SiqS ont eu lieu avant 
rage de 4 2ins, 32 de 95 à 100 ans« Il n'est 
pas mort un seul centenaire. 

1851. 

« 

Naissances, Janvier i3oi , février 1278 y 
mars i3i3 , avril 124x7 mai i3i6, jiiin 
II 17) juillet 1121 , août io84> septembre 
1082 , octobre *ii37 , novembre 1219 , dé- 
cembre iii3. 

Mariages, Janvier 4^0 , février 5o5 , mars 
193, avril 3ig, mai 323, juin 326, juillet 
4.07 , août 281 , septembre 293, octobre 342, 
novembre 435, décembre 241. Sur ces 4^25 
mariages , 3627 ont eu lien entre garçons et 
filles , i36 entre garçons et veuves , 296 
entre veufs et filles, 66 entre veufs et vcnves. 

Décès, Janvier 11 91, février 1077, mars 
loBg t avril 107 1 , mai 1093 , juin 920 , juillet 
904 1 août 87 7 , septembre 955, octobre 940, 
novembre ioi5 , décembre 1072. Sur les 
12174 décès de i83i , 2840 ont en lieu avant 
rage de 4 ans , i5 de 9$ à 100 ans. Il n'est 
pas mort un seul centenaire. 

Le rapport des enfans naturels aux enfans 
légitimes peut faire apprécier la moralité d'un 
département. Jugé diaprés cette considéra- 
tion , le département de la Manche oc- 
cuperait une place honorable parmi les plus 
moraux. En effet sur les 14x89 naissances 
de 1829 ) il y en a i332i de légitimes et 
868 d'illégitimes. Sur les i4oo4 naissances 
de,i83o , il y en a i32o3 de légitimes et 
801 d'illégitimes. Sur les i43a2 naissances 

5^ 
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de iSSi, ily en a 13379 de légitimes et 
943 d^illégitimes. 

Cette dernière année ( i83i ) , le nombre 
des naissances a excédé celui des décès de 
a 148. 



CONTINGENT ( Classe de 1832 )• 

Le cabier 577 du Mémorial de !a Manche 
contient un ' Tableau dressé en vertu de Vart. 
t^ de lu loi du 21 mars i832 pour la réparti- 
tion entre les arronâissemens et les cantons du 
contingent de i^lfi hommes, assigné sur la classe 
de i832 au département delà Manche,^ par Cor— 
domumce royale du 9 mai i833. D'après ce 
taMeau , voici le nombre d^bommes qu^a 
fourni chaque canton. 

Arrondissement d^Açranches, Avrancbes 89 
hommes ; Brecey 28 ; Ducey 25 ; Granvilie 
27 ; La Haye-Pesnel 2S ; Pontorson 27 ; 
Saint- James 38 ; Sartîlly 24 ; Villedieu 28. 
Total 261. 

Arrondissement de Cherbourg. Beaumont 29 
hommes ; Cht?rboiu'g 32 ; Les Pieux 3a ; Oc- 
teville 4oi Saint-PierreEglise 4^. Total 178. 

Arrondissement de Coulances, Bçéhal 34 ; 
Cerisy-la -Salle 35; Coutances 32; Gavray 
34 i La Haye du- Puits ^ 41 ; Lessay 89 ; Monl- 
martin-sur -Mer 3i ; Périers 3i ; St-Malo- 
de-la-Lande aS; St-Sauveur-Lendelin 3i.. 
Total 33i. 
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Arrondissement de Mortain, Barenton aS \ 
Isîgny i8; Juvigny i6; Le Teilleul aa ; 
Mortain 27 ; Saint* Hilaire-^o-Harcou et 89 ; 
St-Pois 18; Sourdeval 27. Total igS. 

Arrondissement de Saint- Lo, Canisy a6 ; Ca- • 
rentan 29 ; Marigny 22 ; Percy 25 ; Saint- 
Clair 25 i Saint- Jean-de-Daye 22 ; St-Lo 
28; Tessy 25 ; Torigni 34. Total 236. 

Arrondissement de Kalognes, fiameville 2&; 
Bricquebec 34 ; Monlebmirg 28 ; Qaetttbou 
4? ; Sle-Mère Eglise 33 \ Saiiit-Sauveur-le- 
Vicomte 38; Valognes 4i. Total 247. Total 
général i44^* 
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STATISTIQUE 

DE I/ARRONDISSEMENT DE CHERBOURG. 



Â Textrëmitë Nord de la péninsule e^ 
situé le 2^ arrondissement du département 
de la Manclie , dont il semble être en quel- 
que sorte le couronnement. Il a pour bornes 
la mer à TËst , au Nord et à TOuest ; et 
au Sud l'arrondissement de Valognes. Il est 
situé entre le 3° 3i' o'' et le 4° lo' 10** 
de longitude et entre le 49** 29' o" et le 49® 
45^ 4&" à^ latitude. Sa plus grande longueur, 
prise dans la pointe d'Auderville , à Pextrë- 
mité de la vallée en Surtainville , est de 33 k. ; 
il a en largeur 5o k. , depuis le nez des Voi- 
driers en JTobourg jusqu'à la pointe ou phare 
de Gatteville. Ses côtes sont hérissées de 
rescifs dangereux aux navigateurs : on cite ^ 
entr'autres , les raz Blanchard et de Gatte- 
ville et nez du Rozel. 

Tout dans ce pays , originairement habité 
par les Venelles ou Unelli , prouve Texis- 
tence du culte des Druïdes avant l'arrivée et 
pendant les premiers temps du séjour des 
Romains : presque à chaque pas on y ren- 
contre des resfes de monumens qui l'attestent. 
Les Uneliiens conservèrent long-temps le 
culte des Dieux de leurs ancêtres et parti- 
culièrement ceux de Pluton et de Cérès ; 
mais les Romains les obligèrent à substî- 
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faer leur religion à celle des IkulMes, çt 
ils consacrèrent à leurs Divinités ^nsieurs 
temples dont remplacement a conservé le 
nom. Ce fut sôus le règne de Clovis ^ue 
le pays de Cherbourg fit partie de Tempn'e 
it^ Francs. Saint Ereptiole j arriva en 439 
pour y répandre la lumière de la foi ; la 
première église y fut fondée en 435. Ce fut 
a peu près vers ce temps que Ton y bâtit 
un hôpital (i)* 



( ») CheTboitrg fut k 3e éet trow osât oms dns U dÎTi- 
sion du pays sous Charkmag&e» 

£n 91 3, Cherboiirg passa de la dd«mntî«ii (rançaîse 
MHS «rile des Normands. 

En 94^» Aisreid Ill« roi de DanenarciE, «hâssë d« tr6ae 
par soii fiis Saénon y vint chercher près de GifiHatiTne U , 
dk Longue-Epce , vn asHe , des secours et un vergeur. 
Le duc accorda iDomentanémeatJe Girteiiliii à tel flioaàrqtit 
qsi fixa ta rëiidence à Cherbourg. 

A son tour HaroJd Wcol av secours de Richard et dé- 
barque 4 Cherbourg en 947* Louis d'Onirener 7 vint 
en 946> 

En 950 y Aîgrold , roi de Banemarck ^ y descend arec 
son armée. 

£a io88»Roberi II , surnommé Co«r[e>Henze , vendit, 
pour 6000 marcs d'argent , lout le Coi-cntfn à son frère 
Henri , le pl^is jeune des fils de GatlUume-le-Conq^ié- 
raat. U te Kgne «Midle ( 1090 ) arec Gnitlimnre pour 
les lui enlever ; tous deux viemieat assiéger Henri dans 
Cl^erbourg- 

lifchard ill lafit fortifier en 10^6 ,.afin de 1» mettre en 
état de resf^ter aax incursions des Anglais , qui cepen- 
dant, en ia9.'>, brûlèrent la ville, Fabbaye cl ThMef- 
Oieii, après en avoir enlevé les objets les plnt^réeieux. 
£Uc fut reb&tie et close de bonnes muraMIcs en t3e«. 
Depuisil engagea ,ponr aaooo marcs- d'argent , Cherbourg 
et son tenttoire amx AagTais. , qaf y résistèrent anx aMa- 
qaes do ceiméUble Dugursclia venu pour sVn emparer. 
Kb 114^ t i^ psys ^it sa soimi^îon à la reine Ma- 
thilde , hiqneâe fonda Tabbaye ^ t'étêqae Algâifd édifia 
eq ii4^« 



_S.r.— 1.^ 
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Le second arrondissement , qui ^ poiii' 
chef-lieu Cherbourg ^ est divisé en cinq can-^ 



En t34^, les Anglais, après la prise deBarfleuryse 
présentent detant Gkerboarg dont la bravoure des habitans 
les obli^ à lever le siège. 

£n 1^53 , elle fut cédée ï Charles-le -Mauvais , qui , 
en 1 3GB, créa barcfns tous les habitans. 
•ISA iSgS', trêve* entre Charles VI ef Richard II ^ni 
rend Cherbourg et Brest. 

En i4o4 ) le jeune roi de Navarre l'abandonne contre 
um bonne somme d^ârgcnt. Le roi de France en fait 
aussitôt prendre possession par le comte de TancarviUe. 

Après trois mois de siège , en i4i^i le gouverneur 
vendit la PJace aux Anglais moyennant une grosse somme 
d'argent. Thomas Go'ével , général anglais , qui eairavait 
été nommé gouverneur , la rendit aux armes de Charles 
Vil , le la août i45o. 

' La j».est42 y fit de grands rav3gès en i5o4 » puis en i5i7r 
i554 9 1^92 ) i6a3et i83a. 

Le roi François 1er U vis! la le a8 avril i53i, 

£n 1666, la «anufaclttie de glacer fut fondée près 
Cherbourg. 

La Société académique y fut créée en 17^5. 

Les travaux de l'ancien port étaient achevés en 17^». 
Les Anglais , qui y débarquèrent le 8 août 17S8, essayèrent 
de les détruire en comblant le port , renversant les jetées , 
|e 4M)nt , l'écluse , etc. 

Le roi Louis XVI y vint, en août 1786 , vmr placer 
un des premiers cônes qui doivent former les fondemens 
de la digne qui ferme la rade . 

Napoléon avec toute sa cour y séjourna en 181 1. L'im- 
pératrice Marie-Louise y passa 8 jours en i8f3;et as- 
sista à l'entrée des eaux dans le bassin neuf qui venait 
d'être terminé. 

Le duc de Berry , en rentrant en France , y débarqua , 
a8 ans après la visite qu'y avait faite son oncle. Le duc 
et la duchesse d'Angoulême y vinrent depuis. 

Le roi Louis-Philippe y fit son entrée accompagné de 
Sùi fils les ducs de Nemours et p.'nce de Joinvillc , en- 
tourés d'un brillant cortège , le samedi x«r septembre t833. 
La reine , les princesses y accompagnées des ducs d'Aamale 
et de MoQtpcDsier , y arrivèrent le lendemain s.oir. 
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Ions dont la population est de 754.88 habî- 
fans, payant 72804.8 fr. 18 c. de contribu- 
tions foncière et mobilière. Ses produits 
agricoles ne sont pas en rapport avec son 
étendue , parce qu'en général le fond du sol 
est mauvais ; que des landes , des bois et des 
fachères obligées en prennent environ un 
cinquième , et que le reste ne produit à peu 
près que la moitié de ce que , terme moyen , 
rapportent cbacun des autres arrondissemens. 
En revanche , lés sites y sont pittoresques 
et variés , et la fécondité du Val-de-Sairfl 
contraste avec la stérilité de la Hague. 

On y élève des bestiaux , on y récolte 
toutes espèces de grains. Le beurre et les 
moutons y sont d'un goût exquis et d'une 
qualité supérieure. Les cidres y sont peu 
abondans , il s'y fait un commerce général 
tçès-étendu. On y trouve deux belles iSla-^ 
tures , une manufacture de glaces , une 
de bouteilles de verre, une de dentelles, 
des fabriquas de calikots , rouenneries, b^, 
teintureries , tanneries , mégisseries , soudes 
de warech , rafineries , etc. 

On ne rencontre en quelque sorte qu'une 
seule rivière dans cet arrondissement : la 
Disette qui commence sous l'église de Bric- 
quebosq , traverse les communes de Sotte- 
ville et de St-Christppbe-du-Foc dont elle 
fait mouvoir les moulins; passe enlîre Teur- 
téville et Vîrandeville ; Sîdeville et Martin- 
vasl , Octeville et Tourlaville , et vient se 

Ieter dans le port de commerce de Cher- 

Elle coule du S.-O. au N.-E. Ses afBoens 
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sont^ à^oite : la petite ritièredcMarvie- le- 
ruk^aux d'Ëtocqueboeuf, do petit et du grand 
Nardauet et la rivière de Trottebecq, qui 
part de la Roche-au-Chat en Toiirlaville , 
alimente le moulin Ingouf , la belle usine 
delà glacerie , le moulin de Bas , et se réunit 
à la Divette, au pied de la montagne du 
Roule , après avoir reçu dans son cours , les 
ruisseaux de la Rocbe-des-TrameSf des Juifs, 
de Bruneval et du Château. 

Deux autres plus grandes rivières prennent 
leui: source dans Tarrondissement , ce sont : 
FOuve , au village le Canu en Sottevast , 
qui alimente les moulins du Clair • Douet 
et de Saint-Martin, passe au village des 
Flagues où Ton avait cru voir son origine , 
sort au-dessus du hameau des Lies pour 
entrer dans Tarrondissement de Valognes , 
après avoir reçu auparavant les ruisseaux de 
Meslay , de Tocquebœuf et de Gallot, 

Entre aussi, dans le même arrondissement, 
p Jr la commune du Vrétot, la Scie qui prend 
naissance à la ferme des Bois en Grosville^ 
arrose eusuite Saint-Germain-le-Gaillard , 
Pierreville et Surtainville. 



Ainsi que le tableau dresse pour Tarrondis- 
sèment de Valognes ( voir T Annuaire i833 ), 
le tableau suivant oilre , dans huit colonnes, 



1° Le nom de chaque commune ; 
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zi^ Sa population ; 

3** Le nombre de %es bameaux et villages v 

i^ Le nombre des fermes et habitations 
isolées ; 

5^ Celui des châteaux ; 

6^ Le nom des moulins et usines ; 

7* Leur usage ; 

S"* Le ' nom des cours d^ean . qui les ali-^ 
mentent. 

Observations. Tontes les communes sont 
agricoles. 

Le chiffre i , a , 3 , 4 ou 5 , à la suite de 
quelques noms de moulins ^ signifie qtf'il y 
a ly â , 3 , etc. moulins établis dans le même 
lien. 

Dans la colonne des cours d'eau ^ les noms 
en UàUquts indiquent les rivières ; les autres 
les ruisseaux. 

A la snîte du taUean se trouveront des 
notes qui sont loin d'être complètes , mais 
qui donneront cependant quelques lumières 
sur les lient les plus importans de Tarrondis** 
sèment. 
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NOTES. 

(ï) Beaumont , gros bourg très-ancien v 
fclief-lieu de canton , commerçant eh denrée* 
agricoles. C'est près de la baie , située dan^ 
tette commune , que s'élève le fameux retran- 
chement appelé Hague-Dick , qui se termine 
au Vaiferrant en Grévillè \ il a envitonune 
lieue de longueur. On peut aisément suivre 
ice retranchement , qui dans plusieurs en- 
idroits s'élève très-haut. Par cette fortification 
«t la vallée , qui se termine assez près; du 
fort d'Omonville , à l'anse d'Eculleville , le 
pays entre ks deux mers se trouvait en état 
de défense. Ce retranchement , élevé à une 
époque dont on n'a pu encore trouver l'ori- 
gine y devait défendre une partie de la H^gue 
contre l'autre> 

(a) BiviLLE et Vauviile présentent lèstll^'- 
tacle curieux de leurs montagnes de sables 
et de leurs miellés si variées , par les mon- 
ticules et les petites plaines qu'elles renfer- 
ment On y a trouvé des objets qui ne per~ 
mettent pas de douter qu'autrefois ces lient 
n'aient été habités. Des restes dé murs et 
de briques anciennes, des terres végétales , 
à peu de profondeur, montrent que les s^es 
n'ont pas toujours couvert ces régions autre- 
fois fertiles. 

C'est pent-ètre quelques villages , une ville 
même détruite par quelque tempête , à une 
époque désastrueuse , dont l'histoire ne fait 
pas mention y et qm ne se fait connaître qu^ 
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par l^horreur de la solitude qui y règae au- 
jourd'hui. Cependant le souvenir de celle ca- 
tastrophe n'est pas entièrement effacé dans !e 
pays. C^est une tradition qu'autrefois il y avait, 
sur le })oi:d de la mer et de ce côté - là , une 
ville à laquelle on donne différens noms. 
Celui de Èwille appuierait cette tradition , et 
un poème fort ancien (i) devenu très-rare , 
€t composé dans le XVI'' siècle , par un poète 
de Carentan, parle d'une tempête horrible 
et telle qu'cm n'en avait vu de mémoire 
d'homme ^ laquelle sévit sur les côtes de 
Normandie ^ et fit périr un grand nombre 
d'hommes et d'animaux. Il arriva peut-être 
alors sur notre côte ce qui était autrefois 
ardvé^ sur celle de Bretagne, où l'on croit 
qifte> près de Quimper, il y eut une ville 
assez conâdérable , submergée et engloutie 
par un déluge qui changea la face de ces 
lieux. Cette ville s'appelait , dit-on , Js. 

Sur la hauteur , on remarque phisieurs 
restes de monumens anti^es i explorés de- 
puis peu de temps (2) ; un endroit , dans les 
miellés de Biville ^ qu'on appelé la ifo/a^iri^r/^j 
fait prf^ttmer qu'il y. eut là autrefois un lazia- 
r*t. 

Dans le XIII^" £(iècle, vivait à Biville un 



(i) Ce po^me a pour titre ; Mimir de VéitndU ou Us 
sept âges du monde. 

(1]^ Uau le barew ou tumulos siUië éQife Biville et 
Vauville, appelé par q^uelqwes-uns le Monl-dc-César , et 
que plosicurs membres de M Société des Antiquaires ou- 
vrirent y on trouva des marqfies certaines de c&dsTres 
brûlés ^,0, tMit pfcs. de là des coins ca cuivre. 
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tbaoïpattirge appelé le bienheureux Thomas 
dont la mémoire est encore en vénératîoi# 
Un grand nombre de pèlerins d d'infirmes 
viennent, chaque année , visiterson lombean et 
piiser^de Feaa à la fontaine qui porte son nom. 
Chi y montre nn ornement qui fut donné 
à ce saint personnage par le roi St- Louis, 

(3) BiftÉtTEVTtLE, commune àdenxîîe'ue^ 
au levant de Cherbourg / dans laqiicUe on 
remarque un ancien château trî^s-bien bâti 
3'aprës les plans de construction xonjàine , 
au pied d'une colline qui fixe raitènfîon des 
voyageurs , et près d'un pont de tlifficîle 
passage. Ce fut une seigneurie possédée par 
des seigneurs du nom de Picot , qui ful|portée 
dès le XIV* siècle, par afirance de Cécile 
Picot , à Jean de BricqueviHe , un des aïeux 
du dernier seigneur. Toute cette famille s'est 
illustrée, et il est peu de ses membres dont on 
n'ait à citer plusieurs actions, mémorables, ^i) 

(4"^ Cherbourg^ C^est une ville fort an- 
cienne , le Coriallum de l'itinéraire d'An- 
tonin. Cherbourg , qu'on a affecté d'appeler 
en latin Cœsaris burgMS,.9i eu la réputation 
d'avoir été bâti par un des Césars ; mais 
ce nom de Cœsans èurgus ne se trouve dans 
aucun monument antérieur au XIP siècle où 
il est ainsi appelé par Orderic Vital , et en- 
suite par Robert du Mpnt-SaintrMi^el.« en 
sa chronique , et même par les- rois d'An- 
gleterre , ducs de Normandie , .dans leurs 
Chartres données en faveur de l'abbaye des 
chanoines réguliers » nommée 'le* Vœu, 

' ■' ■ I I ■ I .1 II. « III fc ; p» I I I I 11 I I I 

(i) Voir l'Annuaire de i83o-i83i , page 3f)5. 
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Au contcaîre , on voit que , sous le» ati^ 
mens ducs de Normandie, cette place qui 
n'était qa'un ehâteau , était nommé CasteUum 
Carusbur, comme il parait par les lettres de 
Richard III , duc de Normandie , donnée^ 
Tan iQs6 : ainsi on ne connaissait pas alors 
cMe fondation d'un César. 

Cette ville est située au fond d'une baie 
bien prononcée , entre les capS de Barfleuc 
et de la Hague, à 49° Sg^ de latitude et iG*» 
49' de longitude » au pied des monta- 
gnes du Roule , de la Fauconnière , de St- 
pauveur et d'Qcteyille , et à peu près à égalç 
distance de Calais et de Brest 

Danscettesituation, Cherbourg ne se trouve 
être éloigné que de 10 à 12 myriamètres 
( aaà 23 lieues) des côtes d'Angleterre, et 
à i3 ou i4 myriamètres (27 ou 28 lieues ) de 
Portsmouth. Cette position avancée et centrale 
donne à cette ville, à sa rade , aux forts ,qut 
la protègent et à son port une haute impor- 
ance , surtout en temps de guerre. 

Cherbourg avait fixé l'attention de V-anban r 
il avait su apprécier sa position avancée sur 
la route des vaisseaux naviguant dans le canal 
de la Manche ; la facilité la |rfus gratide d'y 
entrer et d'en st^^ir , sans t^u'il y eût presque 
d'intervalle -entre la pleine mer et l'intérieur 
de sa rade; Iliabitude que lesbâtimens de com- 
merce ont eue de tout temps de s'y arrêter; 
des propnétfe enfin différentes de celles de 
la ^0û^^, et non moins avantagoase. Ce grand 
homme voulut fortifier Cherbourg, et s'il ne 
dirigea* point les travaux , de son vivant du 
moins , et peut-être par ses ordres , on s'oc-. 
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cupa des moyens de procurer par des digues 

à la rade de Cherbourg Tabri que la nature 

lui a refuse. 

Il y avait autrefois dans cette ville un 
château qui était beau et fort. Il existait bien 
avant Guillaume -le- Conquérant. On continua 
de le fortifier sous les ducs de Normandie et 
sous les rois de France. Sous te règne de 
Louis XIV ^i-^on entreprit sur les mémoires 
de Vauban et sous sa direction, de Taug- 
menter , aussi bien que Ténceinte de la vilte, 
tan^s que d'un autre côté on agrandissait 
le port et qu'on travaillait à le rendre con- 
sidérable. On avança beaucoup ces projets 
pendant les années 1687 et 1688 ; mais en 
1689 on changea tellement de système, qu'on 
démolit non seulement les nou^Yelles , mais 
encore les anciennes fortifications. En ren- 
versant ce château jusque dans ses fonda- 
tions , on trouva ouantité de mëdaillas fott 
anciennes, dont les unes étaieini gaulmies et 
mal frappées , les autres romaiito-'«t ' enfin 
quelques-unes grecques. 

U ne parait plus qu'il ait été question de 
cette ville jusque vers lyâô. Ators il fut 
ordonné de travailler aux jetées et au port 
marchand. Ces ouvrages furent passés avec 
une teJte activité qu^au bout de 4 ou 5 ans 
ce port étaî^ en état de service. Soncdminerce 
occupait déjà plus de 5o capitaines ao4on^ 
cours et plus de 100 maîtres ^eur le- eabof 
tage. % ravaatage que eeUe pQsUton.oltraît 
aux coirsaires la rendait utile pendant la 
guerre. 

Mais on Avait déjà oublié qu'eb tUSg ses 

• 7 • 
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fortifications avaient été défïuîtes , et qtie ^ 
poar assurer ces oavrages , il en fallait de 
nouvelles. Il résiiita de cet oubli que les An- 
^ais, après avoir débarqué, en 1768, à 
Fanse d^UrvilIe « vinrent ruiner , sans aucune 
résistance , tous les ouvrages faits ou entre- 
pris (i). 

L'ineptie d'un général contribua beaucoup 
aux succès des ennemis, qui« demeurèrent 
pendant dix jours paisibles possesseurs de la 
place et du territoire environnant. Outre la 
ruine du bassin, des quais, dés jetées, ils 
incendièrent quatre bitimens qulls trouvèrent 
dans le port , et ne s^en retirèrent qu'après 
avois effacé le travail de 20 années. 

Quelque temps après l'incursion des An^ 
glaist les ports decommei^ce ayant été remis , 
en 1763 , au département de la finance , les 
îngémeuxsdes pontset chaossëess^occupèrent 
de la réédification du bassin; mais ce tra-^ 
vaîl £ûLt conduit avec lenfeur ; ce ne fut guère 
que vers V l'an 1776 que Foa commença à 
s'en sefvîr de nouveau. On a depuis per-r 
fectÎ0nné le. port , construit une écluse de 
chasse^ des murs de retenue et fait quelques 
icéparatiotts aux jetées. 

L'état actuel* de ce qui constitue le port 
marcluaid. de Gherbmirg^ consiste dans les 
jetées, Favant-port^ le< bassin elles écluses^ 
^eèassma ig4 mètreë 84 centimètres de 
•longueur ,''sur 1216 mètres 64 cenëmètres de 
largeur ; sa ^superficie est par conséquent de 



^1) Voir i'Ânpuaîfe de ifi3o», page aoa. 
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^4:6 ares 74 centiares ( 65oo toises carrées ) ; 

\l est circonscrit de murs de grais et sépara 

de l'avant-port par une écluse. 

On retient Teau dont la marée montantp 
a rempli le bassin au moyen des portes bus-^ 
quées dont cette écluse est garnie « M les 
bâtimens y restent à flot. Cette écluse a en- 
yiron i3 mètres de largeur, et son radier 
est établi à environ 4-3 centimètres au-dessus 
du repère du roc Naser. 11 monte donc au- 
dessus du radier 6 mètres 69 centimètres 
d'eau dans les grandes vives eaux iJ'équinoxe . 
Dans les vives eaux ordinaires il n^en monte 
que 55 à 58 décimètres , et 89 à 4^ déci- 
mètres seulement dans les mers ordinaires 
de morte eaa. 

Toys les bâtimens de commerce peuvent 
donc entrer dans ce bassin » jusqu^aux fré-^ 
gâtes qui , après avoir été lancées , viennent 
s Y faire doubler en cuivre et finir leoirsac^ 
qiemens , leurs batteries, et leurs vivres ne 
devant ^e pi;endre que lorsqu'elles sont en 
rade. I^ur tirant d'eau à la sortie du bassini 
est de 58 décimètres. 

On estime que le bassin peut contenir tout 
au plus i5o à 200 bâtimens marchands de 
différentes grandeurs , dont 18, à 20 seule- 
ment pourraient être à quai de chaque cdté. 
Sa superficie est déblayée à une profondeur 
suffisante; on a dû s'occuper. de mettre le. 
Teste au niveau du radier de 'recluse.' 

Ce bassin est eatiècement prolongé fus- 
qu^au Cauchin ; on a construit à son extré- 
mité deux, belles cales dé com^ructjon , au 
centre desquellei^ on a établi une autre belle 
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cale servant à Tabàtis en crêne des bâtl- 
niens qni ont besoin d'être radoubés ou dou- 
blés. De chaque côté des murs de l'écluse , 
oa a pratiqué deux escaliers fort commodes 
pour descendre dans les bateaux passagers 
lorsq«« le pont est ouvert. 

La longueur de l'avant-port depuis le che- 
nal jusqu'à Tëcluse est d'environ 234 mètres , 
sa plus grande largeur est de 19 'S mètres, et 
sa superficie, non compris celle des cales, 
contient SaG ares ^7 centiares. 

En diédutsant de cette superficie celle qui 
convient tant pour le mouvement de l'avant- 
port et du bassin qne pour le chauffage et 
le carénaige des bâtimens, ce qu'on estime 
à i5i ares 85 centiares , le reste ne pourra 
contenir que 'jo à yS caboteurs , dont au 
plus une vingtaine à quai. 

Le chenal , dont la direction est au Nord 
et Sud, a 584- mètres 5 décimètres de loh- 
gueur sur 48 mètrtes 7 décimètres de iargeur,^ 
en sortç que la tête de la jelée , qui se ter- 
mine du côté de la rade, esta 8^18 mètres de* 
récluse du bassin (i). 

Cette jetée n'a jamais été^ totalement exé- 
cutée? en 1758, époque à laquelle les An- 
glais ont détruit les ouvrages tnaritinies com- 
mencés à Cherbourg, il y en avait environ 
'jS'6 mètres de longueur construits du côté 
de Favant-port. 
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(0 Cette léte de jetée qui n*esi encore que fondée, est 
iiîdiquée par une balise que l'on doit doubler pour entrer 
dans le chenal par les T«Bts d^-aAKïat.' 
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La partie de jetée détruite par les Anglais^ 
a'vdit été provisoirement relevée en pierres 
sèches ; mais il était difficile d^en faire usage 
pour le hallage des navires , ses abords étant 
coRtmueiiement dégradés par le choc des 
vagaes. £lle est maintenant aux^dcux tiers ter- 
ioinée , exécutée en granit, avec un double pa- 
rapet couroitné de bahuts à joint mâle et fe^ 
.Hielle, avec tenons et mortaises , etc. , liés 
ensemble dans un système capable de résis^ 
ter à Vûnpétuosité de la mer qui , dans des 
coups de vent d'hiver , passe souvent d'un 
bord à Tantre. 

Il parait que la jetée de l'Ouest n'a pas 
été commencée. De ce côté le chenal avait 
été fixé par un clayonnage et par une maçon* 
aerie en pierres sèchea qui se trouvent cou- 
verts par les pleines mers , à Texception d^une 
partie de i8 mètres 70 centimètres de lon- 
gueur qui tient à l'avant-port ( On vient de 
passer Tadjudicatton de cette partie , qui sera 
nififltié moins longue que Tautre. Les appro- 
visîonnemens et dispositions sont faits pour 
commencer an mois de mats- 1834 ). 

Au commencement de la guerre d^Amé- 
rique, le commerce de Cherbourg com^ 
ssençait à se relever : on y comptait 20 
navires destiurés par les habitans aux voyages 
lointains , et âa.bâtimens pourio ca}M^tage. 
Pendant cette guerre et celles qui la suivirent^ 
le port de Cherbourg n'a cessé .d'être d'une 
grande utilité à nos convois allant du Havre 
à Brest et réciproquement, ainsi qu'aux 
I bÂtimens de guerre qui les convoyaient on 

\ qui revendent chargés de munitions , et À 

\ un grand nombre de nos corsaires. 
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L'emplaceittent de l'arsenal de la marine 
est séparé du port par nn quai fermé v il 
présente dans son ensemble quatre grandes 
cours également cbses , environnées de 
bâtimens distribués avec intelligence , et ter- 
minés ]>ar des chantiers où se trouvent trois 
cales de construction pour des frégates. Ce 
local occupe une surface de a54. ares. ^ 

Il renferme , outre le ma^sin général et 
ses i^ureaux, ceux du commissaire des ap- 
provisionnemens , du cootrôle et des arme- 
mens , de la direction des mouvemens ; Var" 
tilierie, les projectiles , les pompes, la me- 
nuiserie , les cordages , la voilerie , la salle 
d'armes ,. la coutellerie , la ferblanterie , les 
ateliers de. peinture , du charronage et de la 
tonnelïerie; la gamitiu'e, les forges, la pon- 
iierie , Tavironerie , la saHe des gabarits , 
celle des modèles , Tateliar des goumables , 
et tous les autres objets utiles an service , 
distribués dans Tordre le pins parfait. 

Dès Tannée 1777 , le gouvernement*re- 
connut enfin la nécessité de fortifier la rade 
de Cherboinrg , et les projets adoptés , pour 
remplir ce but , furent ceux relatifs aux forts 
de Tlle.-Pelée et du Hommfef , tels qu'ils 
sont exéctttés. Celui qni est sur la pointe 
de Querqueville ne fut commencé qu'en 1787. 

Lorsque les projets des forts de Tlle-Pelée 
et du rocher du Hommet furent adoptés , 
il n'était question que d'une rade capable 
de contenir de 30 à 3o vaisseaux de ligne, 
défendus par ces deux forts et par un che- 
vron brisé que l'on aurait construit im peu 
au large de ces forts, dont le saillant eût 
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éti vers le Nord-Ouest et sur lequel on au- 
rait établi une batterie formidable. 

La rade que devaient former les forts de 
rile-Pelëe, au Homraet , et du chevron brisé, 
ayant été reconnue beaucoup trop petite 
pour une grande flotte ^ ce projet fut aban- 
donné ; mais les forts furent continués , et 
Ton s'occupa dis-lors de celui d« la digue 
à laquelle on a travaillé jusqu-à présent. 

Elle devait , dans le principe , être formée 
par une ligne de canes jointifs à leur base. 
Le premier fut coulé le 26 juin 1784 , et le 
second le 7 juilleft suivant , base à base à 
FOuest du premier. 

En 178S , on coula trois caisses , et Ton 
travailla avec activité à leur remplissage , 
qui s'acheva ^ans accident. Ce fut en 1786 
que les travaux commencèrent à prendre toute 
leur activité. Bès le i5 mai , une première 
caisse fut placée dans le plus grand des in- 
tervalles laissé Tannée précédente j et à côté 
du cône brisé en 1784 f une seconde caisse 
fut échouée le ay du même mois , en pré- 
sence du comte a Artois. Le i3 juin suivant^ 
une troisième fut encore mise en place. Le 
roi vit couler la quatrième , le a3 du même 
mois, dans la passe de rEst, qne Ton jugea 
à propos de diminuer de 3i mètres. Etifin 
Il dirqmème et dernière de cette campagne 
fut placée à la suite de» pféèéiènies* Qi^ 
acheva, pendant la même campagne , la digue 
commencée Tannée précédente , et l'on en 
avança \beancoap deux autres; mais cette 
partie essentielle des ouvrages fot à peiiiB 
aperçue par TaCBuence des spectateurs que 
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Ie& travaux avaient attirés. Un tUpeckatcie \Àetk 
plus imposant « ofTert par la navigation , et " 
rimmersion des caisses coniques piquaient 
seuls la curiosité et attiraient toute Tatten^ 
lion. 

Quoi qu'il en soit. Terreur si générale-^ 
ment répandue par laquelle le succès des 
travaux a paru pendant long-temps attaché 
uniquement à celui des cônes ,« a pris sa 
source, en 1786, dans Tappareil avec lequel 
ces machines , véritablement étonnantes ^ et 
les procédés ingénieux de leurs manœuvres ^ 
furent oflferts aux regards de la multitude. 

Ce fut au mois de juin de cette même année, 
que Ton vit une escadre de 2a voiles , com- 
mandée par le lieutenant général d'Albert 
de Rioms , mouiller à Pabri de la nouvelle 
digue et dans une rade , à laquelle , trois ans 
auparavant j on n'aurait pas-^sé confier lAie 
frégate. 

r pur s'assurer qu^un calme réel et constant 
dans l'intérieur de la rade était le résultat 
de ce genre d'ouvrage si extraordinaire , on 
y mit un vaisseau de ligne en station , même 
pendant lliiver. Le Triton ^ vieux vaisseau 
d,e 64i fut en conséquence envoyé de Roche- 
fort à Cherbourg , où il arriva , le 10 sep- 
tembre 1786. 

On y plaça aussi un ponton , et ils furent 
l'un et Tautre garantis de tout accident par 
la digue derrière laquelle ils étaient mouillés, 
même pendant les tempêtes dont les effets se 
sont si forts manifestés sur les ouvrages. Ce 
premier restât de l'épreuve, que le ministre 
de la marine avait. désiré faire de la sade 



life Cherbourg , fat constaté p^v un procW^ 
verbal qae dressèrent lés officiers qui com* 
mandaient les différens bâtimens. 

Le Brillant , autre vaisseau de 64.> fat en«- 
voyé 4 Cherbourg pendant la campagne de 
X787 , pour continuer l'épreuve de la rade 
en y stationnant avec le Triton, 

Enfin , pendant la même année , le dëpar^» 
tement de la guerre arrêta les projets et 
commença Texécution d'un nouveau fort snr 
I9 pointe de Qaerqaeville , que retendue 
donnée à la rade y depuis le projet àes deux 
premiers forts de Vlic-Pelée et du Hommet , 
rendait. indispensable pour défendre la passe 
de rOuest. 

C'est le 19 du mois de juin 1788 qae la 
dernière caisse a été placée sar la rade. 

L9 confection des digues en pierres perdaes^ 
intermédiaires entre chaque c&ne^ se suivait 
avec vue activité toujours croissante; ce 
système de construction était devenu Tunique 
espoir des travaux. La mer brisait succès^ 
sîvement toutes les caisses , et la difficulté 
que Von éprouvait pour chercher et retirer da 
fond de la rade les débris de charpente trop 
lourds pour flotter , que les courans trans*- 
portaient en diférens endroits , fit prendre 
la résolution de raser , au niveau de la basse 
mer , tous les cônes qui restaient encore. 

Cette opération a eu lieu en 1789» On a 
conservé seulement le cône le plus à l'Est , 
que scm voisinage de TUe-Pelée prescrivait 
de conserver , .^n dindiquer aux bâtimens 
Te^^trémité des digues et le commencement 
de la passe de TEst* ( Ce dernier cône a été 
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rasé en« . . . . .). Deux a^ai^&es qui . restaieol;' 
sur les cb^Kers ont été ëgakfii6at abam- 
doimées et démolies la même année. 

Toifis les mâyens se sent donc tournés , en 
K7891 verslo prolongament des digaes. Dès 
rKiy^r précédent , leur étendue ^ à^k plus 
qu'à moitié reioplie \ rendait sensiUe, jus- 
qu'au fond delabaie de Cherbourg, Tabri 
^'eUes procuraient ; et les marins de toute 
cïasse.^n avaient.rendu ce témoignage. Aussi 
L'on continua avec atdeur ce gçnre d'ousirrage^ 
et plus de 90000 Mses cubes, de pierres furent 
ex^aites et verséesfendant cette campa^e. 

Do; t(»is les doutes répandus contre Teidref* 
prise de la rade de Cherbourg , aucun n^était 
plus alarmant que celui que Ton éleva ., au 
commencement dei'année 17%, suDlapro* 
fondeur de Teau^ dam* la rade , et le peu 
d'espace qu'on psét^idît qu'elle, offcaii am 
mouillage des gros vaisseaux : aussi: le 
nistre crut -il devoir s'empresser dBi>dissi[ 
toute incertitude à ca sujet ^ en nommant 
des conunissaiices .qui fusent, chargés séparé^^ 
ment de sonder la. rade de Chei^nui^ , et 
dont les travaux devaient servir mutueUement 
de contréle. 

Cette double opération eut lieu pendant, 
les derniers mois de 17Ô9;, et les résultats en 
ont été comparés sous les yeux dumhiistre 
^ i7go. Les deux Commissions se sont trou- 
vées d'accord pour la détetnination despro^ 
fondeurs de l'ean-dans le» diiBkientcs^parties- 
de laxade.que leax mission savait -été de^vé-^ 
ôfier , et qui V' dans les parties^- propres au 
Itumiltoge , varient depui^r 8 mètres îjisqu^à 
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plus, basse iper. iMits nésaltats B'oBt;pa$.éië 
égaiemBiit co^Çorniies sur laifiâtUFe d«s (oiids 
^ont il est aiitrement dif^iie <de jugef d'une 
'l&aiHère ppnsf ante ; d'apm les iadices dont 
¥ énoncé méaie est presque toujcnirâ ceajec- 
tural 1 f t doptau surplus reKceJIenle qualité 
-n'a^^i fsiraaîs été rivonpiëe eu doute j)a)p4«s 
mêtius qui ont Mqu^té celte 4;ade, rBU&s 
àjacie,|qu0$ diff^^nces près que Poji ne pour- 
ra ^yérifiKr.d'Uaë ^manière' iuoôlitestâble , À 
mwi^ d'exp^riffi^er, les endroits suurilesr- 
quels les deui^rConipAÎssIons ont été parlfigées^ 
^n y laisant mouiller et ^^sé^our^er des< Eâti- 
ianws V la^cUpdcilé de ia radte a >éi!é rec^mne 
^ffiâanèe pour recevoir an moins ^oàSo 
vaisseaux- de ligne, e^p^eés tntr^eux comme 
iù fuTtint 9 dans la rade de&rest , ies vms^eanx 
4e'raj?tnëe«ottibiAe]e de Fra^^e^t d'£Ë|»agne , 
en 1(789. 

( M* 'Meunier , 4|iti a dirigé jas opëradmis 
de l'une 4té deux * Cosnms$i<ins , a ifréidiiit 
ies .fhn$ qui font- résulté de leur traTjil et 
fourni tous les autres reoseignemens relatifs 
tant i ces opérations ^'à la. Çompuraisoh 
^ui «» à âé iaîte dans le cosrité d'bflkhnrs 
de ia «ifiîite , ^semblés- k 3 octobre 1790, 
en présence du ministre de la màrme. Le 
iiailcf dé Sûffrèn présidait Fé coratté. 

I^, capîtaïae de vaisseau La-Cretomière 
a donné dé son cèfé un Méntoire relatif à 
c^tle^^arérification des sondes de la rade de 
Cherbourg , qui est imprimé ). 

L^année ^^790 ^ pendant laqudle le Verse* 
mtÉA des pierres n^a pas éle moiâs tire- 
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ment pouismvi que pendant les mniés ^ pri^ 
cédantes , a condtiit eflfin les digues jusqu'à 
leur extrémité du côté de TOuest. Pendit 
les quatre année^^ployées à leur construc-^ 
tion en petites prcrres , on n'a cessé d'avoir 
la sonde à ta main pour observer les effets, 
de la mer agitée sur les digues. L'obser- 
vation a fait coim^re que , pour remh^e ces 
dignes immuables , il fallut que la surface 
sapérienre et le tatas du côté du large , 
exposés à TacHon de la iamé, fassent re- 
couverts en matériaux beaucoup plus gros 
que ceux employés jusqu'alors. 

Au commencement de 1701 , te gouvet- 
nement «adopta le projet qui mi fut présenté 
de recouvrir la surface supérieure de la 
diurne et le tabis du côté 4a large , jusqu'à 
3 à 4 inètres en contre bas de la basse mer , en. 
gros blocs èepm un demî-*mètre cube )us^ 

Îa'à un mètre cube ( i5 à 3o pieds cubes ). 
e nouvesHi genre de* travail , commencé en 
juillet 1791 , fut assez avancé à la fin de la 
campagne pour montrer ce qu'on pouvait 
en espérer. Une tempête violente survenue 
les ijr, 18, ig et 20 février 1791, n'a 
produit sur la partie de digue ainsi: coaroi^ 
née que le renversement de iniques blocs 
mal jfôsis. 

Le. corps législatif, vers la fin dé mai de 
la même année^ , prit connaissant de ce 
qui avait été fait jusqu'alors , et de ce qu'il 
convenait de faire pour porter à sa pertèc- 
tion cet important travail La loi. du i^^ aoik 
mit à la disposition du ministre de la marine 
des fonds pour lé contimiar et ordomia qa'une: 



Certnfiissioh d'ingénieurs «t d& marins ei^a- 
niinepait ces travatax. 

La première et la plus imp(Mrtante o^^ëra- 
ti4>n de cette CommissioH fut de constater, 
à la fin de 1793 , la sitoation de la partie 
dé ^igae couronnée en gros blocs et de la 
comparer, le printemps suivant^ à c«He qu'elle 
s'est trouvée avoir à la suite de plusieurs 
coups de vent assez violens. Le résultat 
satisfaisant de sa comparaison servit de base 
aux projets qu Vite proposa pour perfectfonnef 
la digue. 

D'après le système adopta par la Com-* 
mission , on travailla , pendant la campagne 
de 1 793 , à élever ime vigie à ^extrémité 
Ouest de la. digue, et à enrocher la caisse 
qui serf .également de vigie àVextrémité Est. 

La vigie de TOuest , isolée et en prise, aux 
tempêtes de toutes directions , n^a pas eu le 
même succès que celle de l'Est, qui apoui? 
point d'appui sa caisse tronqaée. Le peu 
d^activité qu'on mit à l^^ever la lûssa en 
prilse anx coups de vent de I^ver , qui , 
l'attaquant en dessus , en dessous et de tous 
côtés , la firent écronter. On. ne peut cepen- 
dant raisonnablement en tirer aucune con- 
séquence contraire au système de couron- 
nement en gros blocs , puisque la partie de 
digue, couronnée en 1792^ es tjgc ore dans 
la Situation qu'elle a prise paxSKcoop de 
vent de févner de cette méml^hée. 

Pendant Pan IV ( 1796) jusqu'à l'an XI 
( i8o3 ) , f administration de la marine sVst ' 
bornée à réparer le cône de VB^ et à aug- 
menter l'eiirochement ea gros blocs au pied 
de cette caîwe. 8* 
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La digue , teHe spi'elle est maiateitaiif: ^ a^ 
3767 mètres de longueur , mesurée depuis 
le centre da cône qui fait l'extrémité Est 
de la digue et le centre de celui qui est à Tex- 
trémité Ouest, qui a été recépé. 

Elle forme dans son plan un angle obtus, 
saillant vers le Nord d'environ 169 degrés; 
ce qui la divise en deux branches , dont la 
%^^ y du c6té de TOuest, a 2281 mètres dé 
longueur , et la a*, du côté de TEst , i53S 
pètres. 

Chaque année , on continua à y tràvaillei: 
avec pl^s ou moins d'activité ; mais après 
le coup de vent de février 1809 , qui culbuta^ 
tous les ouwages , balaya eu quelque sorte 
la superficie de la digue , détruisit les pa- 
rapets , et renversa la superbe plate-forme 
de la batterie Napoléon formée au centre , 
les blocs répandus ayant donné plus de lar- 
geur à ta superficie de la digue , oa aug*- 
menta sa base sur le côté large, et Ton. 
changea son système de défense. i.a batterie, 
a été remplacée par une grosse tour oblongue,. 
dont le grand axe est de 67 mètres 184. 
millimètres^ le petit axe de 36 mètres 368 
millimètres, et la hauteur de 19 mètres, 
fondée sur le côté de la digu.e qpi regarde 
la ville , et bâtie assez fortem^t pour ré- 
sister à tous les effort^ de la mer. 

Les piedPk de couronnement de la digue 
sont d'un volume et d'un poids coiisidér^bles. 
Quelques-unes pèsent de 5 à 600 myriagram. 
(10 à 12000 livres ). Les esirémités de cette 
digue seront également fortifiées. CW alors, 
qv.e la r^de elleipéme ne sera plus qu'un ya^te* 



bassin sftu4 dans remplaeemenàle plus fa-^ 
yoraUe aux expéditiims' et au refuge de «os 
escadres. ^.^ , 

La montagne du Roula fournit tes blocs 
qui forment la digue ^ et , poi|r en faciliter le 
transport , on a fait un caemin de fer qui , 
du pied de la montagne , en décrivant une 
jolie courbe et traversant une partie du Cau» 
chin , va se rendre à 4\in des angles du 
bassin. Uu seul cbyeval traine ^usieurschar**/ 
riots charges d^énonnes blocs , qiû v arrivés 
à destination t sont enlevés , au moyen d'une 
machine des plus ingénieuses, supportée par ' 
une solide charpente , et placés comme avec 
la main dans les bateaux charges de les trans^ 
porter en pleine mer. 



PORT MILITAIRC OU OIUJVB PORT 
P£ CnEBBOURa. 

Les malheurs de la Hougue firent sentir 
à Louis XIV le besoin de fortifier :5es fron- 
tières maritini^. Le maréchal de Yauban fut 
chargé , par ses ordres , de visiter la côte 
de Normandie t de mettre à "Fabri d'entre- 
li^'ses bostilea tons les lieux favorables. aa-dîi- 
iWquement , et de 4onnec ses pvajets. sur. 
les travaux qu'il ingérait nëeeftsaires»' 

. Aprèsj avoir orifcimé>à ^-fflaiiistte des. 
batLeries^ , une tour ,qn% subsiste éneocie et. 
un hdpital d'une vaste étendue en fônne-de 
lazaret , ce grand homme j dont' le génie 
embrassait tous le$ intérêts (ttbliqs , par-^ 



courut les cakes de ^lerboHCg , dont la facfé 
ofFrait des mojneas de défense ^ 'd^ttaque et 
de protecti<m, capables dlnflner sur les guerres 
mafitimes et nos rapports commerciaux avec 
les puissances du Mord. 

Le maréchal , qui appelait Cherboarg t^au- 
berge delà Manche, désigna et fit acheter, pour 
y faire crémier des liassins , une prairie qui 
porta long-temps le nom du pré du Roi, 
Ce terrein se trouvait entre le parc au bois , 
les ferre$ q«î avoisinent Thôpitat de la marine 
et celles qai bordent Pentrée^ du fort da 
Hommet. An levant , it n'était séparé de la 
mer, qui tendait sans cesse à Tinonder, que 
par une chaussée , entre le roc Na^er et le 
fortin du Galet. En face -du fort Hommet, 
Feutrée du chenal était en partie creusée et 
naturellement indiquée. Immédiatement au 
pied du même roc çoratiofuce, la .rade pro- 
prement dite, et les criques qui Venviron- 
nent semblent , avec les terreins voisins , 
destinés aux ateliers , aux csdes et aux formes 
de condbradion. 

Ge 4pii avak été cançu par le génb de 
Vaubaid , .^iis. lerègo^de Leais-ie^Grand , 
reçut dn'.jcommenceraent d^exécutiion et un 
granid acdroissienient sous^ Tempire. 

Les plans. adoptés et joints, à l'arrêté du 
geuvemement, en datedtt aS germinal an 
XI ^ sont en majenré partie Ile résultai per- 
feefaiomiié da travail de la Gommission étsîilie 
par fai ki du !x^' ao^t 17^2; Ce travail -, 
a-4-on dit atvec îiistice , pent' être coti$iid^ié 
comme ué ti»Dté complet dé touiies tes paities 
de cette grande entreprise* 
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ÂQssîtôt que , d'après les diiïërentes adjudt^ 
cations relatÎTes aux ouvrages détermines, des 
appels furent faits , par les préfets de plusieurs 
.départemens, aux ouvriers de tous ks genres, 
mie afflaente considérable de tràvaiiieurs se 
réunit à Cherbourg. Pes ttilitaifes de- la gar- ^ 
nison de Cherbourg s'honorèrent , à l'exem- 
ple des soldats romains ^ de contribuer à 
k prospérité de leur patrie , en avançant les 
.travaux d'un port déjà célèbre. Des ateliers 
.nombreux slnstallèreiA", et Ton vit bientôt 
des approvisionnemens se faire , les bassins 
et les fondations se creuser , tes lignes se 
tracer ., tous les bâtimens s'élever. L'art et 
Id patience ont enfin triomphé de difficultés 
qaî paraissaient insurmontables , et un vaste 
port s'est établi à l'abri *de toutes les in- 
sultes de ia mer et des attaques de l'ennemi. 
hes pitres avec lesquelles ses muts sont 
construits sont de beau gpmt. Par un tra- 
vail immense ., on a creusé 60 pieds dans le 
roc vif , mt bassin extrêmement vaste qui 
reçut, le ay août i8i3 , les eaux de la mer ^ 
au moyen de la destruction d'un batardean 
qui les avait retenues penâant 6 ans. 
'■ En creusant le roc pour construire ce 
noavean >porC, on Irouva plusieurs lames 
d'eau doiicp, qui , rassemblées avec soin, . '"> 

ont {>roduit une fontaine inépuîiâable. Cette ' ;V 

fontaine^ placée dans un angle an fond de ^^ 

la cale , donne cinq pintes d^eau par minute; ^^ 

c'est un trésor inapfyréciable pour les marins. 
Ce grand bassm qui sert d'avant-port , 
[placé-^ ainsi que le bassin des cales^ à l'&t 
^t c^Iiii de Grémont à l'Quest , juste entre 
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deirx forts déji consiruitsr , est séparé de 
la rade par une ^etée de granit , dont Tane 
des extréraités s'appuie vçrs le Nord contre 
le fort du Hommet , Tautre se tôrmfine au 
Sud contre le roc Nazer, qui n'est séparé 
du fort Hommet que par un chenal naturel- 
lement crQUâé dans le roe. 

C'est ce chenal qui forme rentrée de râvant- 
port d;où les vaisseaux peuivent s'introdu^'r^ 
soit directement dans rarrièrenbassin qui sera 
le port principal , soit dans le .has«m <da 
Nord , m moyen d'une écluse, au-dessus de 
laquolleona établi un supei^ pootHoimiaiiit 
servai^t à la communication des quais entre 
eux. 

Aiosji, ^^s trois bassins qui doivent cbm- 
•pléter ce port > les deux pneaiiers sont ilis- 
posés vçrs . la .liibde , sur une même ligne, 
et divisés entr 'eodc par uii terre-plein portant 
écluse de conunttnicatioit Le troisième , aussi 
•grand que Us deux antres ensemble , et 
derrière lesquels il est placé , contiendra la 
pioitié du parallélogramme qu'ils formecant 
i^.nsemUe. Lear siftrfaoe entièife sera d^envinon 
24 ar.es ou 600 taises carrées. Toutes i^ 
j>arties de ce .port royal sont 'bondées de 
quais magnifiques , distinguées par des terres- 
pleins réguliers , atimeutées pac une route 
centrale et seront ornées de tous les édifices 
relaitifs au genre dk service auquel cfies se- 
font destinées. 

Des deux cétés dn chenal!, dont la partie 
méridionale préamite Touvecture , sont deux 
mâles oy musoirs qui an défendient rentrée. 
Là s'élèveront deiû phares circnlaûres qpi 
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fonneront péristile à leur base. Ces deux 
phares éclaireront non seuleniellt , peifdant la 
nuit , la communication du port avec la raide, 
mais ils serviront encon^ aux signaux^ des 
mouvemens. Les matelots destinés à les exé- 
cuter, seront stationnés dans lés galeries 
des deuxpéristiles ; ils y trouveront un asile 
perpétuel et les moyens de pourvoir à lea? 
subsistance. J 

Sur le môle même , vers le fort duHom'* 
met , doit s^établir une corderie couverte , 
d^environ aoo mètres de longueur, avec une 
latgeur convenable. Au fez-^de^chaussée de 
ce bâtiment sera la corderie proprement 
dite ; son premier étage doit servir au filage 
et le second sera le magasin aux chanvres. 
Cet ott^Tagre d'un grana extériewp , aura , 
comme la plupart des autres, des ina6ses cor- 
respondantes et analogues. 

Autour des différens ba^in»- cit sur leufô 
ferres-pleins intermédiaires, toutes les parties 
de la construction et du radoub des vaisseaux^ 
la mâture, le gréement, la garniture, Tar- 
niement , l'administration, les mouvemens 
joomaliers et Tinspection du service trouve- 
r<Mit leurs magasins , leurs étabiisséinens y 
lenrs ateliers , leurs bureaux dans la position 
la plus commode et la plus rapprochée des 
objets auxquels ils se- rapportent. 

Un centime du port, ou le magasin gêne- 
rai sera placé, toutes les espèces d^appro- 
visionnemens se' verseront' a V6c facilité d^s 
les magasins particufiers^ , châ^iUe vaisseatv 
de rEtat aura son dépôts chaque matiète 
son eviplacement , Tarsénal , les casernes , 
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rh6pifal de la marine, la banque, le parc 
au bois 1 la boulangerîe , les cbantiers de 
constructions , y compris ceux des canots et 
des péniches, se trouveront à portée des autres 
établissemens. 

Le chantier ( dit du quartier Chantereine ) 
est un grand établissement , situé non loin 
du grand port', qui sert de parc au bois 4^ 
construction. On vient d'y terminer un grand 
hangard de 900 pieds de longueur sur 100 
de largeur , suppprté par un grand nombre 
de pilastres d'ordre Pœstum. Il sert à abriter 
pour plusieurs millions de bois de toute espèce. 
Le chantier renferme d'autres magasins d'une 
grande étendue et contient en superficie 987 
ares 63 centiares. 

La corderie seule ^ dont les rouets sont 
couverts , et qui est abondamment fournie 
de tous leurs ustensiles , occupe 245 brasses 
de longueur sur 11 de largeur pour \t filage 
et le comitage. Près de là la salle i^êspiUiage , 
vaste bâtiment en bois ^ où les cordiers pré- 
parent les chanvres et les lins ayant de les 
livrer aux fileurs. 

Les salaisons , qui sont toujours en activité 
pour une partie du service des grands ports 
de la marine royale , occupent un magasin 
dVnvîron 109 mètres de longueur sur une 
largeur proportionnée. Cet objet essentiel de 
subsistances se trouve à Cherbourg de la pli^ 
excellente qualité. 

On ,voit encore dans ce vaste établisse- 
ment qui 9 vers l'Est , n'est séparé de la mer 
que par une chaussée revêtue de granit , près 
de laquelle furent construites deux cales pour 
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des v^sseaux de ligne, des scieries couvertes,' 
des forges , des fonderies, des magasins aux 
fers , aux planches , aux chanvres , aux fils, 
aux cables ; des esparderies, àes peigneries^ 
et toutes les dispositions nécessaires pour 
agrandir ces objets jusqu'à volontë. 

I^es partiesî de Tadministration qui ont 
quitte Tancien arsenal pour occuper y dans le 
nouveau , à Fextrëinité du chantier , de su* 
périmes bureaux construits à cet effet , sont : 
les ingénieurs constructeurs , les recettes et 
manutention de bois de construction , les 
forges et fonderies. 

En face du chantier et avant d^arriver aux 
casernes de la marine, on trouve, sur la même 
ligne et en face le magasin des salaisons , 
là boolaneerie de la marine. 

Quatre fours d'environ 3 mètres de diamètre 
peuvent cuire , en a4 heures , 1122 mjria- 

gammes ( 23ooo livres de pain }. Le même 
liment qui contient les forges renferme 
aussi les bureaux de distribution et autres 
objets de détail. 

Les greniers servent au dépôt des biscuits. 

Indépendamment de ces greniers, on trouve 

à 4. mètres de distance , un magasin destiné 

à recevoir les approvisionnemens en farine , 

* et où est la bluterie. 

Sur la gauche de la route de Qnerqoeville, 

en face le chantier Chantereine, est un corps 

I de caserne , attenant à la boulangerie. Il 

» a été construit pour loger 600 hommes de 

troupe de la mann^ , appelés^ à Cherbourg 

Sendant la construction des caisses coniques, 
a longueur est de 146 mètres et sa largeur 

9 
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de 9 mètres 74 centimètres» Deux pavillons 
anx deux extrémités sont destinés à loger 
les officiers. Des cours par devant et par 
derrière , aussi longues que le corps des 
casernes , et ayant chacune 2 1 mètres de lar- 
geur , servent aux exercices mililaires. Ces ca- 
sernes ont été prêtées à la guerre depuis 1791. 

L^ancienne abb^fye , appelée Sie-Marie-auX' 
Vœux ^ est à 1169 mètres des port et bassin 
de Cherbourg. Située près lanse du Galet , 
elle fut bâtie en vertu d'un vœu que fit la reine 
Mathilde , au milieu d'une grande tempête 
qu'elle essuya, en iia5, en repassant d An* 
gleterre en Normandie. Elle ne fut qu'écartée 
de sa route et débarqua enfin à Cherbourg. 

Cette abbaye avait été supprimée avant 
la révolution et était devenue le séjour des 
ducs d'Harcourt , gouverneurs de la province. 
L'hôpital de la marine y fût transféré au 
mois de mars 1793. Il offre beaucoup d'avan- 
tages , soit par sa position très -aérée , soit 
par la proximité du petit ruisseau qui le 
traverse , soit enfin par la facilité d'étendre 
cet établissement qui se trouve dans le voi- 
sinage des carrières. 

Les' projets d'augmentation en ont été 
dressés. Oh a même déjà élevé une fdrt 
belle porte d'entrée construite en pierre de 
granit. L^admmistration actuelle de la marine 
s'est contentée , jusqu'à présent , d'établir la 
clôture de cet hospice et d'érfgér deux 
grandes salles pour les malades dans Tem- 
piacetnent de l'anci«nne église. 

Le nombre des salles y est de 1 1 ; elles: 
sont indiquées par n<^, et pourraient contenir 
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^17 lîtSi Le projet ea grand, s'il ^laît 
exécolé y donnerait les moyens de ras^en^- 
bler sous ta même administration looo à 
i2do malades. 

II existe à rhâpit;al une supérieure et quatre 
sœurs hospitalières , dites Biles de. la sagesse. 

Il y a une grande salle djè bains voûtëe , 
contenant g baignoires ; elle est sitnëe à Fex- 
trëmité de celle des blesses. 

Le local , pour la pharmacie , abondam- 
ment pounu des m^dicaœensjiécessaires, est 
placé commodément p^ur ce service. ( M. 
Guyon , pharmacien cja chef, chargé depuis 
fort long-temps de ce iiétail à rhôpital de 
dheïbourg, vient d'être décoré par le r^i lui- 
rnéme* Celte distiaction était •méritée par 4^ 
longs et honorables services )* 

Sur le côté Est de Tavaut-port » i>n a 
construit une forme eùies vaisseaux 4e lime 
entrent en réparation , et de chaque <;ôlé , 
quatre belles cales de constradioa., qui de 
loin ressemblent à des cathédrales sans 
clochers , et dans lesquelles sont construits à 
la fois , et à l'abri de Tintempérie des sai~ 
sons , quatre vaisseaux de ligne des plus 
grandes ^iniensions. 

Les anciens et les n^ouveaux édiiices seront 
tellement raccordés qu'ils offriront un tout 
agréable et imposant; les points principaux 
symétriseront ; tous les soas-basa|emens à 
former seront réduits au même niveau, à 
un demi-mètre au-dessus de celui de Tarrêle 
du chemin couvert, .établi sur la belle chaussée 
du fort Hommet Cette s^ge mesure pré- 
viendra jusq'aux inconvéniens de$ iw^dations 
extraordinaires. 
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L'architecture des divers bâtimens, tocc- 
joars relative à leur destination , annoncera 
leur importance ou leur utile simplicité. La 
beauté des formes' s'y trouvera jointe ^ ia 
solidité des matériaux , et , pour donner une 
juste idée de leur étendue , il suffira de 
remarquer que le plus petit des corps de 
bâtimens destinés aux magasins , aura 9a 
mètres ou 3oo pieds de face an moins t sur 
3o mètres ou 90 pieds de profondeur. 

Il existe un grand nombre de ports célèbres 
qui ont dans leur dépendance tous les^édi- 
nces nécessaires à leur usage ; mais les uns , 
placés à Tembouchure d'une rivière étroite, 
ont leurs étabtissemens prolongés à des dis- 
tances considérables ; ceux des autres sont 
trop dispersés sur des terrcins d'une forme 
inégale et présentant des interruptions. A 
Cherbourg., retendue de remplacement du 
port et son aplanissement permettent d^y 
tracer des figures régulières , et de rappro- 
cher les constructions de tous leurs points 
de communication. 

Telle est la disposition et Tordonnance de 
toutes les parties de ce port royal , qu'au- 
cune d'elles ne sera trop éloignée des ob- 
jets dont elle aura besoin ; sa surface doit 
pourtant être égale à celle du port et de 
tj ville de Toulon réunis. 

Un des grands obstacles à vaincre était 
la proximité d'une chaîne de montagnes 
qui dominait la plaine de Cherbourg , et 
de plusieurs gorges en ravins placés entre 
leurs contre - forts. Mais le port n'est pas 
assez rapproché des hauteurs , pour que l'iS 
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iévation de son enceinte ne protëge pj)s.ses 
élablissemens' L'arme du gënie militaire , 
dont le gouvernement avait provoque le 
travail ëclairë , s'empara du lerrein mon- 
tueux pour y asseoir des places fortes qui 
commandent au pays environnant. Les re- 
doutes du Tôt Y du Couplet , des Fourches , 
d'Octeville et de la Fauconnîère , ayant pour 
extrémités les forts du Hommet et du Roule , 
seront , en temps de guerre , liées entre 
elles par une chemise , de fortifications qui 
défendront les défilés et garantiront la pl^e. 

Les fondations du port de Cherbourg ne 
sont pas assises dans des marais fangeux, 
ni sujettes à des restaurations continuelles. 
Le granit y est posé sur des roches dures, 
arasées en contre-haut à la pointe du- mar- 
teau , et présentant elles-mêmes sous .Ja 
maçonnerie un agréable et solide parement. 

On a choisi pour remplacement de ce port 
une baie fermée vers .le- conclut .par les 
terres adjacentes ; le aux de :U marée ne 
peut y apporter aucun dépôt nuisible. La 
digne principale de la rade et le Fort du 
Hommet la défendent au Notd; an élevant 
rile- Pelée , le fort Galet au Sud , la 
mettent k couvert des inconvéniens du refiiix. 

A Cherbourg ne seront pas. élevées, des 
colonnes d^un prodigieux appareil. , mais 
des phares dont toutes les diipensions seront 
tellement proportionnées, qu^ils distribueront 
les masses de lumières sur tous les objets 
à éclairer; mais llieureuse distribution d'édi- 
fices utiles en eux-mêmes , qui présenteront 
l'emplacement des statues consacirées par rad-, 
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miration et la reconnaissance^ long-temp» 
avant que le bronze en ait offert les contours 
à la postérité ; mais de vastes dépôts qui 
renfermeront tout ce qin sera nécessaire aux 
armemens les plus formidables, des asiles 
sûrs et commodes pour les vaisseaux de toutes 
les nations , amies ou neutres , dans quelque 
état qu'ils se présentent ; mais des môles bien 
affermis , et leur offrant sans cesse des entrées 
et desissuesfavorables ; nous ajouterons encore 
des forteresses aussi précieuses par leur soli- 
dité que par davantage de leur situation. 

La création de cet ensemble , qui doit con< 
tribuer à la restauration de notre marine , 
flattera, tout à la fois , le goût des hommes* 
éclairés et Tamour-propre national. 

Enfin tout a été prévu ; les moyens et les 
ressources sont bien ménagés ; les plans 
s'exécutent; tout est en mouvement dans nos 
chantiers et sur nos côtes; un port royal 
dont on avait en vain reconnu la nécessité: 
dépuis plusieurs siècles , commence à mon* 
trer tous ses développemens. (i) 

Cheriraurg est la principale place de guerre 
de la i4'' division militaire , sa compagnie 
de gendarmerie appartient à la 4* légion 
dont te chef-lieu est à Rouen ; il y a en outre , 
pour l'arrondissement] maritime du Havre, une 
compagnie de gendarmerie maritime , dont 
le capitaine est placé à Cherbourg. 

La division territoriale dii corps royal d^ar- 
tillerie y a un colonel directeur et un chef 
de bataillon. 



>*Mii«P^ 



(i) Extrait des manuscrits de H. le Gh de P^ 



I 
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Un colonel directeur du génie militaire 
est établi à Cherbourg , où est aussi placé un 
capitaine de cette arme. 

Cette ville est la résidence d^un préfet 
iparitime, d'un bataillon d'artillerie de la 
marine , d'un commissaire général , dW 
directeur des travau;. > dHin tiibunal mari- 
time, d'une école de navigation, enfin d^une 
direction des douanes. 

L'arrondissement du port de Cherbourg 
s'étend sur toutes les côtes du département 
de la Manche, qui comprend l'étendue ter- 
ritoriale des deux antiques cités romaines de 
Coutances et d'Avranchcs. Cet arrondisse- 
ment a une extension dans le département 
du Calvados ^ui renferme à peu près fes 
cantons maritimes d'Isigny , de la Cambe , 
etc., dans l'ancien district de Bayenx. 

Toutes ces côtes forment un développe- 
ment de plus de 80 Ueues ; elles sont divisées 
en trois quartiers savoir : de Cherbourg , 
de Granville, de la Hougue. 

Les cinq syndicats du quartier de Cher- 
bourg sont : Cherbourg , Carteret , Ferman- 
ville f OmonviUe et les Pieux. 

Cherbourg est la principale place de guerre 
de la i4^ division miUtaire. La ville (i) 
possède soos- préfecture, tribunal civil, ad~ 
ministration manicij^Ie , justice de paix , 



(■1) Un siège d'aoïîraitë , cooformément aox ordonnances 
de 1711» existait i Cherbourg qui ressortissait de réiection 
de Valognes. C'était aussi me des Ticomlés de la Basse- 
NorjiaRdîe , possédant on bureau des fermes , des Iraîtea 
et tabacs. 
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hàftttal. fondé en 435 , collège communal ^ 
écoles primaires , Société académique re- 
connue par le gouvernement ea 1778 et 
autorisée de nouveau esi 18 18. 

Le titre dé barons , ( para baron , idiome 
local ) donné autrefois aux hahitans , ne 
les avait jpas rendus vains. Au contraire , 
Taménité de leur caractère et l'agrément de 
leur commerce les rendent chers aux étran- 
gers qui ne les quittent jamais qu'avec regret. 
Le climat y est- plutôt tempéré que chaud 
ou froid , cependant Tair y est très-vîf. 

Son commerce y est très-étendu et con- 
siste en soude de warech brute et raffinée, 
fabriques de produits chimiques , raffineries 
de sucre et de sel 1 fabriques de bas , ma- 
nufactures de dentelles, teintureries, tanc- 
ries , constructions et armemens maritimes , 
exportation de toiles , mulets , beurre dit 
de la Hague , d'une qualité délicate et su- 
périeure ; importation considérable de bois 
de sapin , de chanvres ei lins du Nord , 
épiceries , vins , etc. , etc. , etc. 

Pauni les hommes célèbres , anciens ou 
modernes , nés à Cherbourg , on cite les 
comtes de Cherbourg ; Bichouin en 7^8 ; 
Gerberot et son fils , en crédit à la cour de 
Guillaume le-Conquérant en io5o; et Vigan , 
avec ses deux fils, du temps de Richard- 
Cœur-de-Lion. Les frères Le Parmentier , 
qui , ^1 i55o , découvrirent Wle de |Feman- 
bourg ; Le Hédois , qui vers le même temps 
était vice-amirâl du Jîrésil ; Caillères et ses 
deux fils, qui se distinguèrent par leur bra- 
voure en 1659 5 Joseph Grivel , auteur acé-. 
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tique du XVIII« siècle \ Jean Hamon , méde* 
du et auteur , né en 1618; M™® Reteau-Dii- 
fresne , Ustorienne; Jean Groult, chirurgien 
des rois Louis XIII et Louis XIV; Charles 
Bataille, baron d'OxfortCi); Dorange-des- 
Roches , lieutenant gënéraHes armées du roi 
et gouverneur des invalides; de Sauvait) , 
évéque de Senez , orateur chrétien ; P. A. 
Groult , auteur d'ouvrages sur le droit ma- 
ritime , mort en 1818 ; J. A. Troude, contre- 
admirai , mort en 1820; Louis Vasiel , avocat 
au parlement de Rouen , auteur de plusieurs 
ouvrages estimés ; Duchevreuil , savant an- 
tiquaire ; P. Joseph Delaville , docteur-méde- 
cin I etc. , etc* 

(5) C'est de Fermanville que Fpn extrait 
le Beau granit qui sert aux constructions du 
port de Cherbourg. 

La côte est habitée par des pécheurs , 
habiles marins » dont les services sont pré- 
cieux dans ces parages fameux par plus 
d'^un naufrage. 

Flamanyille. ( Pour le château , bâti en 
1 725 , et pour ses dépendances , voir l'An- 
nuaire de i833^ p. 77etsuiv. ) 

L'ancien seigneur de Flamanville avait 
fait construire à ses frais , à Tembouchure 
de la rivière de Oiélette , plusieurs années 
avant b révolution , un petit port dont il 



(1) On lut un MénuHre sur le baron d*0\forl dans T Aca- 
démie de Cherbourg , le' 27 avril 1775. ' '" 
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tirait un assez boa revenu , quoiqu'il n Y . 
entrât pas de gros vaisseaux. 11 tut fort utile , 
pendant les dernières guerres , aux convois 
maritimes ainsi qu'aux bâtimens qui les es- 
cortaient ; ce port de relâche leur servait 
à tons de refuge. 

On trouve près de Flamanvîlfe liné grotte 
curieuse, nommée le Trou-Baligan. 

(6) GATTEViLtF. C'est sur une pointe au 
Nord de Barfleur qu'est établi le phare de 
Gatteville. Cet utile et beau monument ob- 
tiendra toujours sa part 4^attention et d'éloges 
parmi les ouvrages que le temps et les con- 
tenances locales ne peuvent manquer d'en- 
chainer , sur cette côte , aux travaux du 
port de Cherbourg. 

Sur uii fondement inébranlable est assise 
une plate 'forme octogone , bâtie en talus 
et entourée d'un mur d^appui. De cette base 
s'élève , à 73 pieds de hauteur , une tour 
cylindrique d un granit brillarif. A 18 ou 
20 pieds de hauteur , une autre plàtc-forme 
sert de- toit au magasin et au logement des 
gardes. 

Autour du noyau creux de la tour , des- 
tiné à élever , du bas à la lanterne , les 
matières qu'on emploie pour les feux , tourne 
et monte un escalier de ia6 degrés , facile et 
commode, éclairé dans sa longueur par des 
jours adroitement ménagés. Sur le sommet 
de la tour , également orné de ses cordons 
et moulures 4:irculaires » est -posé le i»l>af e 
ou Panterne à châssis de fer et vitré de 
glaces épaisses et fortes , que couvre une 
calotte en fer surmontée de sa flèche. 
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Elégante et solide à la fois , cette tour ; 
agréable dans son ensemble et. ses .propor- 
tions , formerait un point de vue charmant 
ail milieu d'un long amas d'écueils faineux 
par mille naufrage^ et dq vaste borii^n de 
terre et de mer qu^cUe domine a\i loin ; mais 
ce qui frappe 4'avantage , c'est le mérite de 
la difficulté vaincue avec utilité. On admire 
la patience <m'il a fallu pour soumettre à des 
iformes régulières , sphéciques ou carrées , 
les masses de grès aigu et dur , qui repousse 
et brise à tout moment l'acier de fa plus forte 
trempe. AuSsSi un mo#iumeut formé de pareils 
matériaux , dqnne peu de prise à la dent 
du fernps et à TactLon de Taii: et des pluies. 

L'artiste qui Ta élevé (i) , assez noble 
polir trouver sa riicompense daqts la pçrr 
fection de Touyrage , n a point agi en entre- 
preneur avide et mercenaire < et n'a point 
fait porter à ce monament la peune d^ soja 
erreur dans le calcul de la dépense. Dans 
les 90000 francs que le pbare a coûté , il 
en a sacrifié 1 5ooo de ses deniers ^ à sa 
propre satisfaction, sans songer si Ton serait 
aussi juste pour lui qu'il était généreux pour 
le bien public. Un procédé, si rare et si 
désintéressé joint au mérite d'un ouvrage 
aussi bien fait , n'a point été méconnu ^ et 
la Cbambie de coranierce le gratifia d'une 
somme de 20000 f. au-delà du prix de l'ad- 
iudication. ^ , 



(i) Jaccpies Maurice, entrepreneur ùe. traraux publics 
à Cherbourg , mort en 1811. 
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C'est l'administration de la marine à Cher- 
bourg qui est chargée de Pentretien de ce 
beau monument, (i) 

(7) GoNifETiLLE. Cette commune , à l'en- 
trée du Val-de-Saire et à deux lieues Est de 
Cherbourg, est , par sa situation, nne des 
plus élevées du département, puisque , d'une 
de ses hauteurs , on découvre depuis les Veys 
josqu'aux montagnes de la Hagne. 

Le châtean , qui né parait pas fort ancien, 
est bâti dans un vallon au pied de l'église. 
Il était bien bâti et fortifié , avec tours , 
donjon et pont-levis : il fut possédé par des 
Montmorency. 

Cette commune est le berceau de M. 
d'Aboville, lieutenant général des armées 
du roi. Elle a donné naissance enfin 4 Fran- 
çois Jouenne, auteur des étrennes-mignonnes 
qu'il publia pour la i'"^ fois en 1724. Il fat 
employé à la bibliothèque du roi et mourut 
à Paris vers Tan 1741. 

Une belle filature â été établie à Gonne* 
ville. ( Voir l'Annuaire de 1829 , p. 36 ). 

(8) Ghosviue. Cette commune qui relevait 
autrefois du baillage de St-Sauveur-le- Vi- 
comte , possède , près de la ferme de la 



(a) Mss. deM. Le Ch. de P. — C'est de l'ancien phare 
que parle ici M. Delaporte. Nous donnerons dans na autre 
volume un article snr le nouveau , dont nous avons déjà 
entretenu nos lecteurs dans rAnauaire de 1829. 

A^'ote de l'éditeur 
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Grande- Maison, des mines et une chapelle, 
dotée jadis de i3o livres de rente , où Ton 
remarque une longue inscription gothique, 
de petites tours et de vieux pans. L'agricul- 
ture y est bien soignée ; les rivières de 
Dîëlctte, de Bus , de Scie et du Pommeret 
y prennent leur source. Grosvîlîe fut le ber- 
ceau d'Olivier Rozette-de-Brucourt , décëdë 
en 1775. 

(^ JoBOURG on bourg de Jovis. La tra- 
dition indique la position d'un temple con- 
sacré à Jupiter , sur remplacement d'un en- 
droit oii les Druides offraient des sacrifices 
à leurs divinités. Les étrangers y admirent 
la hauteur de ses falaises et une caverne 
assez vaste , à laquelle les habitans donnent 
le nom de Trou-aux-Sorciers ^ et qui h^est 
habitée maintenant que par des chauve-souris 
et des oiseaux de mer. 

(10) Maktinvast. Voir la description de 
rétablissement agricole de M. le comte Du 
Moncel , pages 77 et suivantes de TAnnuaire 
de la Manche ae iSSo-iSSi. 

(11) Omonviile-la-Rogue possède un 
petit port qui dut avoir de l'importance , 
dans le temps surtout où les Anglais étaient 
maîtres du pays. Il y existe des restes assez 
curieux des fortifications anciennes, des noms 
d^origine anglaise , etc. 

D'abord on trouve sur la montagne , dn 
I côté de la rade de Cherbourg , et où a tou- 

1 jours été la place des signaux , les restes 
k îo 
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ffnn fort , probablement celui dont parle 
le maréchal de Matignon , dans un Mémoire 
qull présenta en i562. Le maréchal regar- 
dait ce fort comme très-ancien; il était si 
ruiné par le temps qu^osi fut obligé de Faban- 
donner. On est incertain sMl a été bâti ^ar 
les Anglais, avant i45o, dans Tespoir de 
se conserver la facilité de rentrer en Nor- 
mandie , ou par les Français <, afin de les 
empêcher d'y revenir. Cette dernière hypo- 
thèse parsdt plus probable. En effet , on voit 
au-^devant du fort et du côt^ d^OmonvilIe 
un retranchement a^sez long, qui rend l'ap- 
proche du fort très-difScile de ce côté : il 
n'est pas naturel de penser que les Anglais 
eussent établi une lign^ de défense qui , 
aussi long-temps qu'ils eussent été maîtres 
du fort , ne leur eût servi dé rien , et qui 
leur aurait été très- préjudiciable dans le cas 
où, chassés de ce poste , ils eussent tenté de 
le reprendre. C'était, de l'autre côté qa'ils 
auraÎMit dû le fortifier, à n|oins qu'ils ne 
regardassent comme une fortification suffi- 
sante le Hague-Dick et la vallée qui touche 
au fort. Cette raison contre Forig^ne anglaise 
est puissante pour l'attribuer aux.Français. 
Au reste cet ouvrage ne peut guères remonter 
«au-delà dt i45o , car il est défendu par 
dés ouvrages carrés , obliques , pointus , et 
l'on ne connaît prtsque point de ces sortes 
de défenses avant Zisça , chef des Hussites, 
qui, en x5oo ^ fortifia ainsi la ville de Thabor. 
Avant ce temps , on ne voyait que des tours 
rondes qui donnaient trop de prise au canon » 
qui pouvait toujours les frapper perpendica- 
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takemetii , -ce (}uiii'ai^t pas .lieu, po^ t^ 
ouvrages à angles^ Au^&î ce fart doit-il être 
bien postérieur à la fortificaliû^ circalaire 
de Hutcheux. 

La montagne où k fort d'Omonville ëtai( 
bâti et d'autres lieux de cette paroisse portent 
des DoiRS ^ont l'origine est tout anglaise : 
J^i^t-ifeight f hauteur à lumièf^ , à signaui^i 
expliquent o& nom. copiposé qui d'<|iUeura a 
la, construction anglaise. Plus loin, surlebf^d 
d« la mer i à TOuest du fort, on trouve JbrJ*^ 
Heu , Jarred-Height , hauteur disputée. Ai| 
Sud, dans la vallée, on^le mot de Trenùrheu- 
Franckeé-Hmght , kauteu» retranchée , ^ 
ferstf^' penser h des retsanchemisns que Ton 
eraîrait volontiers y remasq^er. 

Sttr use hdtttQHr au pied de la^ittelle fst 
bâti« FEglise d^Omaaville y <^ rewirque ua« 
fortifieati^n eirei^aire de 21 taises d^ 4i^ 
mètre; L'entrée pvait à TEst , et au N.-O. 
se trouve db pelil oufvcage avancé , 4e forme 
seBai^circulwe. Cette kauteur s'appMe la 
fiuUhéux Qtt4u«sldbet'èe Hnlelieux. Auprès 
de Vaneien fort , ai^dessons du reIrancbeT 
ment, dn côtédeTéglise, etdansla diceàlÎQH 
à peu près Mord et Sud ^ on voit les restes d'uB 
bâlimoiit de 21 toisttï ^ pieâs i^ largeur. 
On y remarque cinq. divtsioB» égales ; c'était 
peut-être 119 bâtiment servant d^ lazaret : 
ve qui porterait à le croire , ç'^sl qu'une 
fontaine^ tout près de là^ s^peèWt autie- 
fois la fontaine de la Maladrerie, etc. ( extrait 
des mss. de M. le Ch. de P. ) ^ 

- #■ 

(t2) Pi£AR£yiu.s« Cette .çoQmiuie'^ «tôe 
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sur une hauteur , jotuit d'uA air vif et sa- 
lubre. Il y existe une mine argenti&ée ex- 
ploitée quelque temps par la Compagnie Au- 
vray ; deux carrières de pierres calcaires 
produisent peut-être davantage. 

(i3) Les Pieux. Ce gros bourg, chef-lieu 
de canton , est très-commerçant. Il est bâti 
sur une hauteur très-élevéô d'où l'on découvre 
une vîttgtaine , au moiifs , d'églises envi- 
ronnantes , les îles de Jersey , Guemesey et 
Aldemey. 

L'église est ancienne et propre, mais petite; 
son clocher a plusieurs fois été frappé par 
la foudre. On trouva dans le cimetière et 
dans les pièces voisines une quantité de cer- 
cueils composés de chaux et sable et remplis 
d'ossemens, La tradition h'indique pas le' 
temps oii furent en usage ces cercueils. 

Une chapelle dédiée à St-Clair , que Ton 
dit être de construction anglaise, existe au bas 
du cimetière et sert d'école aux garçons. 

Il s'y tient cinq foires assez considérables , 
chaque année , et un fort marché tous les 
rendredis. 

(t4) QuERQUEViLEB ( Quercus , ville ). 
L'église, sur une hauteur , a dû remplacer un 
temple antique. Ainsi le rapportent les sou- 
venirs des anciens de la commune. Il est 
certain que son origine s.emblc être drui- 
dique. 

(i5) Saint-Germain-le-Caillaro , com- 
mune de la même élévation que celle de 



PierreviHe et sur un fotids ^ocaiUeiiK. Un 
Adam de Langelot donnait , en laiS^ , le fiéC 
principal et le patronage de cette paroisse 
à i'^bhaye de la BlaHcfae^Lande. 

Il y existait autr^ois, auprès et à l'Ouest 
de l'ancien presbytère , un fort niinimé. le 
Ciiâteau-^GailIard , qui fut assiégé par les 
Anglais auxquels il ne se rendit que par 
manque d^eau» On 4tn trouve des fondemens 
en ibiitUant la terre. * 

On y extrait des pierres à chaux dans 
phtsteurs carrières. 

(i6) Saint- PiERRE-EcttsE est un foil 
bourg y très-commerçant. A 1/%. de Keue an 
Nord du bourg , on trouve deux menhirs oti 
pierres butées. LHine est près de la roche 
appelée la Chambre-^aux-Fées. 

St-Merre-Eglise est ia patrie de Ghaiiis- 
Irénée Castel-de-St-Pierre , académicien %' 
né à St-Pierre le iS.févi^ier 1658^ mort 
à Paris en 1743. • » 

(17) SiouviLLE. Cette paroisse, qvti date 
da XI^ siècle , est située sur une hauteur de 
dififërens sols. Malgré la difficulté et l'ing^a- 
tifitde en fonds ^ la cnlture y est so%née et 
rsdsonnée. Les habîtans , forts , robustes , 
mais sobres et paisibles, y sont U'availlemsi 
ils fabri^ent de la soude de warech qui pro^ 
dnit, tetrase moyen , chaque année, flSà So^ 
tonneaux* de la pesanteur de looakîlog^ 
chacun , et qui se vend 4p ^ Si> francs le 
tonneau. . ^ 

Siouville est bordée du câijé^de to mec^ 
d« hautes et efiray^ntes falaises. k/^. 
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(x8) SuaTAiNY/LLE. Les habilans bons et 
laborieux cultivent dans leurs miellés toutes 
sortes de légumes cxcelieus dont ils appro- 
visionnent les maarcbés de Cherbourg , Bric- 
quebec y Yalognes et les Pieux. 

Les sU«s y sont variés , et Ton y trouve dix 
carrières de pierres calcaires, et une mine 
def lomb argentifiée , abandonnée. 

A aôo mètres de Tégiise ,. on trouve la 
cbapelle St-Argouefle où affluait autrefois. 
un grand nombre de pèlerins affectés de 
maux de tête dont ils venaient chercher la 
guérison. 

• D'autres imploraient contre les douleurs de 
reins St-Léonard, dont la statue esKplacée 
dans la même chapelle. Les caractères hié- 
roglyphiques , que Ton aptf çoit dans Tëglise,. 
font croire k son antiquité. 

Le 9: .mai 179S, un combat naval eut lieu 
sous le fort de cette commune. DeuxvaisseauTc 
anglais, trois frégates du premier rang et 
un aviso y vinrent attaquer un convoi fran^ 
çais composé de i3 briks et sloops protégés 
par deux canonnières et un aviso. L^affaîre, 
commencée à 4 heures du matin , se termina. 
à 1 1 heures ^tt demie par la prise et Tin- 
cendie 4u convoi , malgré la bravonre des. 
Français, qui résistèrent long-temps et vive- 
ment à des forcer aussi supérieures. Pendant 
les 7 heures et demie que dura le combat , 
i] y eut plus de 3ooo coups de canon tirés, 
de part et d^autre. Le vénérable curé se tint 
presque constamment dans la batterie poiir 
encourager les combattans auxquels il faisait 
^stribner de& raflfralcfajssemeiis. Les nommés 
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Georges Rouîs^, «idtivateuryet GàMi y tfotiî^- 
nier de la brigade, qiii s'étaier^t adjiotÀli'aut 
canoniers, furent tues dans le fort. Lâlhîélle 
ainsi que les pièces et jardins éà bas de 
Sartainville furent criblés de boulets. 

(19) TouRtAviLLE. Cette grande com^^ pos- 
sède pinsieucs curiosités remarquables. D abord 
son château^ fameux surt/)ut par rbistdire.de 
ses derniers seigneurs , puis parla quantité de 
monumens druidiques que Ton y rencontré , 
notamment uneranuieckon moifsment ouvert, 
espace renfermé par des pierres plantées, ayant 
servi probablement aux mêmes usages ^e 
le Stonekeuge si célèbre en Angleterre. 

Au village de la Glacerie était la belle 
mannfacture de^: glace foadée par Colbert , 
devenue une. succursale de celle de Saint- 
Gobin ; elle a fini par tomber, et sa ^ûte 
a rainé les ouvriers qui y étaient employés. 

Une fabri^e de bocrteHles de verre , plus 
rapprochée de la ville , exista aussi. 
. A environ 6 kilomètres à FË^^ de Cher- 
bourg , on trouve le petit port ^du Béqùei , 
situé entre deux pointes saillantes des i^hers 
àe ce noTOi '«• >. 

La iongucdr^&fe* port est d'én^'iron 3oo 
mètres sut:4jo de lar^^r. Il y im>ate à peu 
près la même hauteur d'eau qu'au poi%cl6 
Cherbourg. 

. Ilfatconstrotts en 17^3 , fi!iiEitr4e£^r d 'em- 
barcadère aux bâtimens qui poctaknt de Ja^ 
pierre en rade. Sa situation , par rapport aux 
matériaux pour la digue, est des plus heu- 
reuses. Placé au centre du pourtour des car-:; 



rières , ^ m ont-p^s mmm â« 3 kibmètrés 
iù déyeloppemeàt , tous les natmauiL y 
arrivent avec une égAe (acilîtè. 

. Des rootes pafUait ies différens ^inls de 
la circenfërence et se r^^nissant toutes au 
port , permettent de donner aàt transports <• 
la plus grande activité. Mh était telle , en 
178&, qu'^11 un seul jour^ Oft ^porlaâi {dus 
de 80P mètres cubes de pierres sur le port. 
En face de Tei^trée du port est un petit 
ar&énaloùse fabriguentles différentes espèces 
d'outils employés à l'extraction des prarres : 
on y trouve des écuries ^i peuvent au besoin 
logi^r 6p chevaux. 

Au milieu du dév^lapp^ment des carrières 
et ^ en^'iron 600 mètres de distance du port, 
est pl^cé Hu corps de cas^a^ qui a servi à 
loger iu&f a'à 800 tnilitaif es «mplo^és à Fex- 
ploitation des^^rri^es^ 

. A peu df disttanee d# ee corfis de cas«?ne 
est une ei^<:e|{e^e source^ ^ dioat une partie 
conduite daosiine fontaine adossée au corps- 
de^arde de Uciisftrne , sert aux marins et à 
enjtretenir V^bfeiivoir des chevaux occupés 
<iux transports. 

Une autre source , non moins bonne que la 
preini^ ^i'ib^mit à 'iiner aiguade à laqselle 
les bàtiia^^ de la rade. viennent faire de 
Veaip, 

. (i8q) Lf \A'Ut. Voir l'Animairc de jfifiig, 

. \Ahs«i.m^ DELAPORïE , Directeur 

^ - d^s postes à Liçieux» 
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MÉTÉOROLOGIE. 
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Observations météorologiques comparées à Cher- 
bourg et à Paris , à r heures de midi , pendant 
ramiée de i832. 

TElIPÉRATimE. 

La teaipërature moyenne a été de 1 1 i/4 
à Cherboucg et de lo 3/4 à Paris. 

Le plus grand, .abaissement du .thermo- 
mètre a été de j> à Cherbourg et de 2 à 
Paris. 

Sa plus grande é/évafion a été de 21 dans 
la i^*' ville et de 38 dans la 2^ 

Le nombre de jours /dans l^moii de mai 
à octobre , pendant lesquels le ' thermomètre 
est monté à i5^ et au-dessus ,. est à Cher- 
bourg de. 127 et à Paris de i4k«)!. f ,: 

BAROKETfOS. . 

Hauteur moyenne , à partir de 38 pouces , 
à Cherbourg— 1/2 ligne , à Paris + 1/2 Ifene. 

'Son plus grand abaissement * a- <Sé*, pou^ 
Cherbbiïrg^, le a8 août, de ^''ïô ligÀes*; 
•vents au &'-0. sonJflant s^eéTôi^., IJemps 
pluvieux. A PaHs , le iniêr&e, ^otjr ,'^-**.6 , 
sovLS )a même influencé^àtnms^ffcérique. ' ^ 
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Le plus granâ a%'aîsseinenf a en lieu à Pa- 
ris k 3o arvil , il était de — 8 lignes , vents 
au S.-O. ., temps pluvieux. Même abaissement 
et néjne circunslaitce à Cherbourg. 

La plus grande élévation a été i€6 lignes , 
à Cherbourg, le lo décembre ,*>:ents au N., 
soleil nuageux , et , à Paris , U 1 1 décem- 
bre', de 7 Ugae», veats an N. , temps cou-* 
vert.- / , 

Sur 3G6 jours 

le ve;.t de I^. a 90n{M i Cherbourg 5; ). , à Paris 49 

3ï^^- »— .— m .— 5o 

■■*■ ' ■■— ^ E. — — — — — *■ 8 — 28 

—- ^-.-.— S.-E. -*^ »»— — ■ " ■ ■■ • 58 ' 33 

S. ^ 84 ^ 53 

--^ S.-O. ^ 63 

w-* — : — Q , — — ■ ■ . — — 3 4° 

JL-O. " ■■ » ■ ■ ■ < ■■■ 29 5d 



..• , ; 366 366 
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SoleUs^ns^nufi^s^ j.CherB. 77 j, ^ ^ Paris 4^ !• *A 

Sôrcît nuageui^et cjel 1^.-^ lygt * 10 «/a 

Tempi- couvert, . - — ■ — €1 i/» -^ — '— 8v 

Brouillard , -« i/a 34 

Pluie., . j-H^^ 4a * . 39 

366 * 366 

Ddns la nuit du 12 au i3 novembre 
i83a , une colonne de fea, venaojt de la partie 
N.-Ë, , d'iiEfi longueur d^nyiroa i5 à 18 
poui^s , jtpjwba ,&ur le toit de ThAtçl-de-ville 
de Câ^rbttu:^ y .vm les oo^^ heyires du sois. 

De sembl^e^. fêu]^ pa^urçjit dan^ ]fè cou- 



rant de la ml^e nuit , fOgqû^À 5 à GlieurÊs 
du matnii en grande quantité.^ 

Plusieurs présentaient des car^ctère$ tout- 
à-fait remarquables. En apparaissant (J^abord 
presque imperceptibles , ils laissaient ensuite 
des traces tcès- étendues d'un feu clair jau- 
nâtre. A Textrémité de ces tsao^s , ce feu écla- 
tait dans le genre des pièces d'artifices nom- 
mées chandelles romaines. Ces traces restaient 
plusieurs minutes à la vue. On peut évaluer 
à environ 3o ou 4p le nombre de cette der- 
nière espèce. 

i5 environ fle ces feux sont descendus jus- 

..qu'à la hauteur 'ordinaire des maisons. 4^5 

surtout ont présenté une clarté aussi brillante 

que les éclairs qui apparaissent dans la nuit 

de l'été , pendafrt les temps d'orage. 

Une très-grande .quantité d'autres feux , 
beaucoup plus petits , ont apparu , mais n'é- 
taient remarquables que par li|ur nombre. 

Le temps était très-beau et même plue 
chaud qu'à Vordinaire. On n'apercevait au- 
cun nuage. | 

Noêl-Agnès. 
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AGRICULTURE. 



RÉCOLTES DE t832. 

• 

Les grains de 1882 étaient de bonne qua- 
lité. A l'époque de la floraison , la sécheresse 
et des* gelées blanches a^ aient un peu fait 
souffrir les sarrasins ; Forge n'avait pas 
autant produit que Tannée précédente , mais 
la récolte de froment était excellgnte. 

L'excédant des grains de toute espèce qui 

était en i83i de. . ^ 3e34.i2 hect. 

ne s'élevait en i832 qu'à.. .*. . 239719 

■ * i.ii» ■ I m il 

Différence en moins* . . 63698 

L'excédant des pommes de terre qui n'a- 
vaient été en i83i que de. . . . 28024 hect. 
a été , en 1882 , de. .../... 98526 

Différence en plus 70502 

La récolte des pommes à cidre et des 
fourrages a été abondante et de qualité su- 
périeure. 

Nous présentons 9 dans le tableau suivant, 
comme nons l'avons fait pour les années 
précédentes , VEfat dressé par M. le Préfet , 
le 3t décemère 1882 , des produits des récoltes 
en grains et autres farineux , faites en i83a , 
dans le département de la Manche. 
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ÉDUCATION ET AMÉLIORATIOj!« 
DES CHBVAUX. 

( Extrmt du Mémorial ada^isfraHf ). 



jpût nomiaatif des propriitaires qui ont obierm 
des primes dencour (cernent aux dii^ers con^ 
cours qui ont eu lieu dans le département de 
h Manche en i832, le£t état publié en exé^ 
cution des dispositious de l'art. lo de l'arrêté 
iu 27 juin même armie^ 

t 

COKCDimr 9*AVA1KCHES. 

!'• dassc : Le Breton , Pierre » cultiva- 
teur à Avranches. a* classe : Le Breton , 
Pierre , cultivateur à Avranches ; Poulain » 
Jean , cultivateur à Ponts. 3* classe : Poulain,. 
JPrançois, cultivateur à Lolif ; Charnel , Gilles ^ 
cultivateur à Brecey; Regnouf « Marc-Valen- 
tin-FraifCoîs , propriétaire à Vains ; Leme- 
taycr -la-Haye , cultivateur à Champecey; 
Jourdan , Louise , veuve Anfray , cultiva- 
trice à St-Senier-sous-Avranches. 

CONCOURS DE GHEBBOURO.^ 

i"" classe : L'Ecrivain , Jean , cultivateur à 
TocqueviUe. a* classe : Lesdos , Jean-Charles- 
•Kicoks., cultivateujT à UrviUe \ Roger 1^ Pa& 
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cal. Propriétaire aux Pieux. 3* tlasëe : te 
Gagneur, Bon, propriétaire à NévBfei Henry», 
Jacques ,^ propriétaire à Gréville ; Delatour, 
(Guillaume, propi iétaire à Nëville; Quoniam, 
Bon, propriétaire à Flottemanville; Duval, 
Auguste , cultivateur à Gréville. 

CONCOURS DE PÉBIEBS. 



l'« 



classe : Jehenne , Joseph , propriétaire 
à Appeville. n^ classe : les piimes n'ayant 
pu être décernées à Périers ont été reportées 
à St-Floxel y oh le concours était nombreux. 
3« classe : Poulain , Charles , propriétaire à 
Marchesieux; Traynel, Guillaume, proprié- 
taire à Lessay ; Robin-Dugenetel , Zâcharie, 
propriétaire à Périers; Cousin, Pierre-Etienne, 
propriétaire à Périls. Une prime de 3® cïasse 
a , parles motifs indiqués ci- dessus , été ré- 
portée de Périers à Saint-Fioxel. 

CONCOURS DE RQAft^IfY. 

r 
i'^' classe : Piet, propriétaire à Notre- 
Dame-de-Touchet. 2« classe : Lioty propri4« 
taire au Mesiiil-Tove ; Bochin Marotte , pro- 
priétaire à St-Clément. 3'' classe ; Bernard., 
propriétaire au Neufbourg ; Lje Peigné , pro- 
priétaire à Chérencé le-Rouftsel ; B]anchais% 
propriétaire au Teilleul; Loricr, Noël , pro- 
priétaire à Romagny. . 

CONCOURS DE SAINT-L'O. 

1*^' classe : Lafosse , Pierre-Joseph , pro- 
priétaire à Saint-Côme-du-Mont. s* classe : 
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Alix-Courbois , Jean , propriétaire à Saint* 
Cdofô-du-BIoiit ; Le Tourneur, Charles, cu\-^ 
tivatéur à Moon. 3« classe : Le Toumeor , 
Victor y cultivateur à Méautis ; Lafosse y 
Charles-Richard» propriétaire à St-Côme-du-* 
Mont ; Desplanques, Caïùs-Gracchus, pror 
priétaire à Catz *, Dadure , Marie , vewe 
BKn , propriétaire à St-CAme-da-Mont ; Le 
Tpuzé, Pien'e-Charles, propriétaire et notaire 
à Saint-Clair. 

Goicceims m: saint««'loxel^ 

»■ 
i'« classe : Alix-Courbois, Etienne» cul- 
tivateur à Angoville-au Plein ; Hamel, Nico* 
las , propriétaire à Néhou. a"" classe : Le 
Febvrc , Jean , propriétaire à St-Martin- 
de-Varrenlle ; DepezeviPe < Jean-Baptiste , 
«qltivatear à Chef-du-Pont; Osmond, Bien- 
aimé, propriétaire à St-Martin-de-Varreville. 
3i^ classe : Crestay , Jacques , cultivateur à 
St-Marcou£ ; 'Podin , Jean- Antoine, culti- 
vateur à FouGsrville ; Hamel , Nicolas , pro* 
-priétaire à Néhou; Corbiii-Desmannetaux « 
propriétaire à Picauville ; Morel , jean-Fran- 
çois , propriétaire à Brucheville ; Le Blond, 
cuUiva^enr à Or|;landes ; Le Cappon , Fran^ 
çois^ propriétaire à Sainte-Mère- Église ; 
Crestey , Jacqites^, cultivateur à St-Marcouf; 
-Mériel , Léonor , propriétaire à Angovitte ; 
Viger , Michel , cultivateur à Bruc^evîQe ; 
Hamel, Etienne, cultivateur à EtienviUe ; 
Le Sage , Bon-Louis , marchand herbager 
à Ste-Marie-du-Mont ; Girey , Pierre , cmti- 
v^teur à EroudeviUe^ 
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COMPTE MORAL 

I>£ LA SITUATION BES RECOLTES 

Blf WkAJSB ST AUTKBS FABIIfBUX ]»& tSSS. 

Le Ministre do commerce et des travaux 
publics demande à chaque préfet , depuis 
quelques années , le compte que nous allons 
publier pour la Manche. Pour chaque espèce 
de grains et autres farineux , il adresse les 
questions suivantes : i' La récolte de chaque 
espèce est-elle supérieure , égale ùu inférieure 
à Tannée commune ? a^ La récolte en chaque 
espèce est-elle excédante, suffisante ou insuf-^ 
fisante, ccmparativemeni aux besoins du dépar- 
tement ? if* Quelle a été F influence de T atmos- 
phère sur la quantité et la qualité des produits ? 
A la i^*" question il a été répondu , le 16 
septembre i833 , égale pour le froment , le 
jnétéil , le seigle , Torge et l'avoine ; très- 
inférieure pour le sarrasin ; inférieure pour 
les légumes s^cs et les pommes de terre ; 
supérieure pour les châtaignes. ) 

A la a** question il à été répondu excédante 

{)Our le froment ; suffisante pour le méteil , 
e seigle et les pommes, de terte ; au moins 
suffisante pour Forge; à peu pris suffisante pour 
Favoine; insuffisante pour le sarrasin et les 
légumes secs ; égale pour les châtaignes^ 
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A la S'^ question il a ëtë répondu 

Pour le froment : La sécheresse de mai a 
été défavorable à la végétation ; mais le grain 
a mûri sous un ciel pur , avec un progrès 
sans contrariété. Le grain est gros , la qnalité 
excellente ; mais les épis sont peu nombreux. 
Dans beaucoup plus d'endroits qu'on ne le 
croyait d' abords le< ta (i) a fait de grands 
ravages. 

Pour le méteil : Cette espèce de céréale 
qui n'est guère en usage que dans le midi 
du département a subi les mêmes influences 
que le froment. 

Pour le seigle : Le seigle n'est, cultivé 
dans la Mancbe qu'à cause de sa tige. Son 
grain, quelque peu abondant qu*il soft, 
suflit toujours aux besoins de la consomnia- 
tion , dans laquelle Jl n'entre que pour ta 
quantité récoltée dans chaque ferme. La sèche- 
resse de mai lui a été très-funeste. 

Pour l'orge : La sécheresse a nui beau- 
coup à sa végétation et à sa maturité, sur- 
tout dans les terres vives et élevées. Les 
ravages du ta ont porté le mal à son comble. 
Cependant, attendu l'étendue de cette culture, 
les produits seront au moins suffisans pour 
les besoins de la consommation. 

Pour Pavoine : Elle a subi la mauvaise 
influence de la sécheresse. Ses produits pour- 
ront présenter des déficits , qu'il faudra sans 

I * 

. (i) Ta est le nom qu^on donne dans plusieurs de nos 
arrondissemens aux mans ou vers hexapodes d'où naisscal 
Ses hannetons. 

N. DE L*ËDiT£UiV. 
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doute combler par des achats dans les dé- 
partemens de rancieime Bretagne , qni four* 
nissent habituellement aux besoins de la 
Manche. 

Pour le sarrasin : La sécheresse a continué 
pendant les mois de juillet et d'août. Elle a 
empêché la végétation de3 sarrasins , surtout 
des premiers . semés. Quelques-uns de ceux 
qui ont pu germer et sortir de terre , n^ont 
pas six pouces de hauteur. Ils fleurissent ^vec 
peine. Cette partie de la récolte présentera 
un grand déficit. 

Pour les l.égmnes secs : La haute tempé- 
rature , fusqu^au 3o août , a exercé une telle 
influence sur les légumes secs ^ qu'on évalue 
la récolte à un tiers à peine de Tannée corn* 
mune. . , . ' 

Pour les pommes de terre .* Elles ont aussi 
beaucoup soufTert de la sécheresse. Les phiies 
des premiers jours de septembre sont venues 
fort k propos. En faisant grossir ce précieux 
tubercule, elles procureront sans doute au 
pays les moyens de combler le déficit 

Four les châtaignes .* Les produits de la 
châtaigne sont pour ainsi dire sans influence 
sur la consommation des autres farineux. 
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INDUSTRIE ET G09I9IERGE 



FOIRES ET MARCHÉS. 

; Par m&ié du ministre du commerce et des 
travaux publics, du 7 juin i833, le marché 
de Sarliiiy, arrondissement 'd'ÂTrauches , a 
été rétabli au lujidi de chaque semaine. 

Par ordonnance royale du 5 mai i833, 
la foire du i^* mai à Cérences a été fixée 
au 19 avril. 

Pour les autr^es foires et marchés,. voir 
les A/inuaires 1629 et iB33. 



t , 
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DOCUMEWS 
ADMINISTRATIFS- 



STATISTIQUE ÉLECTORALE. 



1\Ï181JBIÉ BE LA BEIUilERE LISTE 
ELECTORALE ET BU JURY* 

La liste électorale pour 1 834, close le 20 
octobre i833 , comprend dans 

le i«^ arrondissement 4 18 ëtectetirs. 
le 2« : _ 3o^ 

le 3« ^^ 4a3 

le 4* .— 5g3 

le 5« 343 

le 6« 378 

le ;• ^^-^ 324 

le 8* — 5o8 



Total... 3i6g 

Le nombre des jorés non électeurs est de 
a3î. 



VACCINE. 

("Foir les Annuaires précédensj. 
Çn i83a ^ le nombre des naissances a été 
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de 14267 : celui des vaecmations connues \ 
de ioa83. Le silence de beaucoup d'opéra^ 
leurs est tott}ouis un obstacle à ce ^e Ton 
connaisse exactement le nombre des enfans 
vaccines. i5ga l'ont été dans rarrondissement 
d'Avranches ; i338 « dans celui de Cher- 
bourg; 1946, dans celui de Coutances; 4^3, 
dans celui de Mortain ; a446 « dans cekii de 
Saint-Lo ; 2608 , dans celui de Yalognes. 

Les ,vaccinate«rs qui se sont le plus si- 
gnalés en i83a , sont : MA. Encoignard , 
chirurgien à la Haye-du-Puits , qui a pra- 
tiqué 4i3 vaccinations; Allain, médecin k 
Barfleor , 390 ; Gohier , idem à Esglandes , 
343 ; Charlotte Quentin , sage-femme i St-* 
Pierre-Eglise, 3i8; Gislot , médecin à Ca- 
rentan, 3o6> Carpon , officier de santé i 
Hambye , 3o3 ; Dolley , médecin à Périefs, 
3oo ; Le Marquand , idem à Picauville , 3oo ; 
Gouville , idem à Carentan , 2198 ; le comté 
de vaccine de Cherbourg, 296 ; Delisle jeune, 
médecin à Yalognes , ^rgo ; Jeanne Lepro- 
vost I sage-femme à Carentan, 287; Le 
Bourlier, médecin à Avrancfaes, 258; Abra?- 
ham, chirurgien à Précey, 252; Le Flamand, 
idem au Yaast , 345 ; GSIard , médecin à 
ât-'Lo , 223; Chapteux , idem à la Haye-du- 
Puits, 217 ; Hardy, idem à Pontorson , 207« 

La répartition des fonds accordés pat It 
Conseil général pour encouragemens à la 
vaccine n étant nas faite au moment où nous 
nous occupons de TAnnuaire, nous remettons 
au prochain volume Tindication des vaccina- 
teurs récompensés et des sommes qu^ils au-* 
ronl obtenues. 



COHTTAIBVTIONS BiaECTES. 
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STATISTIQUE 

ELECTIONS MUIiriGIPAI«ES DE 1831. 



Ua travail curieux a âë fait sur les élec- 
tions tnunicipales. Cet ëtëmeut de Statistique 
moTûte est trop étendu pour que nous le pu- 
bliious-sarxlLaque coramuue. On Taura du 
snoins sur chaque arrondissement et même 
cur ckaque canton. 

L^étendue des titres qui eât usurpé la pie 
^raside j)artie de chaque page du tableau, 
nous détermine à nbniéroter les colonnes. 
,Voici rindication du n^ de chaque oolonne: 
l'^colorme. Nom du canton. 
a^ colonne. Maximum du cens électoral. 
5^ chienne. Minimum du cens électoral. 
4^ cêlonne. Terme moyen du cens électoral 
5' Colonne, Nombre ides électeurs censitaires 

domiciliés. 
6^ c0lorme. Nombre des électeurs censitaires 

forains. 
7f cblome. Total des électeurs censitaires 

domiciliés -et iorains. « 
8f c0lonne. Nombre des électeurs zdjoinU 

( membres des cours et tribu- 
naux; des chambres de com- 
merce ; des comiiHS^BS de 
collège y hospice , etc. ; oï5>- 
; ciers de la garde nationale ; 

licenciés en droit; notaires; 
Tftveiftés; officiers xau ^etmte ; 
élèvesderécole polytechnique; 
électeurs )• 
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9' colonne. Totaf général des électeurs cefi 

sitaîre^ -et adjoints, -. 4 

lo' colonne. Nombre des électeurs qui oà 

voté. 
1 1 « colonne. Nombre des étecteurs qui n^ol 

pas voté, 
la^ colonne. Nombre des commupes qui n^oti 

eu qu'un seul tour de scnitii^ 
i3' colonne. Nombre des communes qui oiî 

eu deux tours de scrutin. 
i4.* colonne. Nombre des communes ou Fas^ 

semblée a nommé an consei 

municipal Tancien maire. 
i5' colonne. Nombre des communes où Tas 

semblée a nommé au consei 

municipal Tancien adjoint. 
iS' coltmne. Nombre des communes où le: 

conseSlers ont été pris le plu^ 

généralement parmi les jflm 

imposés au-dessus du lenoc 

moyeu. 
17* colonne. Nombre des communes oii ie^ 

conseillers ont été pris le pln^ 

généralement au-dessous du 

terme moyen. 
18' colomu. Nombre des communes qui.oni 

pris des conseillers municipau}! 
' parmi les électeurs adjoiots. 
19' colonne^ Nombre de corn"*'' dont les opéra 

tions ont été arguées de nunîté 
ao* colonne. Nombre des communes dont les 

opérations ont été annulées en 

partie. 
21* colonne. Nombre des communes dont les 

opérations ont été annulées en 

totalité. 
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La Haye- P« 

PontonoR. 

Saint -James. 

Sartilly. 

VlUïdiCD. 



3. 4. 1 5. G. 



,89.84 
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l-Piem-EglUe. 



..o>;84 
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Bréhat. 

CdritT-la-Sdt. 

Coabaces. 

La Haye-du-PniU. 

Lctsay. 

Manlmarlia-snt • nlèr. 

Piriera. 

Siinl -Malo-de-la-Lande. 

Saim-SauveuT-LcDddiD. 

TOTAOÏ 



„ 








" 




:S5 






Si 


. iiS3 


jV 




s^ 




^y 




S<1 


.b, 




















ft. 


. q.; 




T 


ft; 


- 99''' 


:.tJt 



t: 



(,,37 



C i38) 



ire COIONNÏ, 



Barenton. 

Isigny. 

JnTÎgny. 

Le Teilleul. 

Mortaîn. 

$aîitt-Hîlaire-du-HarcoHet. 

SaÎRt-Pois. 

Soardeval. 

Totaux 



a. 



3. 



4. 



a. 



Arronâissemad 



6B.53 
55a. 08 
417. >. 
547.37 
888.411 
593.50 

384. 90 
a48. 77 



536.94 



10.08 
5,35 
5.41 
7.0a 
5.34 
9.06 
3.2i 
7.01 



6.66 



60.87^ 58o 

52.^7 

5o.6i 

64.39 

5o.5o 

6e. a5 

3^.35 

4o.65 



53.48 



481 
43o 
55 1 
6^9 

4977 



Canisy. 

Carentao. 

Marigny. 

Percy. 

Saint-Clair. 

Saint-Jean-de - Day e. 

Saint-Lo. 

Tessy. 

Torigni* 



Totaux. 



Anondissemad 



604.12 

1488 71 
962.80 
427.69 

973.14 
1233.18 

694 5H 
521. o3 
6i3.4« 

835. 4o 



20.62} 71.56 



22.44 
17.51 

18.11 

22.77 

a3.o5 

20.53 

17.64 

21. ai 



20.44 



117.53 

63.03 
88. S7. 

125. 87J 

89.91 

64.03 
75.63 



75H 

871 

714 

753 

749 
14J09 



86.4616994^ 



_ > 

Baràeville. 

Bricquebec. 

Montebourg. 

Qiiettehott. 

Saint-rMère-E^lise. 

Saînl-SattV€ur-|c-Vicoiiitef 

Tâlogoes. 

Totaux. . . . 



Arrondissemeid 



883.77 
1182.26 
1028.55 

I 307, 81 

1096,47 

1207.95 



18.49 

21.20 
17.37 

35.63 
15.24 
16.70 

21.27 



1052.46 



v8.î3 



57.76I 

^•^ 

00. og 
i33. 
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RÉCOMPEKSES 



Accordées toua les actes de courage et 

DE DEYOUEMEMT SIGNALÉS PAR MM. LES 

SOUS-PRÉFETS DE LA Manche f Foir Us 
Annuaires priditnsj. 

Nous n^avons pu trouver , cette année , 
dans les cartons de la préfecture , matière 
aussi ample que par le passé à Tintéressant 
article des Bécompenses. Ce n'est pas , certes, 
que le courage soit en baisse dans notre dépar- 
tement ; niais sans doute que le triste chapitre 
des accîdens a été plus court qu'à l'ordinaire. 
Félicitons^nous de cet -heureux . hasard , et 
faisons des vœux pour que le malheur d'autrui 
ne mette jamais notre cèurdge à Pépreuve. 
ne soit jamais pour nous Toccasion de beaax 
dévôuemens. 

Grai^afion accordée par M. le Préfet 

Le lo septembre i832 , 5o fr. au sieur 
Pierre Libt , . de la commune de Bretfeville, 
pour avoir sauvé le'jeune Pierre Chandeleuri 
qui allait périr dans la mer. 

Herre Chandeleur, âgé de la à i3 ans, 
se baignait avec des ei^ans de son âge , 
le 12 août i83a« sou$. la batterie.du fort du 
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Heu. ilébparal smidam* Aux cris qaepoos^, 
sept ses camarades ^ Pierre Liof > âgé de 
i6 ans, accourt, se déshabille et plongea 
plusieurs reprises. Après avoir couru les phis. 
grands dangers, liot saisit Chandeleur , et 
parvient au rivage , oii il dépose Tenfant qui 
avait perdu connaiss^ce et que les secours 
rendirent à là, vie. 

* 

Déjà, dans plusieurs circonstances , Liot 
avait donné Aes preuves de courage et de 
dévouement. 

GHOLSRA-MORBUS. 



Maintenant que Fennemi a disparu et que 
nous pouvons nous croire à Tahri de sesi 
attaques, comiftons nos morts ^ et, tandis; 

Sue plusieurs départemens déplorent la perte 
e quelques milliers de victimes, félicitons- 
nous de n'avoir pajé que le tribut de quelques 
centaines. Nons^ avons [vécédemment donné 
le nombre des malades et celui des morts 
au 1*' novembre i$32. Grâce à Dieu, ce 
nombre s'est peu augmenté depuis. Voici un 
tableau qui embrasse tont le temps depuis 
rinvasion jusqu'à la fin de la maladie]|dan$ 
chaque localité atteinte. 
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FOUB SES SERVICES 

ET SON DÉSINTÉRESSEMENT 

PENDANT l'épidémie 

DE CHOLÉRA 

EN l832. 



43ii Ut SOT la seconde : 



MINISTÈRE 

DU COMMERCE 

ET DES TRAVAUX PUBLICS 



A M' LE DOCT' BARBEY 
MÉDECIN A ST-VAAST 
( MANCHE ) 
POUR SES SERVICES 
ET SON DÉSINTÉRESSEMENT 
PENDANT l'épidémie 
jjE CHOLÉRA 
EN l832. 



i 



i 



GARDE NATIONALE. 



M. Le Préfet de la Mancbe a publié l'article ^ 

suivant dans le Mémorial administraUf^ sous . I 

la date du 28 février i833« | 

« Le a 5 novembre iÇ3a, M. Le Ministre 
du commère cd des travaux publics a pré* 
sente au Roi un coÀiptie rendu sur F exécu- 
tion des lois des 22 niars i83i et 19 avril 
1 8Sa y relatives aux gardes nationales séden- 
taires £t mobiles. 

« Ce travail remarquable par les nombreut 
tablejaux statistiques qu'il renferme , donn6 
aii^i sur les ressources militaires de la France 
en général et du département de la Manclie 
€n particqlier, des renseignemens dont il 
parait utile de pubBer les extraits ci-aprës : 

« MM. les $ous-préfels et MM. les maires; 
jugeront sans doute convenable de porter les 
priôdpanx résultats suivans à la connaissance 
de leurs admini^ês , qui pourront obtenir de 
plus amples détails dans les sons-préfectures 
oùie compte rendu se trouve déposé et sera 
communiqué sais déplacement. • 

:« LéPréfii, 

Gattieh. » 

■■-■■■ 12,* 



C lift ) 



< 

PS 



I 



.«3 



.0} ntf 



OD 



D 
O 
0* 



l«É< 



O 

oo 

o 






n**^ 



00 



8. 






là 



B 

(O 





O 



<f — 



sr 



o 









xo<r> 10 



« 



cri ^ 



en 

O 
m 






m4*w 



■ lllllt 



' 



/^ 



«> 









(O 



Ai h; 

ta i» 



■'-1 




* 


& 


î 




-*« „ 


a» 






•.■iS>,.. 








•c 

o 


a 


mmm 




^irt 


CJ 


■■•'■t- 

a* 

o 




-'î3'- 


■^ 



> 
a .. 

C'a 
-.2 3 

S s 

«• £ 

o; 



fi 

il 

o « 



w 



e 



( «4y ) 




e i48 ) 



INSTRUCTION PUBLiQUE.^ 



r-'""? — " ». 



IXSTRUCnCKWf PRIM ÀptE^. 

Le 38: juin i833 , a ëtë promulguée la 
iûi SHF rinsIfBctioii primaire. Cette époque 
sera mémorable. Poiit lâ première fois le 
gouvernement , non pbs tremblant devant 
la lumière, comme la Restauration 1 non plus 
emporté par Tenthôusiasmé-de Fimpraticablef 
comme TAssemblée constituante , entre fran- 
chement' et sans esprit de parti dans lès voies 
du possible. Npus> n'exposerons pas quelques 
critiques de détail que la pratique ne tardera 
" pas à révéler ; mais nous exprimerons le 
regret que la plus puissante garantie du zèie 
des maitres d^école manque à la; loi.: nous 
• voulons parler de cçtte création d'inspecteurs 
^pariemenlaux de rinstrudion primaire , instam- 
ment réclamée dans nos deux précédens. 
articles sur cette matière (Annuaire de i833, 
p. 118 , 119 et 120; Annuaire de i833 , p. 
i53 ). « La loi, disions-nous dans notre 
dernier article, aura une imperfection de 
plus , si elle néglige cette cf éation. » Dès 
le mois d'août i833., M. Qnizot a senti 
les incpnvéniens de cette lacune , et il a 
improvisé des inspecteurs de boiVne volonté, 
qui coûteront plus à PËtat en tréis mois que* 
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les inspecteurs spectauK n'cus&ent coâté m 
une aiHiée, et doRt le travail , selon toute 
apparence «sera fort imparfait et ne rem- 
plira ({ne médiocrement le bnt de M. Je Mi- 
nistre* 

Quoi qtt*il en soit) le zèle du chef de 
rinstnictiofi piiUi^e poiir FaccomAlissement 
4e 9011 oeuvre , a métité Téloge de tous les 
parti». Nous reproduis(»i$ , avant la loi du 
:i6 ioin , kdrcolaire qne M. Guizot adressa, 
dès le mois de ffâUet , à tous les înstitu- 
ti^irs du royaume. , 

* 

Le Ministre de f instruction publique , 
à M, , ittstituieur à . 



• • • • • 



Mossieur , je "vous transmets la loi du a& 
fuin dernier « sur Fûistruction primaire ^ ainsi 
que Texposé 4es motifs firt l^Mcompe^ait 
Im^ilHe f é'aipcès les ordres du Bxn , Vai ou 
Fhonnenr de la présenter , le a janvier der- 
nier 9 à la chauibre des députés. 

Cette loi « Mon$ieur , est vraiment la 
charte jée riastructicm primaire ; c'est pour- 
quoi fe désâre qu'dle parvienne directement 
à la connaissance et denture en la possession 
de tout inràtnteur. Si vous Tétndiez avec soin , 
ai vousméditiçs atÉentivosent ses dispositions 
ainsi qiie les motifs qui en développent Tesprit, 
vons ôtes assnsé de inen connaître vos devoirs 
^t vos droi^ , et. fai situation nouvdie que 
vous destimmt nos ia&titutiâns» 
* Ne yjous j tronstpez pas ; Monsieur : bi^n 

i3* 
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que la carrière de Tinstituteur primaire sait 
sans éclata bien que ses soins et ses jours 
doivent le plus souvent se consumer dans 
Kenceinte d^une commune , ses travaux in- 
téressent la société tout entière , et sa pra- 
fesàon paifticipe de Fimportance-des fonctions 
publiques. Ce n^est pas pour la i^ommune 
seulement , et dans un intérêt purement local^ 
que la loi veut que tous les Français ac- 
quièrent ^ s^ilest possible fies connaissances 
indispensables à la vie sociale , et sans les- 
quelles rintelligence languit ^ et quelquefws 
s'abmtit ; c^est aussi pour TËtat lui-même, 
et daiis rintérét public ; c'e$t parce que la 
liberté n^est assurée et régulière que cbez un 
peuple assez échiré pour écouter , en toute 
circonstance , la voix de la raison. L^instruc- 
lion primaire universelle est désormais une 
des garanties de Tordre et de la stabilité 
sociale. Comme tout , dans les principes d^ 
notre gouvernement, est vrai et raisonnable, 
, développer Tintelligence , propager lés lu- 
mières , c'est assurer Tempire et la durée 
de la monarchie constitutionnelle. 

Pénétrez-vous donc , Monsieur , de Tim- 
portance de votre mission ; que son utilité 
vous soit toujours présente, dans, les travaux 
assidus qu'elle vous impose. Vous le voyez : 
la législation et le gouvernement se sont 
efforcés d'améliorer la condition et d'assnr«r 
l'avenir des instituteurs. D'abord le libre 
exercice de leur profession dans tout le 
.C4]jaume leur est garanti ,. et le droit d'en>- 
seigner ne peut être ni refusé ni retiré à 
. qeliii qui se moi^tre^ capable et, digne àlnne^ 
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*elïc mission. ChïKîue com"'' doit en outre oc-- 
vrir un âsile à l'instrudion primaire. A chaque 
école communale un maître est promis* A 
chaque instituteur communal un trattementfire 
est assure. Une rétribution spéciale et variable 
vient Faccroîtreé. Un mode de perception, à 
la fois phis conforme à votre dignité et à vos 
intérêts 5 en facilite le recouvrement, sans 
gêner d^ailieurs ia^ liberté des conventions 
particulières. Par linstilution des caisses 
.d^épar^e , des ressources sont préparées à 
la vieillesse des maîtres. Dès leur jeunesse , 
la dispense au service militaire leur prouve 
la sollicitude qu'ils inspirent à la société. 
Dans leurs fonctions , ils ne sont soumis qu'à 
des autorités éclairées et désintéresfsées. Leur 
. existence e,%\ mise à Tabri de l'arbitraire ou 
de la persécution. Enfin rapprobationdeleui^s 
supérieurs légitimes encouragera leur bonne 
conduite et constatera leurs ^Miccès ; et quel- 
. quefois même une récompense brillante , à 
ûquelle leur modeste ambition ne prétendait 
pas, peut venir leur attester que le gou- 
vernement du Roi veille sut leucs services 
et sait les honorer. 

Toutefi»:, Monsieur, fe ne Piglfc^re point: 

la prévoyiiBce! de la loi, les ressoprces doiit 

jle. pouvoir dispose ne r6G.^siront > jamais à 

.rendre la simple profusion d'iostitut^eurcom- 

' munal aaissi; attrayante ^qu'elle «st uHte. - La 

.société ne saurait rendre , ^ celui qui s'y 

consacre, tout ce qu'il £ait pour . elle. Il n'y 

a point de fortune à faire , il n'y a guère 

de renommée à acquérir dans les .obligations 

pénibles qu'il accomplit. Dei^tiné à voir sa. 
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vie «'écoukr dans un travail moitofaitc \ 
quelquefois métae à rencontrer autour àe Vui 
rinjasUce ou Tin^atitude de l j^orauce , iï 
s'attristerait souvent et suecoiBbenut peut* 
être -s'il ne {misait sa fonce et sob cou- 
rage ailleurs que dans les persjiectÎYes d'ua 
intërêt immédiat et puremeat |rer$<Hinel* 
Il faut qu'un sentim^t profond de l'impor^ 
tance morale de ses travaux le soutienne et 
Tanifoe; que Taustère plaisir d'avoir servi 
les hoHimes et secrèt^nent contribué axt bien 
puUiCf devienne te digne salaire que lui donne 
sa conscience seule. C^est sa gloire de ne 
j>ré1endre à lien au-delà de soit obscure 
et laboiieuse condition , de s'épuiser en sa- 
crifices à peine comtés de ceux qui ea pro- 
filent , de tra^'aiUet enfin pour les homiùes 
et de n'atte«tdre sa récompei^e que de Dieu. 
Aussi ^ojt-n^n que , partent où .renseigne- 
ment primaire a prospéré^ une pensée reli- 
gieuse s'est unie dans cens «pii le répand^, 
au goût des lucmères et de rinstraction. Puiv 
siez-vons , MoBsiemc , Irouver donc de telks 
espérances « dans ces croyances dignes d'un 
esprit sain et d^un cœur pinr , une satisfaction tt 
«ne coBstftilDe que peut^étfe Ia«aison sêoie 
e^ ie seul patriotisme ne vous donneraient pasl 
. C'est ainsi' que les devoirs nombreux et 
divers qui vous sont réservés YO«e partiront 
plus fa/QÎles ^ plus doux-, et prendront sur 
vous plus d'empire. Il iét m'étre permis y 
MoQsiafir , de vous Ifô xappekc Désonnais, 
en devenant instituteur communsd , vous ap- 
partenez k rinstnictkm publique; le tîtfe que 
vous portes^ , conféré par le minisiUre » e&t 



opiacé sotis $a s^mve-garde. L'Université von» 
l^éciavie ; ;en même temps, qu'elle vous siitr 
-veîUe , elle vou3. proie ge , et vous admet 
,à quelqups-uns d^es dt^oits qui font de ren- 
seignement que iSort^j de magistrature. Mais 
ionouycan ciiractère qui vous est donii^m'ao- 
'tori^ç.à' VOUS: i^tracçr les engageraens que 
-vous contractez* en les recevant. Mon droit 
ne se, borne i^ k vous rappeler liey dispo- 
sitions d€s lois et Tèglemens que vous devez 
scrupuleusement observer; c'est mon devoir 
.^^étabUr et demai^teng: les. principes <^m 
dpivent servir Île .règle morale à la conduite 
de l'instituteur, et dont la violation com- 
pr^pmeltrait la dièpnilé même du corps auquel 
il pourra appartenir désormais. Il ne suffit 
pas. en effet de . respecter, le texte des lois ; 
l'intérét^seul y pourrait contraindre , car elles 
se vengent de celui qui les enfreint; il faut 
encore et surtout prouver par sa conduite 
qu'on a compris la raison morale des lois > 
qu'on accepte volontairement et de cœur 
l-ordre qu'elles ont pour but de. maintenir». 
et qu'à défaut de leitr autorité on trouverait 
dans sa conscience une puissance sainte com- 
me les lois , et non moins impérieuse. 
. Les premiers de vos devoirs , Monsieur , 
sont envers les enfans confiés à vos soins. 
L'instituteur est appelé par le père de famille 
au partage de son autorité qnturellç ; il doit 
l'exercer avec la même vigilance et presque 
avec la même tendresse. Non seulement la 
vie et la santé des enfans sont remises à sa 
garde, mais Péduration de leur cœur et de 
^uj; intelligence dépend de lui presque toujt 
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entière. En ce fui'coincerne rcnseigtiem^ai 
proprement dit, rien ne vons manquera de 
ce qui peut vous goider. Non seulement 
une .école normiile vous donnera des leçons 
et des exenqiles ; non sentement les comiffe 
s'atUcheront à tous transmettre des instruc- 
tions utiles , mais encore l'Université même 
se maintiendra avec vous en constante com- 
munication/ Le ibui a bien vouhi approuva* 
la miblication d'm jocumal sp4cialemefif des- 
tine à renseignement primaire. Je veîtterai 
à ce ipie le MunueL générai répande partout, 
avec les actes officiels qui vous intéressent » 
la connaissance des mélnédes sûres « des ten- 
tatives heuresses ^ les notions pratiques que 
réclament les écoles , la comparaison des ré- 
sultats obtenus en France on à Tétranger, 
enfin tout ee qui peut diriger le zète , feciliter 
le succès , entretenir Témulation. 

Mais quant à Pédscation morale , c'est en 
vous surtout , Monsieur, que je me fie. Rien 
ne peut suppléer en vous ta volonté de bien 
faire. Yons n^ignorez pas que c'est là , sans 
aucun doute , la plus importante et la plus 
difficile partie de votre mission. Vous oigne* 
réz pas qu'en vousconfi^mt un enfant , chaque 
famille vous demande de lui rendre un 
honnête homme , et le pays un bon citoyen. 
Vous le savez : les v«1us ne suivent pas 
toujours les lumières , et les leçons que reçoit 
Tenfance pourraient lui devenir funestes si 
elles né s'adressaient qu'à son intelligence. 
Que l'instituteur ne craigne donc pas d'en- 
treprendre sur les droits des familles en don- 
nant sts premiers soins à la culture intérieure 
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diar i'^e âè sfts âiv«a. Autant il dmt se 
f^Hfjer d'ouvrir sion ëcole à l'esptit de secte 
au-<de parti, el.de aosrtàr les enfans dans 
4«»^. doctrines Irelilgienses ou peiitiqaes qui les 
jB^teaf pciur :ailisi dire en révolte contre 
l^^Utoritè >dQS xonâeib dmnesti^aes / aolaiït 
il doit s^élfyer au^deasua des quereUes pas- 
sagères qoi agitent la société., pour s'ap- 
pliquer saôs cesse h propager , à aOermic 
ces pHuei^eB iiupdrissaUes. de morale et de 
VàisoB sËuiS tesqùiek i'orârie iiniT)ersd estes 
péril, et à jeter profondément dans de jeunes 
oceurisl ceKTaernencc^ de /vertu et d'honneur 
que l'âg&^et les passions n^étôufferont poiilt. 
La [foi dans la ProYÎdese^, la sainteté du 
devoir^ ia^oomiâsioat à Tautorité pQttemeile, 
te jrespect dft aux lois , au prince^aux droits 
de tous, tels sont lea sentimens qu'il s'at-<! 
lacera à développer. Jamais , par sa con-^ 
YfirsatiM ou son exemple , li ne lisiiuesm 
â'éhilanlèr cJbez lai: enfaiis. la vénéialiqiB i|ué 
au bàni ; ianms 4- par Aes paroles de kâsoe 
m de ^vMgeande ^ il ne le^ disposera à eei» 
pnév^nUoiia>lav£U|^ q^i. xréent^ podlr ainsi 
direu des nations enneraiès au sein à^ la 
mâme .nation* La >paix et la contoxde qu-fl 
maintiendra dans son écdie doîVént^ s^il est 
possiUei^ .préparer le calma et IWion fies 
gélDëratiMsl à venir. 

i 1 Lés. JEftppwls tdei* O^BuftitnteuDiavec les> "far* 
f e9Sineif>en¥enA 'manquer d'êtse^Créquêna.:. La 
.Uen^tellaBce y,> ddiii^irésîdcr ^ is'il ne.pnst^ 
sédajtlobkiiîevseiilai^e'des SMoilies^^^onlav» 
tiiMé ')SBr leis snÂns seaait- xompEioimse v^ot 
U imt de des/laçons léserait «iKfflu: peur euîci 
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Il ne aurait donc porter trop Se soin et de 
prudence dans celte sorte de relations. Une 
intimité légèrement cMitraetée pourrait ex- 
poser son indépendance > quelquefois même 
rengager dans ces dissentions Jecales qui 
désoient souvent les petites connnunes. 1^ 
se prêtant avec complaisance ^ aux demandes 
raisonnables des parens , il se gardera de 
sacrifier à leurs capricieuses exigences ses 
principes d^éducation et Ja discipline de son 
écoles Une .école doit être Tasiié de l'^galité^ 
c'est-à-dire de la justice; 
1 Les detoirs de l'instituteur envers" Faufo^ 
rite sont plus clairs encore et non moins im-» 
portans. U est Iip-même une autorité dans 
la comm\^ne : comment donc doanerait-îl 
l'exemple de Tinsubordination P Comment ne 
r^specterait-il pas les magistrats municipaux, 
Tautorité rdigieuse ^ les pouvoirs légaux qui 
maintiennent la sécurité publique? Quel avenir 
il préparerait à la population m sein de la- 
qnelle il vit , si i par son exemple ou pat 
des discours malvéillans , il excitait cbes 
les enfans cetlÂ disposition à toul mécon- 
naitre , à tout insulter, qui ^ut devenir 
flàns uit autre âgerinstrumeat de riramoraijV 
et > quelquefois de Vanarc^ie I 
' Le inairè est Je chef de. la coipmBne; il 
est à la tête de la surveiHancé locale -, Vin- 
iéûèt pressant! cotàmé ilev deVoîr do Tinsti- 
tuteur >est doniî^ de. ;lui.tim]éigner- en tente 
oeoasmn la déférefnce qui M est dne; ILe- curé 
aa.lBcps^teïnr ont aussi droit aureàpéct/car 
leur nânistère réponde iirétqu'ii y ^a dé plus 
élevé :dans la jiiatQre> humaine. S'il âirivait 
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qnc^ pdT qael^ine fatalité j le ministre delà r\ 

religion refusât à l'institutettr une juste bien- 
veillance , celui-ci ne devrait pas sans doute 
s''biimiliér pour la reconquérir ; mais il s^ap- 
pliquerait de plus en plus h la mériter par sa 
conduite^ et il saurait l'attendre. C'est au 
succès de son école à désarmer des préven- 
tions injustes ; c'est à sa prudence à ne 
d.onner aucun prétexte à l'intolérance. Il doit 
éviter l'hypocrisie à l'égal de l'impiété. Rien 
d^ailleurs n'est plus désirable que l'accord 
du prêtre et de Tinstitutear ; tous deux sont 
revêtus d'une autorité morale ; tous deux ont 
besoin de la confiance des famiUes ; tous deux 
peuvent s'entendre pdur exercer sur les enfans, 
par des moyens divers , une commune in- 
fluence. Un tel accord vaut bien qu'on fasse , 
pour l'obtenir Y quelques sacrifices, et j'at- 
tends de vos lumières et de votre sagesse que 
rien d'honorable ne vous coûtera pour réaliser 
cette union sans laquelle nos efforts pour 
l'instruction populaire seraient souvent in- 
fructueux.' 

. Enfin , Monsieur , je n'ai pas besoin d'in- 
sister sur vos relations avec les autorités 
spéciales qui veillent sur les écoles, avec l'U- 
1 niver^ité elle-même : vous trouverez là des 
\ conseils , une direction nécessaire , souvent 
[ un appui contre des difficultés locsdes et 
r des inimitiés accidentelles. L'administra- 
tion n'a point d'autres intérêts que ceux de 
rinstruction primaire , qui au fond sont les 
vôtres. Elle ne vous demande que de vous 
\ pénétrer de plus en plus de l'esprit de votre 
mission. Tandis que de son côté elle veillera 
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sur vos âroîU, sur vos intérêts^ snrTvc^re 
avenir, maiiitenec, par une vipiance eon*' 
tinudle , la digaité de votre éM: aeT^d* 
térez poifit par des spécidatiofis încoinré^ 
nantes , par des occapatioRs incompa^les 
avec renseignement; ayez les y«ax ouvetts 
sur tons tes moyens d'amâîorer l'insImclioB 
que vois di^ensee aatonr de vohs. Les^sc- 
cours ne vous manqueront pas : dans la-pia^* 
part des grandes villes , ies cours de per-* 
tectionnem^t sont onvarb ; dans les écoles 
normales , des places sont ménagées am 
instiloteursqui voudraient venir y retrempef 
tenr enseignement. Il devient cbaqnefoarpJtH 
facile devous^composeiy à peu de frais, unebi- 
Uiothèque suffisante à vos besoins. Enfin dans 
qudques ai|Pondisseraens, dans quelques-can* 
tons^, des conférences ont déjà éteétabfas 
en(re les instituteurs : c'est là quHIs peuv^t 
mettre leur expérience en comamn, ets^'^n* 
couijagér les uns les aigres en s^^UM ma^ 
tuellement 

Au moment oh y sous les auspices d^une 
législation nouvelle, nous entrons tous dans 
une nouvdie carrière; ati moment oà Tins- 
truction primaire va être l'objet de l'e^é- 
rience la plus réelle et- b plus étendue ^oî 
ait encore été tentée dans notre patrie ^ )'ai 
dû, Monsieur « vous* rappeler les principes 
qui ^ident Tadministration de rinstarucbon 
pubiupie, et les espérances qu'elle fonde 
sur vous. Je compte sur tous vos efforts pour 
faire réusrir Tcnr^e que nous entreprenons 
eu commun : ne doutez jamais de ki pro- 
lection du gouvernement , de s» cooslaote y 



ée son active sollicitude pour les précieux 
int^èts. qui vois» sont coimés. li'miiversaliié 
4e Tinstmctioii primaire est, à ses yeux, 
l'une des plus grandes et dés plus pressantes 
coBséfaences de autre C&arte ; fl lui t«rde 
de la r^Iiser. Sur cette question comme sur 
toute autre -^ ta Feaiice trouvera toujours d'ac- 
cosd l'esprit de la Charte et la volonté du 
fioi. 

Recevez , Monsieur ^ rassigrance de ma 
eoimdération distinguéek 

Le Mmisir^SecritMifed'àiêt 
au déparitmad 4^ VimUmcHon piMique^ 

GUIZOT. 

' • ■ ■ • • • ' 

Paris , h juillet t833. ' 



jP. S; S% ¥eus 'JliWte À m^aocuaffir ^ttCie- 
raettt récefëo» de oeHe l^lre. Je Ims i 
«'assurer aiasi ^-elk vos» eal pàrîneiive. 

^ ■ 
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SUA L'IIVSTRUCTIOIV PRtatAlim. 

LOUIS-PHILIPPE , RoiDEi PiiANçAis, 
A tous présen» et k veiir , salut. 
Nous avons proposée les Chambres ont 

adopté , NOUS Avons OKDOMNiETOBDÔNNOKS 
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TITRE PREJmER. 

]>E L'INSTEUGTIOIf P&IMAtftE kx DE SON OBJET. 

Art. i". L^instniction primaire est élé- 
mentaire 011 supérieure. 

L^instroetion primaire élémentaire com- 
prend nécessairement l'instruction morale «I 
religieuse , la lecture , récriture , les élémens 
de la langue française et du calcul , lesjs* 
tème légal des poids et mesures. 

L'instruction primaire supérieure comprend 
nécessairement, en outre, les élémens de la 
géométrie et ses applications usuelles, spé- 
cialement le dessin linéaire et Farpentage , 
des notions des sciences physiques et de 
rhistoire naturelle applicables aux usages de 
la vie ; le chant , les élémens de Thistoire 
et de la géographie , et surtout de l'histoire 
et de la géographie de la France. 

'Selon les oesoinis èl les ressources des 
localités , rinstructioA primaire poutre rece- 
voir les dévdoppemens qui seront jugés con- 
venables. 

Art. a. Le vœu des pères de famille sera 
toujours consulté et suivi en ce qui concerne 
la participation de leurs enfans à Tinstruc- 
tion religieuse. . 

Art. 3. Linstruction primaire est privée 
ou publique. 

TITRE XI. 

DES ÉCOLES PRIMAI1IE8 PftiVÉlSS. 

Art. 4. Tout individu âgé de dix-huit ans: 



ac«0i^s pntra «xerc«r la profe$$ioa d^s- 
hUitew |>nii»ke «t dirige, tout établissenmt 
qttftJcomiue d'institution primair* , «ou 4au- 
tres conditjons que de présenter préalabk- 
nwni a^ m^ire de la «oMumiae où il voudra 
tenir I ecpqs : 

1" l/n brevet dp <^acité obtenu , aorès 
S*" ' ** ^^^ ^* ''^'* ««l'a veut 

a» yn cactifipat coastafaot que I^p^teant 
,^t*P*« l»a«- sa jneraUti, de se fivrer 4 
î'f^l^.*""*?*' Cè.certificai sera délivré, «ur 
latteslatipn de t«ois conseillers nuMBaMnx 
par le matre de la commune ou dedtlcuM 
des commune? où il aura c&idé depuis trois. 

ails* 

^BT, 6, S«nt incapables de tenir école î 
o/infifSf»^' ^" P^i-afflic^ 

2» Les condamna pour vol , escr8tottie„ 
banqueroute, abrts d« confcwçe ou attonî»? 
aux mœurs , et les individTîui Tufont IS 
T^'-^n '"?«"»«** de tort on pSê 12 
droits de familTe mentionnés aux paragraphes 

Po^- r «'*»V'l«s interdits en exécution de 
J article 7 de la présente loi. 

Abt. 6. Qjileonqne aura ouvert une éeolfi 
pnniaire en çgn^avention i l'article S/ïî 

£2k-: 5!!'*H^ *** .^.W^fRte 1«H .sera pour- 
drd£''""A'' *^!>l Cftwectionnel dulii, 

S^mIH; f Z^»^^,* m* amende de 
gg>te à deux cents fr^s -. l'école sera 
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En cas de récidive , le délinqaant sera 
condamné à un emprisonnement de quinze à 
trente jours et à une amende dé cent à quatre 
cents francs. 

' Art. 7. Tout instituteur privé , sur la de- 
mande du confiité mentionne en Tarticle igf 
dé la présente loi , ou sur la poursuite d'office 
du ministère public , pourra être traduit, pour 
cause d'inconduite ou d^immoralité , devant 
le tribunsd civil de l^arrondissement ; et être 
fnterdit de Texercice de sa profession â tempi 
bu à toujours* 

Le tribunal entendra les parties et statuera 
sommairement en chambre du conseil. lien 
sera de même sur l'appel, qui devra être 
interjeté dans le délai de dix jours, à compter 
dû^'^ôur de la notification du jugement, «t 
iftii^; en aucun cas , ne sera suspensif. 

Le tout sans préjudice des poursuites qui- 
pourraient avoir Heu pour crimes , délits ou 
contraventions prévus par les lois. 

TÏTKE m. 

]>ES ÉCOLES PRIMAIRES PUBLIQUES. 

Art, 8. Les écoles primaires publiques sont . 
celles qu'entretiennent en tout ou en partie, les 
communes, les départemens ou FËtat. 

Art. 9. Toute commune est tenue , soit 
par elle-même , soit en se réunissant à une 
041 plusieurs communes voisines ^ d'entrete- 
nir au moins une ébole primaire élémentaire. 

Dans le cas où les circonstances locales 
le{ permetljraient , le ministre de rinslruc 
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tion puWiqae ^ pourra , après avoir entendir 
}e conseil muiiicipal , autoriser, à titre d'é- 
eoies coflimoBales , des écoles plus particu- 
lièrement affectées à Fun des cultes connus 
par rEtat, 

' Art. io. Les communes, ch^f-lieux de 
département , et celles- dont la population 
excède six mille âmes , devront avoir en 
outre une école primaire supérieure. 
* Art. il. Tout département sera tenu d'en- 
tretenir une école normale primaîre» soit par 
lui-même , soit en se réunissant à un ou 
plusieurs départemens voisins. 

Les conseils généraux délibéreront sur les 
moyens d'assurer ^entretien des écoles nor- 
males primaires.. Ils délibéreront également 
sur la réunion de plusieurs départemens pour 
l'entretien d'une seule écdle normale. Cette 
réunion devra être autorisée par ordonnance 
royale. . . ' 

Art. 12. Il sera fourni à» tout instituteur 
communal : 

i"" Un local convenablement disposé , tant 
pour lui servir d'habitation que^ pour rece- 
voir les élèves; ' 

2** Un traitement fixe qui ne pourra être 
motndre de deux cents francs pour uneécole 
primaire ' élénïentàire , et de quatre cents 
francs pour* une école primaire supérieurer. 

Art. i3.' A défaut de fondations, dona^- 
tions ou legs , otii assurent ^un loeal et un 
traitem^fil ; comormétiient à Parffck précé- 
dent p le conseil municipal délibérera sur 
les moyeàs- d'y pourvoir. '- 
- E» cas d'insutfcanée des revenus ordi- 
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nsàxes pour rélaUU^eiiieat des écoles pri- 
maires coionumales éiémetilairas et supé- 
rieures « il y sera pourvu au m^jfst d'une 
imposition spéciale , volée par le conseil 
municipal , ou , à défaut de vote de ce con- 
seil 1 étabSe par ordasnsmoe royale. Cette 
i|Bp«sitioa , qui devra étr^ autorisée cliaque 
année par la loi de finances , nt ponrra 
excéder trois centime additioanels ^m prin- 
cipal des coi|trib|tfio&3 foncière « personnelle 
et mobilière. 

{^Qrsqne des ^omipwes n'auront pu , soit 
isolément , soit p^ la réunion de pluMeurs 
d'entre ^Ifis^ procurer un local et assurer 
le traitement au moyen de cette com^ibution 
de trois centimes , il sera pourvu aux dé- 
penses reconnues néce$saires à rinstruefien 
primaiire , et , ^n cas d -insuffisance des fends 
d^partemeiitaux» par une impeisition spéciale, 
votée par le conseil générd du dépaptement, 
o)i , à défaui do» Votç) i^ c^ ç<M|seil , établie 
par ordonnance royale. Cette imposition , fiii 
devpa être an^risée chaque année par la 
loi dç Snanc^5 ne pouita excéder deux 
centimes additionnels an prii^cipal des con- 
t^b^tioR9fondi^r0, personnelle et mobilière.. 

Si 1^ centimes ainsi imposés aux com- 
munes el^ aux départemens ne suffîsenl pas 
aux besoins de TiAstructioa primaire , le 
minis&e de rinsiruption publiqiie y pourvoira 
au m^yfift d'une subvention pirélevée sur le 
orédit qui sera porté annai^llemeht pour Tins- 
tcuction prim^re au budget d^ TËtat . 

Chaque année, il serifc^ annexé v à la pro- 
position du budget > m rapport d^aiflié. m 
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IVmpIoides fonds alloués pour Tannée pré- 
cédente. 

Art. 14. En sus du traitement fixe , Fins- 
tituteur communal recevra une rétribution 
mensuelle dont le taux sera réglé par le 
conseil municipal, et qui sera perçue dans 
la même torme et selon les mêmes règles 
que les contributions publiques directes. Le 
rôle en sera recouvrable , mois par mois , sur 
un état des élèves, certifié par Huitituteur v 
visé par le maire , et reiida exécutoire par le 
sètts-pr^et. 

Le recouvrement de la rétribution ne don- 
nera lieu qu'au remboursement des frais par 
la commune , sans aucune remise au profit 
des agens de la perception. 

Seront admis gratuitement /dans Técole 
communale élémentaire , ceux des élèves de 
la commune , ou des comiasxnQS réunies , que 
les'cènseits mutiicfpaor auront désigna com- 
me ne pouvant payer aucnne r^bntion. 

Dans les écoles primaires supérieures , un 
nombre de places gratuites, déterminé par 
le conseil municipal , pourra étte réservé 
pour les enfans qui, après concours, au- 
ront été désignés par le comité d'instruction 
primaire ^ dans les familles qui seront hors 
d'état de payer la rétribution. 

ART. i5. II sera établi, dans chaque dé- 
parlement, une caisse d'épargne et de pré- 
voyance en faveur des instituteurs {Nrimaires 
communaux. 

Les statuts 4é ces. caisses d'épaçgne seront 
déterminés par des-oràoni^mcès ;royales. 

t(^{\^ caisse 'sera formée par une retenu^ 
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annuelle d^tn viag^hme sur le trair^meAtfîxe 
de chaque instituteur communal. Le moatoit 
de la retenue ^era pl^iCé au compte oatert 
au trésor royd p^nx les eusses d'épao-gtte 
et 4e (Hrévoyance ; les intërâts de ces fimds 
serûnt.capiiali»^ tous. le$ six mois. Le pFoddt 
total de 1» retesiie exercée sur chaque ins- 
Ututeur lut s«ra rendu à l'époque où il se 
retirera , et ^ ra eas de décès dans rexercicé 
de ses fonctions, à sa Teuve ou àses héritiers. 

Dans aucim cas ^ il ^^ pourra être aionté 
aucune subrention , sur les fonds de TËtal» 
à <:etie caisse^ d'éparg^ et de prévojanee ; 
a»ais ielle p6ucra , dans les f onnes et seloir 
les règ)^ prescrites pour les étaUisseiness 
d'utilité publique .^ recevoir des 4ons et k^ 
dont remploi., à déliàut de dispositions èss 
donateurs ou des iestat^ics « sera réglé par 
le conseil général 

Aat. i6. Nul ne. p^HsIra être nommé ins^ 
tituteur communal , sit ne remplit les con- 
ditions de capacité et de moralité presoifes 
par Fartide 4 de h présente loi , ou s'il se 
trouve dans un âesc^ prévus par Fartide & 

TITIUB IV. 

M8 AVTOntTto PRÉPOSÉES A L'DfSfRUeTIOJ» 

panuiiftE. 

Art, 17. Il y aura près de chaque école 
communale «n comité local de snrveiltance 
composé du maire ou adjoint^ pré^deiit, 
de curé ou pasteur, et d'un ou plusieurs 
habitans notaUes désignés par le comité 
d'arrondissem^.. 



. Dans les comninnes dont la population 
^st répartie entre différens cultes reconnin 
par rÉtat ^ Je curé ou le plus ancien des 
cures, et un des ministres de cfaacnn des 
aattes cdt^ss , dësîgné par son consistoire, 
feront pastie du coipité communal de sur-* 
vdilance. 

. . Plusieurs écoles es la même connmne 
pourront être réunies sous la surveillance 
au même comité. 

; Lors<pt'en rertn de Eartîcte g^ plusieurs 
communes se seront réunies pour ealrelemr 
une école , le comité dVron(£ssenient dé- 
signera , danscbaque commune , un ou plu** 
sieurs habitans notaUes pour faure partie do 
conritëi Le maire de chacune des communes 
finra en: outre partie du comité. 

Sur le rapport du comité d'arrondissement, 
le ministre de l'instruction pubiigne pourra 
dissoudra un. comité local dé: surveillance 
et le remplacer par un comité spécial , àms» 
lofueV personne ne sers co'mpns de droit. ^ 

Aux. t8^ Il sera formé dans chaque ar^ 
roudissement de sons^préfeciure un comité 
spéciidement chargé' de sorveill^r et d^en- 
^enrager rinstmction primaire. 

Léninisme derhistsucf kmpidiliqiie pourra^ 
suivant la^ popnlatiMi et les besoins des^toeai 
lités , établir dans le même asmëissmenl 
ptamenrs camités»' donti il idétÉnniiierx la cir- 
conscription nar canlonsâsolésott agglomàés, 

Abt. rg« Soutmnnbres des^omifésd^ 
roudissement : 

Le maire du cfaé&^iîea- ouile'^dfisr anoiBn 
des maires dn clie£*]ien de la- circonscrip-* 
lion; 
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• Le. iiige de paix ou le plus ancien des )\iges 
àe paix de la circonscription ; 
. Le curé ou le plus ancien des curés de 
la circonscription; 

Un ministre de chacun des antres cuites 
reconnus par la loi , qui exercera dans la 
circonscription , et qui aura été désigné 
comme il est dit au second paragraphe de 
Tarticle 17; 

Un proviseur, principal de collège, pro- 
fesseur, régent, cnef d'institution , ou maître 
de pension , désigné par le ministre de Tins- 
tmction publique , lorsqu'il existera des col- 
lèges , institutions ou pensions dans la cîr* 
conscription du comité; 

Un instituteur primaire , résidant dans la 
circonscription du comité, et désigné par le 
ministre oe Tinstruction publique ; 
r Trois membres du conseil d'arrondisse- 
ment ou habitans notables désignés par ledit 
conseil ; 

Les membres du conseil général du dépar- 
tement qui auront leur, domicile réel dans 
la circonscription du comité. 

Le préfet préside, de droit, tous les comités 
du département, et le sous -^préfet tous cerne 
de Tarrondissement ; le procureur du Bof 
est membre^ de droit, -de tous les comités 
de Tarrondissement. 

. Le comité choisit tous. les ans son vîce- 
pré»dent et son secrétaire ; il peut prendre 
celui-ci ^hoBS dé son sein. Le secrétaire, 
lorsqu'il est choisi hors du comité , en devient 
membre par sa nomination. 

Art. ao. Les comités s^assembleront an 



. moins un^' fois par mois. Ik poinroiit iq^ 
convoqués extraordiiMàrçmentsiif la demanda 
.^'Un. délëguié dti mi&istrje : œ délégaé as- 
. «i«teca à Ta délibération. 

Les comité ne pourront délibérer s'il n^ 

a au noin&ciiiq niembres présens pour les 

. comités d'anrondissement , et trois pour les 

- .comités communaux ; en cas de partage , le 

président aura voix {urépondérante. 

Les fonctions' des notables qui font partie 
des consités dureront trois ans; ils seront 
indéfiniment rééligibles* 

Art. ai. Le comité communal a inspec* 
lion sur les écoles publiques ou privées de 
la commune. Il veille à la salubrité des écoles 
et au maintien de la discipline , sans préju- 
dice des attributions du maire en matière 
de .police municipale^ 

11 s'assure qu^il a été pourvu k renseigne- 
ment gratuit des enfans pauvres. 

Il arrête ui^ état des enfiains qiit. ne reçoi- 
vent rinstruction primaire ni- à domicile y 'ni 
.dans les écoles privées ou publiques. 

Il fait tonnaîtrci au comité d'arrondissé* 
ment les divers besoins de la commune sons 
le rapport de rinstruction primaire. 

En cas d'urgence et sur la plainte du comité 
communal, le maire peut ordonner pro^ 
visoirement que l'instituteur sera suspendu 
4e ses fonctions, k la charge de rendre compte, 
dans les vingt-quatre heures , an comité d ar-- 
rondissement , à^ cette suspâasion ,et des 
motifs qui Tont déterminée. 

Le conseil municipal présente au comité 
d'arrondissement les candidats pouc les écoles 

i5 



publiqfii»^ aptes «f»ir prëalablemeiit pris 
J'avîs du comité comiminal* 

Aet. aa. Le comité d'arrondisçeiBent ins- 
pecte , et au besoin fliit inspecter ^ par des 
déiégaés pris parmi ses membres ou bons de 
âon sein , toutes ies écoles primaire» de son 
ressort, Lors(^ les délégués ont été choisis 
par lui hors de son sôia , ils ont droit d'as- 
sister à. ses séances avec roix délibérât! va. 

Lorsqu'il ip }nge nécessaire , il rdunit 
plusieurs écoles de la même commone sons 
la surveillance du même comité , ainsi qa^il 
^été prescrite Tarticle 17. 
. IL envoie chaque année au préfet et au 
ministre de Tittstraction publique Tétat de 
ftitnatîon de tontes les écoles primaires du 
ressort. 

Il donne son avis sur les secours et les 
«ncooragemens à accorder à rinstruction 
primaire. 

il provoque les reforoies et les amë/ibra* 
tiens nécessaires. 

Il nomme ies instititteai^ communaux s«r 
la présentation du ceaseît mnaicipal , pro- 
cède à leur installation p et reçoit leur ser- 
ment. 

Les instituteurs commnnaujc doii^eot être 
-institués par le miçistre de Tinstroction pu- 
blique. 

Art. 23. En cas de négligence hsM- 
tuelle 9 on de faute grave de Tinstitiitear 
cémmunid > h camité d'arrcHidissement ou 
d'office , ou sur Ja plainte adressée ^9t le 
comité communal , mande Tinstituteur in- 
culpé; a^ès ravoir entendu ou <lùme&r ^ay- 
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se pourvoir deSft*'*i*r^«9t«»pottS 
devra /»« f«^ J"da_sT .Sf^^'i^^^ P« 

comife , de laquelle notifiât; r*^"'®" <î« 
procès-yerhaJ 'par le £!« W '*"'' '^"''"^ 
-Tputefou, Î3 décisif dTti-^ coinmuHe. 
«oirç wr provision. " «^^«»*f «st.ex^cu- 
ét« alloue, s'il y ^''tf;'' "»n'«pal , pour 
remplaçant. ' * *<'"' à un ««tiiufear 

'aprSntlorrfet""? ''^ ^'^'^e 7 de 
^<>«tappli«aife;;«^^]«aî«^^^^^^^ 

«fient unp'A^'-E,Ll?Ta «ans chamu. aaJtJ:^' 
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obligation sera gaianHe , pour les mineur? ^ > 
par leur përe ou par leur luteur. 

Abt. 9. Le directeur inscrit sur un registre 
les élèves- msatres et instituteurs admis à 
récole, et fait mention des pièces et cer- 
tificats qu'ils ont produits. Ce registre fait 
ccmnaître leurs noms , prénoms y âge et lieu 
de naissance \ le degré de leur brevet de 
capacité , s'ils en sont pourvus ; les lieux ok 
ils ont déjà exercé , et ceux où ils se pro- 
posent d'exercer. 

Le registre est mis tous les mois sous les 
yeux delà Commission de surveillance. Une 
cplonne de ce registre est destinée à recevoir 
des notes mensuelles relatives à la conduite, 
au zèle et à Fintelligence de chacun des 
élèves. Ces notes sont prises en considéra- 
tion pour la remise da certificat dont il est 
parlé en l'article i5. 

Aniv 10. L^exaroen préliminaire comnience 
8 jours avant l'ouverture des cours. Après 
l'époque fixée pour cette ouverture , aucun 
candidat n'çst admis, s^il n'est porteur du 
brevet dç. capacité .délivré par rUniversité, 
ou s'il n^ s'engage à suivre le cours de 
Tâunée suivante;. 

AuT. II. L'enseignement comprend I indé- 
pendamment des cours de méthodes , Tins- 
tructioxi morale et religieux , la lecture ^ 
récriture , la granjinaire , Tarithmétique » le 
dessin linéaire , la planimétrie et la stéréo^ 
métde, le^ notions générales d'histoire et 
de géographie , et spécialement la géogra- 
phie delà Fr^oce et rUstoire des Fr^^çais, 
kie^u^ de;» a§|»$ dft ré^. civil ). kiédactîo^ 
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procès-verbaux et autres^ctes del^aclmi- 
ntsf ration' miinièipale; J>ait$ i*ens\rigirciiieiit ' 
de Farithméfîqiië , on insiste sur la théorie 
et sur ta pratfqu'e du systèihe mëtribtte. 

Akt. 12. Le cours d'études de rëcdl^ npr-' 
maie est fixé à deuif anfides. I^'annëe scolaire 
commence le 2 janvier et finif le 3i octobre. 

Art. i3 Un règlement spécial sur la durée 
et la distf-îbution des exercices jTé Técole est 
arrêté, chaque année ^ par Itecon$çil. royal, 
siir la proRositiôtr' du tecf eur. ' '' ' 

Art< 14. Dçs compoisitions ont Ken dènx 
fois par mois sur les diverses branches de 
renseignement. 

Chaque mois le directeur fait subir un 
examen aux élèves, et en rend compte à la 
Commission. Cjelle-cï peut ordoijner le renvoi 
des sujets qui , par paresse ou par incapa- 
cité, ne feraient point de pjl'ogrès. 

^A'At: i3. A^Iafih'aës îours,. les '^lèves" 
s(lf6i^ent .:jevj^nl la Coiiithissioii nn eftamen 
défiiiHîf, et iQrsqu'ib* ont été jugé^' suffi- 
samment instruits , le directeur leur délivre 
Hn certificat d'aptitude aux fonctions d'ins- 
tituteur, signé par tous les membres de la 
Commission de surveillance. Le certificat 
d'aptitude est produit par tes élèves-maftrés, 
lorsqu'ils se présentent pour obtenir un brevet 
de capacité. '*** 

Art.* 16. Tout élève qui manqne à ttne 
leçon est noté et averti par le professeur. 
Uabsence pendant trois séances consécutives 
est considérée comme un motif suffisant d'ex- 
clusion , à moins qu'elle ne soit justifiée par 
des empéchemens iégititnes. 
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Aax. 1 7, En cas diC faute grave d'un élèvo,', 
le directeur, fsat. SOU: r^^iport. à la Commis-rr 
si on , qui peut prononcer, ^près avojr en-, 
tendu 1 élève, son excli^ion temporadre ou. 
définitive , sauf, dans ce dernier cas « l^ap- 
prôbation du préfet . is^il s^agk d'un boursier 
communal ou tlëpartemental , ou Tapprob^- 
tion du recteuf , s^il s^agit de tout autre 
élève-maître. 

Art. 18. Immédiatement apràs l^exameu 
définitif, le directeur, adresse à M. le préfet 
et à Aï* 1(& recteur un ra^^ort sur les élèves- 
maîtres et. sur le résultat fie l*examen , avec 
un tableau détaillé faisant connaître leur âge , 1 
leurs noms et prénoms et leur destination. , 

Art. 19. Quiconque est admis à l^école 
normale prendTengagement de suivre dans sa> 
propre école les méthodes pj^ofcssées à laditq 
école normale^.. , 

AitT. 20. L^ûbtention dn certificat d'apti- 
tude dont il .est mention en Tari iS , ne,» 
di^^ense point, de remplir les formalité^i 
prescrites par lès lois et les réglemens pour 
ouvrir une école. Les élcves-nijaitfces doivent^ 
pour le diplôme et Tautorisation, se conformer 
en tout au régime établi. 

Fait à St-Lo , en. lliôtel de la préfecture , 
le 20 novembre 1 832. 

Signés les membres dé la Commission : MM. 
le préfet , président; le maire de St-Lo , Le 
Monnier, Tpstain, Travers, secrétaire. 



L'école normale de la Manche a commencé 
ses cours en janvier i833; ils n'ont été con^ 
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venablement établis qu'au mpb iç^ mars. 
^'" L^eiamèn'du second trimestre adôiînilés 
résultats que Ton espérait, 

MM. les inspecteurs généraux Artaud et 
Bourdon, M. Edom, inspecteur de l'Acadé- 
mie de Caen , et le conseil général, lors de , 
la session de juillet, ont visité Técole et exa- 
iDtnë les . élei^es avec beaucoup d'attention. 
Leur satisfaction a été complète , et ils Tout 
témoigné bautement au directeur et aux pro- 
fesseurs. 

Au mois d'août il833 l'école comptait Zj 
élèves-maîtres , et 70 instituteurs. Des 87 
, élèves- maîtres 19 étaient boursières, et 18 
élèvçs^-libres. 

Le passage du Roi ayant fait occuper la 
salle di Pécole à la fin d'août, les cour$ oiit 
été suspendus. Ils ont recommencé le 2 no- 
vembre. 

Les coiirs de la sieconde année s^puvriront 
le 2 janvier. 

Dès 1834 7 une bibliothèque spéciale ser^ 
établie dans l'école , qui aura des professeurs 
de cbant , de physique et d'horticulture. 

Les professeurs actuels sont : i^ pour l^js 
méthodes générales et spéciales^ lecture à 
haute voîx , grammaire , histoire géographi- 
que ^ tenue des actes de j'état civil,, ré- 
' daretion des proçès-yerbaux et autres actes 
de' Padihinîstï'ation fnuniclpale et des actes 
sous seing-privé , M. Hardy . directeur} 2" 
pour les mathématiques et lê dessin linéaire, 
M. Wbil ; 3° pour la calligraphie, M. Ci^iet. 
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SOCIETES SAVANTES, (i) 



SOCIÉTÉ ROYALE ACADÉMIQUE 

DE CHERBOURG^ 

Mémoires in-S*^ de a6o pages. 

Il existe des académie plus savantes que 
celle de Cherbourg; mais à coup sûr, il 
n'en est pas de plus modeste. Jamais la 
velléité si naturelle de donner au piAlic un 
choix de. ses œuvres n'a pris cette Société 
normande ; jamais tribut n'a été imposé à 
ses membres pour Timpression de ses mé- 
moires. Si , après 78 ans d'existence , elfe 
publie enfin son mince volume f ce n'est pas 
que son amour-propre se soit accru avec les 
années ; elle a cédé au vœu général : le 
Conseil de département a fait six cents francs 
en deux années pour les frais d'impression ; 
le volume que nous annonçons est l'écono- 
mique emploi de cette somme- Il a plu à ce 
Conseil de ne rien votçr pour i834-,/la 



(t) Une novvclle Société fi*est formée récemment à Coa- 
tances , sons le titre à^JcoflémU constantine, I^oos en 
parleroos l'année pro€haine« 



iS<»ciété académique de Cherbemrg ne livrera 
pas une ligne à la presse Taimëe prochaine. 
C'est exetnpJaire. 

Le public perdra-Hi au silence ie cette 
Acadeifiie P Ce n'est pas pour nous I^objet 
d^un doute Y et le Conseil général nous a 
paru d'une pitoy^Ie parcimonie , en refusant 
pour i834 la modique allocation deSoo L (i) 
Ce qui nous confirme dans notre opinion 
âur Futilité des Mémoires de la Société royale 
académl^pie de Cherbourg , c^est la publi- 
cation de son i" v&lume. Voici quelles pièces 
le composent : 

• I^ Séance publique du a3 novembre i832. 
2^^. Extrait d'une suite de Mémoires sor 
rétat des sciences et des lettres en Normandie 
dans les XI* et XII' siècles. — Des études, 
et spécial^pient desr écoles monastiques , par 
M. CoQppey^ secrétaire. . . 

3®. Autre extrait d'une suite de Armoires 
sur rétat des scknces et de» lettres en Nor-> 
inandie dans les XI"" et Xll*" siècles, par 
M. Couppey, secrétaire. 

4.*. Extrait d'un voyage sur la côte d'A- 
frique , dans les iles de l'Archipel , sur les 
côtes de TAsie-Mineure et en Grèce , par 
M. Lâurens-de-Choi$y, capitaine de vaisseaia. . 
5*. Observations par M. Obet. Inhalation 
complète de l'urine. 



(i) Ce n*esl du moins pas la faute de M. îc préfet de la 
Manche , il a Insisté auprès (ta Conseil poar qae* cette ai- 
location cât lieu , et il s'est bien promis d'inkisfér do stm- 
▼ea«i dans les fiil«res sessions de celle assemblce. . 

»6 
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6\ Fragmens de l'Odyssée \ tradmls en. 
vers , par M. A. C. Delachapelle. 

7"*. Mémoire sur le temple gaulois de Ker- 
keville , arrondissement de Cherbourg , par 
M. Aug. AsseUn , diredeur de la Société. 
8**. Extrait d'un essai historique sur Fin- 
ventioudes armes, par un membre delà So- 
ciété. 

9^ Mémoire sur les plantes marines ( ex- 
trait d'un ouvrage sur la végétadon de ces 
plantes sur les côtes de rarrondissement de 
Cherbourg, par M. P. A. Delachapelle , phar- 
macien. 

lo^ Description d'un témène ou enceinte 
druidique , qui se trouve dans la lande des 
Pieux , par M. L. Ragonde , régent au collège 
de Cherbourg. 

11^ Autres monument celtiques dans les 
communes de Flamanville , Van\îUe « Digo- 
ville , Bricquebec / Tourlaville , Martinvast 
et Teurtéville^Hague , par M. Ragonde , 
régent au collège de Cherbourg. 

1 2^ Rapport à la Société académique sur 
les anciens membres de cette Société , par 
M. Noël-Agnès , maire de Cherbourg. 

i3^ Elégie, par M. Julien Travers. 

14"*. Statuts de la Société royale acadé- 
mique de Cherbourg. 

iS''. Liste des membres delà Société aca^ 
démique de Cherbourg , depuis sa fondation 
en 1755. 

16". Observations météorologiques com- 
parées à Cherbourg et à Paris , à Theure de 
midi, pendant Tannée i83i. 

Nous espérons que le nouveau Conseil 
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gënëfal de la Manche rétablira Ie$ 3oo fr. 
sur son budget de i835 , «t qiie TAcadëmie 
de Cherbourg dopiuera chaque aunëe au 
pubUc rëlite de ses Mémoires. 

6ËAN€ES. 

Nqbs. avons donné l'analyse des séances 
de cette Société dans nos volumes précé- 
dens ; en voici la suite : 

La séance puUique du ft novembre i832 
a élé très^-brillante. Les personnes les plus 
distinguées de Cherlrourg y assistaient. Dans 
cette séance ont été lus : i° par M. Noël- 
Agnès, nn# Notice sur d'anciens membres 
de la Siociété ; a^ par M. Edouard Belacha- 
pelle , un morceau du 24^ livre de TOdyssée , 
traduit en vers; 3^ par M. Ragonde, une 
Hotice snr la bibliothèque et le musée de 
Cherbourg ; 4® par M. Assefan , directeur , 
un Mémoire sur le temple gaulois de Ker- 
keville ; 5** par M, Couppey , secrétaire , 
diverses particularités et anecdotes sur Tétat 
des études en Normandie et généralement 
en France dans les XI* et XII^ siècles ; 6^ 
par M. Noël-Agnès , une oik de M. Julien 
Le Tertre sur le courage civil. 

Dans les séances suivantes ^ jusqu'au mo» 
d'août i833 , M. Couppey a lu plusieurs bio- 
graphies d'auteurs normands du moyen-âge ; 
M. Delachapelle , des traductions en vers 
de plusieurs passages de TOdyssée ; M. Lau- 
rens~de-Choisy , des extraits de ses voyages 
dans Tarchipel , et particulièrement 'un récit 
de la dévastation de Tile de Chio par le ca« 
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j^îtaine Pacha en 1822 , événement àésas-^ 
treux dont M. de Choisy fut témoin ocnlake. 
M. Couppey a anssi in plusieurs tradactioiis 
d'épigrammcs de l'anthologie grecque ^ dont 
il n'existait aucune version française. 

Pendant le séjour du Roi des Français à 
Cherbourg , S. M. a reçu la Société royale 
académique , qui lui a présenté nn exem- 
plaire de ses Mémoires , relié en maro^ 
quin et doré sur tranche. M. Asselin et M. 
Couppey ont été invités , le premier comme 
directeur, le second comme secrétaire de 
rAcadémie ^ à diner avec le Roi. 

Depuis Tannée dernière , la Seciété a reçu 
quatre nouveaux membres : c^sont^MM. 
Le Chairteur de Pontaumont, auteur de Raoul 
de Raynevalou la Normandie an XIV* àèck; 
Gattier, préfet de la Manche ; Henry, de 
Cherbourg, commissaire des musées royaux, 
à Paris ; Huvé f architecte du gouvernement, 
^ Paris. 
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HISTOIRE ET ANTIQUITÉS, 



VOYAGE DtJ BOI DES FRAKÇAIS. 

Le Yojage de Louis-Philippe laissera dé 
kngs sonvenirs dans notre département. C^esî 
Uen Tainement que les adversaires du gou-r 
vernement de juillet <Hit voula dénaliirer 1» 
Tërité sur les sentimens de kupopidation man^^ 
e^se : jamais- uri roi plus populaire ne s'iétaif 
présenté parmi aoiiSy. et jamais^ im ptînee, 
héréditaire comme Louis XVI y. on cosqsé- 
rant de sa couronne comme Napoléon, nV 
▼ait été accneilU par d'aussi nnamoies ac- 
• clamatwn» , par un aussi- énergique entfaou- 
siasmev Cette uniformité de sentimens qui , 
pendant quelques jours, en i83o , avait passé 
silr nous son admirable niveau , renaissait 
kUt vue de ce Roi si affable , si confiant avec 
le peuple , si digne avec les jiutorités , si 
fécond et si varié dans ses^ réponses aux 
4iffârens eosp^. 

• TonsJcs^îonrflbmL etol parlé de son voyage; 
mais quede pré'deDses parti^nlarîtés ne seront 
jamais écrites:^ t ËUes vivront dans la mé^^ 
n»oirç destànoins^poor lesquels seuls eHes: 
sont d^un grand prix , dans la bbtthedes^ 



quels seuls elles seront toujours piqaanfes. 

Les détails principaux du séjour da Roi 
des Français et de sa famille dans notre dé- 
partement ont été convenablement retracés 
par le Moniteur : nous lui empruntons une 
partie de ses récits officiels. 

Le Roi , accompagné de LL. ÂA. RR le 
duc de Nemours et le prince de Joinville, 
de M. le président du conseil , ministre de 
la guerre , de M. le maréchal Gérard , et 
de plusieurs officiers- généraux, est entré le 
3o août , à 3 h. i/a , dans le département 
de la Manche. i6 bataillons de g^nrdes na- 
tionales de Tarrondissement de Mortain et 
d'autres, du canton de St-Sever , occupaient 
avec une Immense population, les deux pentes 
opposées de la route royale, à la limifedes 
départemens du Calvados et de la Manche, 
limite qui avait été marquée par deux obé- 
lisques de verdure , surmontés de drapeaux 
et ornés d'inscripêions. 

S. M. t après avoir reçu, les hommages 
4b ML le préfet de la Manche , et des au- 
torités de rarroffldissement de Mortain , a 
parcouru à pied < tout le front de la garde 
nationale , qui l'a saluée , ainsi que la foule 
fies&èt sur le glacis de la route , ^bt les 
plus vives et les plus unanimes acclâmatîon& 
^ BieatétS. M. , arrivée à l'entrée de Ville- 
dieu , est montée à cheval poi^ se rendre ,> 
à travers une double' haie &t garte natio- 
naux , au Champ^e-Marst* ^ se trouvaient 
exposés les nrodcnts industriels de cette ville 
manufacturière. Le Roi les a exaAiynés at^. 
]fe jf bis Vif itttérêt. 



S; M. a bien yoHhi que les Si hsSaittûns 
qui se trouvaient sur cei point eusseut ribon- 
neur de défiler devant elle, le batsiilioa çohi^ 
rauDal de Viiiediea tenant ia droite^ Onn/^ 
saurait se faire une idée de l'enthousiasme 
que la présence du Roi et des feunes prin€e& 
ses fils a excité dans cette ville , où s étaient 
donné rendesK-vous toutes les populations 
its cantons voisins y dont le nombre peut 
être évaliié à 20000 individus. 

Ce^'est qu'à la fin du jour , et Iorsqo^nne> 
.phiie assez abondatite commençait à tomber» 
que le Roi a pu arriver aux portes de Gcan- 
ville , eu M. le maire à la tête du conseil 
siiinicipaU les autorités .et .i4 bataillons de 
gardes nationales , attendaient S. M. Les^ 
démonstrations ont été aussi Vives sur ce 
ptoînt que sur tous ceux que le Roi avait déjà; 
parcmims. Mais ce n'est qu'à là iueùr des. 
flambeaux , et en voiture , que.S« M^ia'Ëdt 
son entrée dans la ville ; ce> qui n^a rien 
diminué pourtant 4e l'ardeur des acclama-. 
ÏBMiiôns d'une foule immense. qui. ceiirolissait 
les rues^ Pas une mafeon , pas une lenétre 
4fâ ne fftt' décorée de drapeaux ou de fenil-. 
]agè& . .; . : ' ', 

Immédiatementi après, rentrée^ du- Roi 
dans. SCS . appartemenst, Aes: réceptions ont 
tmlieu. Les autontéei} civiles^, judiciaire et 
ndUtaires 'des, vities^ d\A>'f^mcbes.'et| de Ga^an^ 
idUe^ aîiisk .4aèbtes« coffpsrul^fioieri^ea^^ 
VJ0ts batai&oltt.dm(i^£desL4iaii(»mies^t:ont^rëf> 
sente succèssÎYeiiient lèàis^bomiiiàg^s'àSjilf^ 
ainsi qu^unë d^titatfoB''de.la' (rife de^^St-^ 
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Le Roi a admis à Tbonneor de dîner atecr 
fui les divers fonctiojmaîres qui lui avaieafe 
été présentés , et s^est retiré vers dix heures 
dans ses appartemens , sans térabigner aur* 
eune Catigue , après avoir fait plus de 32 
lieues dans cette journée # durant laquelle 
S. M. est descendue plus de ao fois peut- 
être pour parcourir le front des gardes na- 
tionales qui s'étaient portées sur son pais- 
sage 9 et avaient élevé sur ui^ grand nombre 
de points des arcs de triomphe. ^ 

Une salle de bal , fort belle, avait été 
élevée dans Temphcem^it de la halle an blé ; 
mais une pluie battante , mû traversait les 
tentes, a privé l'élite de fa population du^ 
plaisir qu'elle se promettait d'y voir S, M* 

Une tempête , cm plutôt ce que Les marias- 
appèlent un coup de vent , a sévi, avec beau- 
coup de violence dans cette nuit du 3o au 3i.. 

Le Roi a.visitédans la matinée du 3 1 le port 
de Granvilk* S; M. a suivi ia^ nouvelle rampe 
du roc jusqu'à l'extrémité de la jetée , et 
de ce point elle a examiné ^ a^ec M. Tin- 
génieur des ponts et chaussées et l'officier 
du. port , l'endroit le. plus convenable pour 
établir le bassin à flot. M. Borgognon» in- 
génieur , qui a dirigé les travaux du môle, 
a été décoré , sur le lîeaméme y delà main* 
de 'S. M. Le Roi a ensuite parcouru les. 
quais jusqa'à. la rilt des Juils , ou la garde- 
nafionde âait rangée^ en; hata^e, a|raot sa 
droite. appu)^ée à ia.haQpèsre,<et.sa gauche 
s^ - j^rolônge^ant iusqu!à la route dis . Coutances. 
Ëu^passaiyt {devant le front de U^ardena-^ 
tionale , S. M. a été saluée par les crisde 



wVéî te Roi î viiê Lows -Philippe ! Avàtit '4ê 
iBonter en voiture , le Roi s'est arrêté ànl? 
le point le plas ëlevë, pour contempler def 
là toute* ta càie , qui offre un grand dëve^ 
loppemeilti et la mer, io^ott les vagnes^taient^ 
depuis la veille au soir, agitées avec one^ 
extrême violence. * 

S. M. a été reçue à la limite de l^arron^ 

/ dissement de Coutances par M. le sous-préf^. 

Elle est arrivée à a fa. i/n à l'arc de triomphé 

élefé en avant de Contances , et ya été reçae 

par M. le maire à la tête dn c<nrps mtinicipd. 

Le Roi est entré à cheval, dans Contances , 
est descendu à Tévêché* où l'attendaient M. 
l'évéque ^ son clergé" et les diverses antorit^s> 
qui ont eu l'honneur d'être reçues immé- 
diatement par S. M. Après les réceptions y 
le Roi. est remonté àxheval> ainsi qn^ les 
princes ^ le ministre de la. guer|:e el le 
aoorécliat Gérard , pour aller passer en revues 
la garde nationaje qui était réunie sur les, 
boulevavts. I>ansles rangs di» la garde natio- 
nale comme dans la vïllè , S. M. a. été saluéç 
par les plus vives acclamations. :M, le mi-^ 
ni^re de la marine s'est séparé du cortège 
du Roi, i Coutances» pour se rendre à Cher- 
bourg par la route la plus directes ' * 

S. M. a quitté Coutances à 4 heures ; elle- 
est arrivée à Sl-Lo à 6 h. 1/2 i Une nomhrèusef 
population rassemblée à l'entrée de la viHe, 
près du pont , snr lequel si'VéU 4té cc^stibit 
un arc de triomphe, attendait ^arrivée du Roi; 
M. le maire , à la tête ia corps municipal^ 
$ 6û l'honneur de l'y roce^ii^ ^ " 

' l^ lloi est monté à d^evàl pout faire soa 



entrée dans la TÎHe : les maisoiis étaient Se- 
Corées de feuillage et de festons ; des es- 
trades avaient été construites exprès pour 
cette circonstance ^ les fenêtres ne pouvant 
snCfire à la nnultitnde des spectateurs; les 
cris de vine U Boi ! qai eoavtaient le son. 
des cloches et le bruit du canon se sont fait 
entendre^ et ont redoublé de vivacité devant 
le tribunal civil ^ -autour duquel mie foule 
immense était rassemblée. Le Roi s''étant 
aperça ^ue dans ane rue étroite le carps 
municipal avait été reTooléderriëre son escorte^ 
s'est arrêté , et Ta fait inviter à se rejdacer 
è la tête du cortège. 

S. M. s^est rendue , en fraversamt la ville, 
an Champ^e-M ars , oil elle a passé en reme tes 
gardes nationaux. La présence do Roi a CTcité 
dans leurs rangs te puis vïf enthousiasme. Le 
RcHCst rentré en viHe à 7 h. 1/2. S. M. est 
descendue à l'hôtel de la préfecture ^ oà elle 
a reçu les diverses autorités et tes officîens 
de la garde nationale. Après le diner , le Roi 
a honoré de sa présence le bal qui lui était 
offert par la ville , et dans lequel SL M. a 
été saluée par les plus vives acclamations. 

Le Roi est parti de St-Lo à 6 h. i/a du 
matin ; la garde nationale était sons les annes^ 
et une grande partie de la population rem- 
plissait déjà les rues que S. M. a traversées. 

Le Roi a été reçu à Carentan , sous nn 
arc de triomphe, par le corps municipal et 
par M. Enouf , député de Tarrondissement. 
3ooo hommes de garde nationale étaient 
fanges le long de la romte, $. M. aprè$.le$ 



avoir passés en revue , a quifië la ville ît 
Carentan. Elle a traversé à pied les com- 
munes de Ste-Mère-Eglise et Montebourg; 
dont les habitants , accourus en foule sur les 
l^as du Roi , ont montré Tempressement le 
plus vrai. 

Le Roi est arrivé à tne beure à l'entrée 
de Valognes , où Tattendaient M. le sous*- 
préfet , le corps mnni/:ipal et les diverses 
autorités. Le clergé de Valognes s'est pré- 
senté à S. M. sur te parvis de Téglise. Dettx 
pyramides , décorées de festons et de dra- 
peaux tricolores , s'élevaient aux portes de 
la ville , que S. M. a traversée k cheval. 

M. Bonnissent, sous-préfet de Cherbourg , 
s'est trouvé à la limite de son arrondisse- 
ment , où s'étaient rassemblés 4 à 5oo ca- 
valiers , tenant chacun un drapeau tricolore 
à la main. Cette cavalerie improvisée se com- 
posait de maires , de conseillers munici- 
paux , et de fermiers da pays. Le Roi est 
monté À che^'al pour les passer en revue. 
L'ardeur de leurs acclamations attestait la 
vivacité de leur dévouement. Le Roi est re- 
monté en voiture pour continuer sa routé 
vers Cherbourg. Cette cavalerie a voulu lui 
servir d'escorte , ainsi que la garde natio- 
nale de Cherbourg , qui s'est rencontrée *à 
peu de distance de là. A Tentréè ^e la villè^ 
M. le mimstse de la marine attendait S. M. 

Le Roi est monte à cheval ainsi que les 
prifices, M. le maréchal minisffe de la guerre; 
M. le ministre de la mariné , M. le mài'é- 
chai Gérard ; M. le lieutenant-général Teste , 
commandant la division , s'est joint avec son 



étal' major aa cortège de S. IW. , ainsi qûè 
lord Durham ^ commandant la flotille des 
yachts anglais. Le Roi s^est avancé , précédé 
par la garde nationale à cheval , jusqu'au 
bas de la montagne du Roule , où se trour 
vaient M. le contre-amiral Lemarant , préfet 
maritime ; M. Gattier , préfet de la Manche ; 
le corps municipal , le commandant de la 
place , et les officiers de Tadministration du 
port, M. le maire a présenté à S. M. les 
clefs de la ville et Ta complimentée. Une 
foule innombrable se' pressait des deux côtés 
_ de la route , et couvrait les roches qui s^é* 
lèvent à l'entrée du port. 

li était trois heures quand un coup de 
canon , parti du fort de la Montagne , et au- 
quel tous les autres forts ont répondu , a 
annoncé Tarrivée de S. M. Le Roi a été aussi* 
tôt salué par les salves d'artillerie de la flotte 
mouillée dans la rade,, sous le commande*^ 
ment de M. le contre^amiral Mackan. 

En un instant , les fenêtres , les toits « les 
terrasses^ les quais , les hunes et les agrès 
des bâtimens ont été couverts de monde. Les 
expressions manquent pour décrire le raagni-^ 
• fique spectacle que présentait le moment où 
le Roi ,et son cortège ont passé devant le 
port marchand ; les vaisseaux et les yachts , 
brillans de pavillons aux mille couleurs , et 
noirs de matelots groupés sur les mats ; -ce 
mélange des bâtimens et des marins anglais 
et français, dont les équipages, en agitaut 
leurs chapeaux en Tair ,. unissaient leurs saluts 
et leurs acclamations; ces canons retentis^ 
^ant sur tous les points ; cette immense po- 



ptilation criant d'une seule voix , rien de pli|$ 
I ^and et de plus touchant à la fois. 

î Depuis l'arc de triomphe jusqu'à ia pi^-- 

: feclsire maritime où le Roi est descendu , 

I la baie était bordée par ia garde nationale^ 

i 4e ta' léger, les gardes-ciUes , le bataillon d«i 

tmvriers de la marine et un bataillon des équi- 
i pages de ligne. Les façades ées maisons étaient 

[ t)rnées de guirlandes de chêne et de lierre \ 

i ^t pavoi&ées de drapeaux tricolores. Un beaà 

temps a favorisé cette entrée vraiment royale, 
1 qui a frappé puissamment toutes les iaii** 

( ginations , et vivement ému le cœur dn^âpi. 

Cherbourg est envahi à tel point qu^on 
trouve ilifficilement à se loger» Tous les kin 
bitansdes communes , é lo en 12 ikues à 
la ronde , y sont accourus depuis deux jours. 
Les principaux hôtels sont loués en entier par 
lies familles anglaises. Ce n'est pas sans pané 
. ^o'on trouvait a se frayer un passage sur le 

I port. la ou iS frégates, briks on corvettes 

sont en rade. 70 yàcbts anglais ont pu *^s^in-- 
troduire dans le port marchand. La mer ^ 
4'abord fort orageuse y s'est un peu calmée. 
Le Roi, immédiatement après son arrivée, 
, ' .a reçn à I^a préfecture maritime les autorités 
civiles et militaires , les officiers et les ad- 
liiVi^lrateurs de la marine, et MM. les of- 
ficiels delà garde nationale^ ayant à J^nr 
.léte leur colonel , H. de firijw^evîB^ t fuî 
s'est montré heureux de se rendre près de 
S. M. l'organe de cette beHe garde. 
Use table de cemX couverts avait éïé dpessée 
' ^ansla salle de spadage ; le Roi y. a admii 
les principales autorités , les chefs de corps 

ï7 
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ftt les membres de la Société royale ies 
yacliU anglais , ayant à lear tête lord Durham ^ 
pair, gendre de lord Grey^ On remarqua 
encore parmi les convives étrangers le che- 
valier Stanley, lord Yarborougk , pair; lord 
CoUeville , vice-amiral ; sir en. Oyle , vice- 
amiral ; lord Clonbrouk ; lord vicomte .Ex- 
raontb , fils aîné de l'amiral; le fils de fami- 
ral Codrington, et cinq ou six antres offi- 
ciers de marqne. Le soir , tontes les maisons 
ont été illuminées; une foule nomWeuse se 
psessait sous les fenêtres de S. M. 

La Reine , LL. AÂ. RIL Madame Adé^ 
laïde , les princesses Marie et Glémentine , 
les jeunes ducs d^Aumale et de Montpensier 
sont arrivées à minuit (i)« S. M. et LL AA. 
RR* étaient accompagnées de M°'''la dnchesse 
de Massa, de M"*""^ de Rumigny et de Malet^ 
daqies dlionneur de la Reine et des prin- 
cesses , ainsi que de AIM. de Montesquîou 
et de Chastellux , chevaliers d'honneur âe la 
Reine et de M«* Adélaïde , et de MM, Fleury 
et Latour , précepteurs des jeunes princes. 

Le 2 septembre , la Reine a reçu , à 9 h. 
du matin y les autorités civiles et militaires. 

fCe qui précède est emprunté au Monitsum; 
ce (fui suit , au Journal de Cherboumg J» 

A midi et denâi , le Roi est monté à cheval, 
suivi des princes , des maréchaux Sonlt et 



(1) tii Reine ëuit partie le malfin de Falaise. EUe l'é- 
Afiit rendae à Cherl)oarg par Gomdé-sar*Noireao , Vire , 

orîcnî St.i.A ' #7'irAnt'in of ValAonAe 



«iu iciiuuc a viAeruoarg par vtDKue-sur- 

Torigni y St-Lo , Careatan et Valognes. 



C »95 ) 
Gérard ef de ses àides-de -camp i pour |^I9^ 
là revue des gardes nationales de Tarroii*- 
dissenient et de diverses troupes de terre et 
de mer qui se trouvent à Cherbourg. Cette 
figne^ qui se composait de 5 à fioodiipmmes, 
occupait la plus grande partie du quai Oue&t 
du bassm , l'avenue du Caucbin et la routé de 
Paris jusqu'à l'avenue des Sorbiers. La Rei&e 
suivait en calèche. Après avoir pas^é devant 
kfrofit de ces divers corps , le Rèi est venu 
se placer à côté d'un pavillon qui a^ait été 
élevé pour la famille royale sur un pomoit 
de la marine militaire. La Beine et les prm-^ 
cesses ayant pris leur place ^ k défilé a com^ 
mencé. Les croisées des maisons , les ponts , 
lès vergues , les haubaîns des navires étaient , 
comme la veille ^ garnis d'une foule immense 
dont l'enthousiasme répondait avec empres- 
sement à celui que manifestaient les troupes 
et surtout les bataillons cantonnaux en pas«- 
saut devant le Roi. 

La revue étant terminée , le Ror , suivi 
de sa famille , a fait son entrée dans le pori 
militaire, où M. le préfet maritime a eu l'hon- 
neur de le complimenter^ en lui présetttani 
les clefs de l'enceinte. S. M. a visité succès* 
sivement les vais|£aux . en construction et 
plusieurs établissemlns , puis el(e s'est em- 
barquée sur iâ Sphinx pour se rendra à la 
Digue où Pétat de la marée lui a permis 
d'examiner avec détails les travaux hydrau- 
liques qui s'exécutent «n ce moment. De 
retour au Grand-Port , la famille royale s'est 
rendue à bord du Louqsor, où elle a vu les 
dessins des diverses machines qui ont été em- 
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çloyées pour* Fealèyemeat de robëltô()tte de 
Thëi|és et la copie des caractères hyànogW 
fiques ^atés sur ses faces. 

Apr^ le dtner , il j ^ eu réception de daines 
et de demobelles. Ces dernières avaient à 
kar tête mademoiselle Nathalie^oëKAgnès^ 
fille du maire , <)ai a eu lliamear de pré- 
senter à la Reine une écharpe en blonde , 
sortie des ateliers delà maiiuf;^tQre de Gbèr- 
bonrg. La Reine a reçu cette olTre avec frantév 
en embrassant c^e de f«d eiie la recev^t / 
et elle a parlé à la pltiparl dé ses jeun^ 
coitipagites. Les dames de la ville » réunies 
dans le même salon , ont été ensuite pré** 
sentées successivement à la Reine* . 

JofÊHmée du 3. Aptes le déjeuner , LL. MM. 
se sont embarqpiées sur fe SpluM pour visiter 
Fescadre qui devait appareiller ; maïs le veni 
s^étant élevé avec force Ci)t il a faUtt re- 



(i)' Notts em{»tai\loiis lè$ détails safums att côrréspoa- 
éaol du CoBstiUtioiùteh 

JKs'hewes du matin, Ota fait totts \^9 prëpai^atîTs d*iin ap- 
farefUage fnéaére). Le bateau à ya|>ettr le Spkinx Tuttie et 
s*apprèie k recevoii une ceAlaîne àt passat|er&; Là cfianère 
do capjtame et le carré des oiBcîers sont préparés pour re* 
c^oir leurs hôtes ; des parilloflA aux couleurs ëcfafantes 
ccclieDl la clôturé ^i sépare lar machine du' iogeoienl de 
riétat-ntaj<)Tk Ces emVeUf«scraens ont le caracti^re orîgîiiaV 
de toutes les choses ingénieusement improvisées par les 
marins, espèce d'homlttes pleins d'un goût particulier. Le 
R&! et sa famille logeront pendant la journée dans la galerie 
de M. le capitaine de corvette Sarlat. Une chambre est re^ 
aervé£ pour le mifttstre de lit giKrre, une autre pour l'amiral 
de Âigny. Tout le reste de la société s'abritera au Ibesoin 
dsMs la salle toknmne des officias. Une collation est pré« 
{tarée fùst la\peât<â campagne ^c nous aUons fai^e^ 
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Aoncet à ce projet S. M. a profité 4e-oelfe 
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' Onze heures. Le Ro! arrive à bord da Sphinx\ qui reçoit 
un petit grafo de pluie. On tsi toat de suite hors du port. 
La rade «aine , et le coup d'toeil qu'elle préseate est encore 
plus beau que celui dont nous avous joui hier : le ciel couvert, 
sur lequel se détachent et les pavillons de nations , seuk 
pavois possiUes aujourd'hui , el la fumée grSsÂtte des canons^ 
te iner couverte de lames écumevses, le vent qui siCRe dans 
les cordages, et agite ésergiquement Tétamine despaTiJJoiu;- 
plusieurs petits cutters qui glissent inclinés sur la lame ; 
d'antres yachts courant dans tous les sens, et saluant sous voile 
fflHEDdils passent près du Sphinx;iuibateau à rapeur du Havre, 
la Jeune-France <^ pnsmenant non feîn de nous son panaché 
noir , dont les touroillons se grossissent en l'air d'upe Umém 
épaisse ; ses nombreux passagers jetant an vent ses çivot 
réitérés ; une fouie de petits navires se croisant sur plu- 
sieurs points rapprochés. 

Midi un quart lïons voilà au milieu de Tescadre. Le projet 
til d'aller aç fort de Querqueville , à la Roche -Caragnat » 
et même ï l'admirable phare qui éclaire rentrée de Cher- 
bourg y toor géante , hante deux fois comme lar colonne 
de la place Vendônte 

Kous sommes par le travers de PAtatante^ frégate amiral^ 
& une encablure : on va mouiller là. Le bateau à vapeur 
est à l'ancre. 

. Le Roi 8*embaraue ponr' aller à bord dei la fréf^tt qd» 
monte l'amiral deMackau. La mer est très- agitée ; (a R«w» 
et les princesses suivent cependant lé Rok Le canot royal 
aborde , et les pavillons royaux timbrés d'une couromifi sur 
la bande intermédiaire du tricolore, avec les lettres l^p. lee, 
montent à la corne , à la tète du grand mât et da mit d* 
beaupré. Les honneurs d'usage sont rendus àlafamiljeroyalc. 
Tout l'équipage se place à bftbord (gauche); la garde est sont 
les armes; un détaohement d'élèves die Ht marine, Tépés 
à la main , garde l'échêjle de Ia.dteet1e sur laqaeBv iront 
se placer le fioi et sa suite. Sur le gaiUard d'arrière de 
FAtalarde sont réunis MM. Villeaftan ,• Baodin , TroHde, 
Quemel , Le tourneur , Lemarîé ; Peyronael ; Barthéleray 
et Keret , capitaînes des bfttimei» de PEtat aoaillét. dàne 
la rade. L'amiral de Maekan et son capHame de paviHnr 
introduisent LL. MM. dans la batterie- de la frégate*, dont 
le Roi passe en détail l'inspection. On charge une- pièce de 
canon , on la tire pour mioiitrer en quoi >4i&re Tavlitteri* 
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circonsl^ilce pet» viater 4vec déUik la fré-r 
gâte rAtalante , montée par le contre-arain^l 
Mackau , commandant de Tcscadre. Elle s^est 
rendue ensuite à bord du bâtiment anglais 
appartenant au lord Yarborougk, vice-amiral 
de la flotte du R. Y. C, d où elle est re- 
Témie à bord du bateau à vapenr rejoindre 
Ane partie de sa £anûlle qui ne Fayait pas 
quitte. La Reine , qui a«aît voulu visiter 
tAUdmde avec nne des princesses, en est 
revenue directem^ent , avec un commence- 
ment d'indisposition, causée p» la grosse 
Vïes. Deux des princes et plusieurs per-^ 
sonnes de la suite se trouvèrent dans le même 
état, et le Roi jogeaà proposde rentrer au port.. 
Le Roi visita ensuite le fort du Honimel^ 
sur la plate-forme duquel il s'arrêta long- 
temps , et où il discuta avec ses ministres 
plusieurs objets imporlans relatifs au port et 
aox fortifications. De là il se rendit aux forges». 

d« mer de t^rfilkrfe de terre. Le Roî raoBle ensoîie «ôr la 
daneUe de Tamiral, et Téquipage défile deyjol loi. Ptû^ 
eommeDce Texercice des Toiies , que répètent tous les bât»^ 
ipca» de Teseadre ; on lar^iie les huniers et les basses roiles; 
on f rend on-tis ( c'est-à-dire qu'on diminue la surface des 
voile» de hune )•; en serre les yoiles , et tout est dit pour 
cette iHMf ton du spectacle. Le Aoi va distribuer àit& récem- 
feases , le ministre de la n^ine fdt Tappd des éins , qui 
teçoivenV la décoration des mains de Ijoiifii-Pàillppe. 

Le tempe devient dcptas oi |Hus.inaayai& Teutetbisie Roi- 
vftut aller vUiter quelques.bfttimens , il parle d*aller.vlsiter- 
h eocvette VHéfotM^ que commande M. Beudin ; mais la 
«er et le vent aosgorentent, et il se restrcior à aae visite de 
polîleape à bord de la comtie'yadi^^ae mente lerd Ter-' 
lëfovsJu 11 watveemoaltit'per cette démarcbe eourlofse, 
b courtoisie delà marine et de ta hante société anglaises ^ 
fpk ont traversé le déçoit pouf tenir lalnerle chef de la 
wsaetààt dcIniAetet fratemîtinr aree la Aatieii dt i83(ib' 
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et visita encore la corderie et ptnàèurs autm 
ëtaUbsemens de la marine. 

Lé soir , «n bal fut offert par la ville , 
dans les salons des Bains Louis-Philippe', LL. 
jyiM. , suivies de leur famille , arrivèrent à 
dix heures , firent le tour des appartement 
où se trouvaient les daines > et prirent place 
sur Pestrade quï#ur avait été destinée* Les 
quadrilles se formèi^mt ensuite. Le Roi n^a- 
vait pas voulu qu^il y eût de carré d'iirnineuf. 
4 personnes fur^t seulement indiquées pour 
danser avec les princes et princesses dans le 
salon du trône , et le quadrille se compléta 
parles danseurs qui voulurent y prendre part. 
Le maire et un lieutenant de vaisseau eurent 
rlionneur de danser avec les deux princesses; 
]^roes deMackauetNoêUÂgnès^ avec les deus 

SrinceSé Deux autres contre-danses eurent lieu 
e la même manière , et le Roi se retira 
avec sa famille > aux cris répétés de vive U 
Roi ! vive lafomillemrâle ! 

Journée iut^ Le Roi « après le déjeuner ;^ 
a travaillé avec s^ minisires jujâfo'â 2 heures. 
Pendant ce temps , la Reine « avec sa famille, 
a visité la corderie et divers étabb'ssemens. 

LL. MM* ont reçu ensuite les membres 
de la Société royale académique , dont le di^ 
recteur a eu Thonneui: de remettre au Roi on 
exemplaire sur vélin desMémoires de laSociété^ 

Immédiatement après cette ré^aptiôn • le 
Roi est monté i cheval et s^e^ rendu au fort 
de Querqueyille « et de là sur les hauteurs. K 
son retour 5 il a visité le bassia te. coramerc» 
et les modèles eii rcÛef des ëtâblsssemens 
njaritimes. 

Après le dîner t LL« MM. devaient honorer 
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• le spectacle de leur ptësence; mais le Roi, 
s^tant trouvé indispose par suite des fatigues 

. deia journée, est resté avec sa famille dans 
ses appartemens. 
Jowméedu 5, Le départ^ dn Roi était indi- 

Iué pour g heures. An sortir du déjeuner , 
est monté à cheval , et s'est renja par les 
mes du Chantier et CornéWe-Cerf, jusqu'à 
Parc de triomphe , où ît a trouvé réunis les 
mêmes fonctionnaires qui Pavaient reçu à son 
entrée, Le maire Ta comolimenté en ces termes : 
« Sire , le séjour de Y. M. parmi nous a été 
trop court au gré de nos désirs ; mais ifous 
espérons qu'il produira des. résultats irapor- 
tans pour la gloire de la France et pour la 
prospérité de cette ville. Nous vous remer 
cions , Sire , au nom des pauvres , des bien- 
faits %ie vous avez répandus sur eux , et 
nous vous renouvelons l'hommage de notre 
fidélité et de notre inaltérable dévouement. » 
Le Roi a répondu qu'il attendait aussi àps 
résultats avantageux de son voyage ; qnHt ne 
tiendrait point à lui que le port de Cherbourg^ 
ne devint plus, tard un des^ premiers ports 
du monde , et ^u'il n'acquit toute Fimpor- 
tance que sa position maritime lui a assignée ; 
que non seulement il allait suivre avee le plus 
vif intérêt l'exécution des projets dont il ve- 
nait de s'occuper , mais aussi qu'il ferait sou 
possible pour revenir plus tatd imprimer aux^ 
travaux toute Tactivite dont ils sont suscep^ 
tà>1es. Cette réponse , qui a été considérée 
^mme le présage d'un brillant ayenir pour 
la ville de Cherbourg , a fait éclater le plus 
vif enthousiasme , et le Roi a eu peine k 
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se débarrasser dé lài foule qiii se preséait i^ 
toutes parts sur sôii passage , en faisant re-^ 
tentir l'air des cris de vti^e h Rot ! 

S. M. a laissé aux ptoiiFes du hutesii de 
bienfaisance une somme de i$oofr. ^ à Thos^ 
pice 800 fr. Elle a de plus donné aux ou- 
vriers delà marine unç spmmeb4ont .]1(H1& 
ne connaissons pas Timportance. 

f Ce gui suit est extrait du Monitevm ). 

Le Réî est pattî à cRx^^ heures de Cher- 
bourg pour Bayeûx. H. lé ministre delà 
marine est resté à Cherbourg avec la Jleine, 
qui ne part que le 6 ^ur se rendire' diréo- 
f ement à Caen. 

Le Roi est arrivé à Feutrée de Valognes 
à midi. La revue de la garde nationale avait 
été remise pour le retour de S. M. Plus de 
4kiod hommes étaient ran^ en bataillié de^ 
deux cété» de la roùte^; le Roi a plâlssé à 
cheval devoàf kr frôilt dé cei HblliÉiltMs^ , Hj^à 
o^ eÉsuite défilé devants. M. sut là placé 
d 'armes > aux cris mille foisr répétés de vii^e 
Ar Roi I vi\^ Louk-Pkiliûpe t 

Après là revue ^ S. M. tf été coifiduife à 
l'hételdé-vifle , oèics' diverses autorités lui 
ont été présentées par M* le sous-préfet. Déjà 
le corps Âiumcipal, lâ'éteifaibi*edé commerce 
et le tritmnal avaient harangué le Ror à soiK 
passage. S. M. apatu les enleiiâtie avec plaisir 
renouveler TexpresÀMOi des sentimens qui les 
animent^ et elle a répondu à leurs dîscoiirs. ^ 

Lé Boi f après s^être arrêté pluis d'une 
heure à Vaiognes » a repris sa voiture au- 
delà du faubourg. S. M. â'a fait que traverser 
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Carentan, qa^elle avait déjàl^Tue, et elle est 
arrivée à la limite dn dépaitement du Cal- 
vados et de Tarrondissement de Bayeox , 
où M. le préfet et M. le sous-préfet sont 
venus la recevoir. 

NOTICE 

aCR L^BISTOIRE HES ILES ANGLAISES 
DE JERSEY, GUERHIESËY ET AUKIQNT, 

Dans U5 n^pports a^ Vbistoire de la Nor^ 
mandiâ et spécialemmt du département de la 
Manche. 

• Â Tojpcident de notre département existent 

Slusieurs îles dont les plus importantes sont 
ersey et Guemesey< Comment se troavent- 
elles appartenir à TAngleterre ? Beaucoup de 
gens, quoi^^ayant étudié passablement This- 
toire, seraient embarrassés d^en rendre raison 
sans demander le temps d^y r.éflécbir ou même 
de consulter. Les babitans de ces iles parlent 
le langage de la partie septentrionale du dé- 
partenpient de la Màncbe. Dans leurs cam- 
pagnes on trouve le même patois , les mêmes 
dictons et proverbes. Il suffit de parcourir les 
annonces des journaux de Jersey et Guer- 
jiesey , pour voir., à chaque pas, les noms ^ si 
comi&un^j^dans notre pays, de Roussel, Re- 
nouf , Manger , Hartin ^ Le Marquant , Le 
Prévost , Pezet , Dorey , Nicolle , Langlois, 
Le Poittevin , Le Fevre , Noël , Néel » Lt 
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Chevallier ; etc. , etcr Leurs lois sont encMft 
l'ancien droit coutumier notmand , modin 
par quelques arrêts dé règlement des Cours 
de justice. Là se trouve encore vivante notre 
claneur.de haro\ que nos rois paralysaient si 
souvent et que la révolution a détruite , mo- 
nument si vénérable de la haute idée qu^a- 
valent de la justice de leur premier duc w)l- 
Ion ou Rou , nos ancêtres du Nord , qui , 
au moment où ils éprouvaient de la par| 
d'un plus foct des actes de violence , s^é4 
criaient : A Rou ! comme l'on appelé quel^ 
qu'un à son secours dans le péril ou la dé-^ 
tresse (i). 

Antérieurement à rétablissement du chns^ 
tianisme dans, les Gaules , les îles dont nous 
parlons ne figurent nullement dans l'histoire; 
Strabon , Pline , Pomponius-Mela n'en pdr^ 
lent point. Peut-être même n'étaient-elles pai 
encore habitées. Le premier monument géo^ 
graphique qu'on trouve à leur égard , c'est 
Fonvrage intitulé ///n^râiW if^n/o»fti, oèllle 
de GuemescT' figure sous le nom de Gernia , 
Jersey sous le nom de Ctsarea ^ et Âurigny 
sous celui à\iurica on Arka, 

Quant à ce nom de Cesarea , donné « on 
ne sait pourquoi , à Jersey » le Liîffe nqir de 
t^véché de Contances » qui contient un dé- 
tail de toutes tes pai^isses du diocèse , au 
comthencementdn XIII* siècle , -Suppose que 
César alla vinter c^le tie, Ini AÂSiia son nom 
et y établit des Romains peur la cultiver. Le 



1 

i 



t^m^mtàmm 



(i) History of Guerncey , in-4®> P*€W 44 ô* sniTanle», 
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Lhu noir y pour le dire M passant ^ 9 été 
e^cupté par tant d'amatears , que , ^puis 
quinze âns^ on ^ore ce qit'il est d^enu. 
\in :trop zélé antiquaire en a fait probable- 
inent an emprunt ii perpétuité , ou « ce qui 
^t plus vraisemblable , il le garde sans en 
grien dire, de peur qu^en le réclamant trop 
{M*<imptemeRt, on ne le détourne ées recber* 
ches bistoriques pour lesquelles ce manuscrit 
lui est précitux. Au surplus je parle d'après 
des ouï*dire ^ peut-être à l'évédié sait-on à 
4ittoi s^en tenir. 

Il est prouvé , tant par )e JUvre noir que 
par Y Itinéraire d*Aniomn , beaucoup plus an- 
cien ^ que Jersey et Giiemesey ont toujours 
été des iles , ce qui rend au moins fort doé* 
teuses les traditions de leur jonction autre- 
iw avec le continent. II est vraisemblable et 
même certain que la proximité a seulement 
été beaucoup plus grande; car il tsl constant 
que , depuis un temps immémorial , TOeéan 
dévore les rivages de notre presqu^ile. On 
vante eepen^ant à Jeisey (i), comme cbez 
nous , de prétendus anciens titres qui otÈtih 
parler de ponts et de cbaussées servant à la 
i^onuminication de llle avec le Cotentin. Un 
de nos compatriotes m^^ promis , depuis long^ 
temps» de retrouver et de raé tommuniqiier 
un yieux contrat où une des parties est énon- 
cée demeurM* près la chaussée qui va de la 
pointe de la Hagae à Aurigny. Il n'a pas en- 
core tenu.sa proipesse et connue je présume 



(1) Chroniques de Jersey ^ par Sirrejr. i83a , p. 193. 
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qu'il me lira , je profite de Faccasion pptit 
lui avouer que je commence à croire à une 
erreur de sa mémoire , et à la non existence 
de cette énonciatien. 

, Il résulte des légendes que la religion chré- 
tienne fût préchéedans les iles par St Sàmsbn 
et St Magloire y dont les noms y sont restés 
attachés à des paroisses et des chapelles. Ces 
deux saints étaient fireions, du diocèse de 
Dol ; ce qui fit que d*abord les îles dépendirent 
de ce diocèse. Il s'y péchait beaucoup de 
poissons , et il est souvent question , dans les> 
^vieilles chartes et légendes , des droits quV 
vaient des monastères sur le poisson de telie 
et telle pêcherie de ces îles. Lorsque les Nor- 
mands ravageaient toutes les côtes de la Gaule 
et spécialement de la Neustrie, ils débarquèrent* 
à Jersey^ oii ils incendièrent tojates les babi- 
tations et massacrèrent saint Hélier , ermite*» 
Fkis t^d unlSormand^ nomme Hamou , £ls 
d'un des. meurtriers et . qui; avait. assisi41ai^ 
laéiQ^ à ce martyre^ ilt bâtir , au Heu .mêndû 
de la scàne, une église et un monastère ,- 
qui furent quelques siècles plus tard annexés 
à Tabbaye de Cherbourg. Saint Hélier a donné, 
son nom à }a capitale de Tile de Jersey. 

Lorsque ia Neustrie eut été concédée à 
Rollon , les iles voisines en firent partie , 
et dès, - lors cessèrent d^appartenir au diof-* 
cèse de Dol, pour être inct^rpi^rées à-celui 
d^ Coutances. Il faut placer ici quelques récits 
ro^rveilieux qui lient les chroniques de ce* 
îles avec les nôtres. Ces récits* sont de This- 
toire eux-mêmes , et , tout historien qui par- 
lera du moyeii-âge , sans abonder en mer^ 

i8 
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T^Kleux , sera tooiours un historien infidMe. 

UISTOIBE 

du Seigneur de Hambye et de son Ecuyer. 

Dans raniîque château de Hambye , près 
Coutances , dont la dernière tc»ir est Xorohé^ 
^ x83o , vivait jadis an brave cbevalier , 
qui partageait ses affections entne uoe épouse 
douée d^une grande beauté et la gleir^e des 
combats. En 4^ téraps-Iàrtle de Jersey était 
désolée par un monstre qui en dévorait les 
babitans. C'était un énorme serpent oudragon 
^lé t dont le corps était couvert d'écaillés 
et la force immense. Le seigneur de Ham- 
bye abeirde i^ Jersey pour le combattre , ac- 
compagné d'un seul écnyer. Les insiriaires 
le conduisent en tremblant vers Tendcoit 4nk 
le serpent fait son 8é}onr.^.>&iais leur terreur 
est telle , qu'après avoir indiqué le Ueu de 
loin avecSaniain^ ils s'enfuient au plus vite, 
n'osant rester spectateurs de ce qui aUait 
arriver. Le brave guerrier ne tarde pas à 
apercevoir le dragon se roulant en vastes 
^uosités sur le gazon de la vallée. Il s'é- 
lance de suite , la visière baissée et la lance 
en arrêt , contre ce formidable ennemi ; mais 
le fer selirise contre la dureté de ses écailles. 
Pendant que le chevalier tire son glaive , le 
serpent s'élance sur le cheval qu'une morsure 
empoisonnée ne tarde pas à priver de la vie. 
1.4e chevalier se débarrasse des étriers, et ici 
conunence un combat si effroyable ^ que l'é- 



cuy.er n'y pouvant tenir , se saHTe sm mfi 
éminence voisine. Le brok ^ne faisaient i^s 
dents et les griffes de ranimai sur Tarmure 
en acier Y dont heureusement le cheYalier 
était entièrement couvert, retentissait au loin» 
Quelques coups d'épëe porfés dans ses en- 
trailles et son gosier en font couler abon- 
danunent le sang et le p oisou> Enfin après, 
une lutte de plus de deux heures, lem^nsti;e 
tombe et expire. L'ëcuyer , qui s^était rap-* 
procbé quand il avait vu la chance du CAoJiftat 
tourner en £aveur de son maître, s'empressie 
de le débarrasser de son scmxare qui, depuis 
la tête jusqu'aux pieds , est souillée et em- 
pestée par des flots du sang da dragon.. Mais 
une futte aussi Umgue avait épuisé les forces 
du héros ; après avoir repris haleine , il sac- 
cômbe au besoin du sommeâ et s'endort. C'e^t 
alors que Técuyer , honteux d'une Tacheté 
dont il ^aînt la révélation , et de plus cédant 
aux atroces projets que le dénon I«i sug- 
gère , profite de ce moment pour égorger son 
maître. 11 va ensuite rejoindre les babitans 
de rile que la peur avait constamment tenus 
éloignés du heu. du combat, et, d'un air 
affligé , il leur en raconte l'issue^ comme 
si le chevalier avait d'abord féri par ks 
morsures du serpent , et comme si Juf , san 
fidèle con^^agnon, av^t vengé sa mârt en 
plaugeant son épée dbns ta g^ge du monsUe. 
Ce récit est cru; ie seigneur de Uambye 
est enterré au lieu de son nutlheur , et les. 
crédules Jersiais 01^ la lablesse d'attester , 
comme témoins oculaires , dans un écrit qn^Is 
remettent à l'écuyer ^ que les choses s'étaient 



passées ainsi que ce scélérat les leur aVart 
racontées. Muni èè ce témoignage qu'il avait 
^ti soin ée faire revêtir du sceau des priit-- 
' cipàux de l'île , il retourne à Hambye , et 
se présente comme le vengeur de son liiaître. 
Il fut reçu dans la famille avec de grands 
konneurs , et personne ne parut soupçonner 
sa scélératesse. Quand le deuil de la dame 
châtelaine fut passé , il osa aspirer à sa main, 
et tous les parens semblaient agréer cette 
union. La dame seule éprouvait de ces ré- 
pugnances invincibles , qui sont comme une 
voix intérieure plus sûre ordinairement que 
les raisonnemeris. Le ciel itt permit pas que 
le criminel obtînt le prix de son forfait et 
le frappa d'un châtimetit exemplaire. Partout 
où il s'arrêtait , il lui semblait voir son maître 
debout devant fui , le gosier percé et en- 
sanglanté , et le regardant d'un air silencieux. 

- Dans un moment où il se préparait ^ coïffplî- 
menter la dame du château , il aperçoit le dé- 

- funt époux qui était auprès d'elle. Une autre 
fois , invité àunfeistih parla famille , lorsqu'il 
se dispose à prendre place à la table , c'est 

' encore son maître qu'il trouve sur le siège 
^ même où- il va s'asseoir; AJors le coupable 
' n'y tient plus , il sort de la salle en poussant 

des cris; saisi d'une fièvre ardente, il avoue 
^ son crime. Une information scrupuleuse eut 

lieu et confirma cet aveu. Dégradé de l'ordre 
' sacré de îa chevalerie , il fut pendu en dehors 

du château de Hambye. La veuve infortunée 
rfit élever un tombeau à son. mari dans l'île 

de Jersey , sur une éminence qui s'appèle 
' encore aujourd'hui la HoUgue-Bie , comme <ç>i. 
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dîraiï la colline de Uû. Hov^e^ Jaiis r,^ciaa 
langage normand et dans le danois , slUnifie 
une hauteur; (i) Hambye , dans le même lan- 

fage, signifie le hameau de Bie Jj^f^o^ yillage, 
ameau , habitation, (a) 
Cette histoire, qui est racontée dans les 
chrqnjjaues de Sivrey , a été l'objet de guel- 
iiue< pièces de poésie en langue angl^i^sie , et 
même un poète de Jersey en a cp^npQSjéuçe 
romance française, passablement tournée po^r 
114 J^^ais^Co) 

HISTOIRE 

de V Archevêque MoMger. 

Lpr^c^e «Guiiiaufne-le-Bâtâurd^ nooimfi pTits; 
tard ÇtttlIaome-ie-CopquéFaiit , e^ succédé- à 
: $p9 père , le^ pembres légitime;»^ )|î. famille* 
daçale virent avec répugiiaace ^eette éliv|L- 
tion. JDi? ce nonf^^e éti^il sjai^ owile M^Hg^^ t 
afc^jevéque de nou/Mi.. Ajissk ^ locpqu^e «^n 
neveu eut épousé sa pjuepte MathiLdLevfiite 
de Baudopn ^ comté de Flandre , c/& prâ(at 
i$ai$it cette occasion de témoigner sa gaîii^^ 
et , co^rmément à Pusage oik était Tegli^e 
de s^opposer au mariage entre parent , il 
excommunia le duc et son épouse , qui n'ob- 
tÛBir^n^ qu'avec beaucoup dje peinjs du pape 



(i) Ou-QBÎfjics jde ^er$«7 » ^v. 6ivjccy , p9ges i ]lt 2. 

(a) DicSiomaiie oeUiquft Aa Btflel. Dcppio^ sur les iV- 
y^yjgqs 4cs S((M^il^a(^). dans lesi^tes.. 
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' la pertnissibn de rester unis , à condition cTe 

fonder 4es denx monastères des hommes et des 

femmes h Caen et autres établissemens^ pieux. 

f Be cetni^pent-là ; le duc Guillaume , doui 

de ce caractère énergique et tenace de tous 

• les grands hommes , chercha à se venger. 
Il convoqua un concile provincial où Mau- 
gerfut destitué de ses fonctions d'archevêque, 
comme vivant dans l'incontinence et comme 
délapidal^tir des hîens' de l'église ; il fiit en- 
suite exilé aux îles du diocèse de Couiances. 
Ce -prélat est ua de ces personnages dont 
il est difficile de bien déterminer le carac- 
tère à travers l'ignorance et les préventions 
des historiens contemporains^ Tous lui ac- 
cordent de grands talens et lui imputent de 
ttiauvaise^ moeui*s; 11- avait, dit-on, un démon 
fainilier avec lequel il s'entretenait et qull 

• appelait en criant Thor , Thourj^ Thôuret ou 
- TÂor^/, car lè$ versions sont diverses. Thor 
r était un des dîéu?: dii nord , fils du redou- 
table Odin, Le prélat chrétien était-il re- 
toiMné au culte de ses ancêtres , ou n'y avait- 
il dans ses invocati<)ns qu'un charlatanisme 
propre à intimider • les ignorans f'On les 
enteiidait converser , disent les auteurs ; m^s 
on îi'aperce\'aif'pàs le dieu bu démon inter- 
locuteur. Relégué èiux îles de Jersey et Gucr- 
Bésey, il y tontiUrià l'exercice de la* ttfi^îe 
et ses habitudes libertines. Il avait beaucoup 
de femmes , surtout 'une plus chérie , d'une 
fanfllle Gisles de Guemesey , dont'il eut beau- 
coup d'enfans. L'auteur de l'histoire in-4*» de 
cette dernière lie prétend que les nombreuses 
(wiUos de^ ilTfl^^^/- qui . existent dans le^ île*. 



anglaises descendeal de cet archevêque , ^l 
que les Mauger de la Hague ont la même 
origine (i). Qnù cela soii où ne soit pas , il 

. est Hen difficile maintenant d^acquérir la 
preuve de cettç extraction. C'est au surplus 
à ces familles dont quelques-unes tiennent u.n 
rang honorable , à voir s il leur importe d'ac; 
quérir la preuve d'une gdnéalogie qui les 
ferait descendre, du sang -d^e nos premiers 
ducs , mais aussi d'un prêtre dont la con- 
duite fut contraire; aux devoir^ de son état^ 

* et ne saurait être excusée , quoique , dans ces 
temps-là , rien ne Tût plus commun que le 
libertinage des clercs. 

Manger fut visité souvent par Tévêque de 
Coutances,Geoffroy«de-Mo.ntbray, qui essaya 
vainement de le convertir. Nous ne pouvons 
nous faire aucune idée ide ce qui était dit 
dans ces conférences,, La réputation de Mau- 
ger , comme magicien doué de pouvoirs sur- 

. natureb , était xi^mAm au loia^ Sa mort fut 
entourée de cîrconstiances merveineasés. Un 
jour qu'il se promenait en mer s'ui^ les côtes 
de notre presqu'île avec plusieurs bateliers , 
il s'écria tout-àcoup : « Il m'est révélé qu'un 
de nous doit périr aujourd'hui , je ne sais pas 
lequel. »> La grande chaleur le porta à se dé- 
pouiller de sts habits qui restèrent entortillés 
autour de ses jambes. Quand il. .voulut sq. 

/lever , il fit une chute et tomba dans Us 

, flots où il se lïoyà. À. la basfc iner .. son ca- 
davre fut retrouvé au milieu des rochers. Il 

fut trânsporfé et rnhum^ à Ch^ouTgrTels 

•••■-. • 

: ' . 
(i) HUlory of Guernesey , m-J^ , pagès-63-ôtt64' 
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sont les récits des auteurs contemporauis ; ÇtJ 
mais dans notre siècle où Fou est peu dis- 
posé à eroire à des catastrophes aussi mi- 
raculeuses , Ton sera pins porté à supposer 
un crime, peut-être comniapdjé par un pour 
Yoir jlatoux et vindicatif. 



Pendant que la Normandie fut g^ouvernée 
par ses ducs, les îles dont nous parlons firent 
constamment partie de4eur domaine ducat, 
et non du royaume 4*A^wgleterre que Guil- 
hume-le -Bâtard sut y ajouter si glorieuse- 
ment et conserver si tyrânniqupment. Quand 
le duc et roi Jean , assassin de son neveu , 
eut perdu la Normandie par suite de la con- 
fiscation qu*en prononç)at la cour des pairs 
français , et lorsque notre roi Philippe-Au- 
guste- en eut pns ta possession^ les îles ne 
furent point envahies comme le surplus du 
duché , et restant attachées au royaume d'An- 
gleterre , elles n'en ont jamais été demeuL- 
brées depuis ce temps-là. 

Les seigneurs normands , qui possédaient 
des domaines dans les tles et dans ^le con- 
tinent , ne pouvant , d'après le principe du 
système féodal , servir deux maîtres , furent 
obligés d*opter. Des seigneurs de Paisnel «, 
AOumlk\ Pinel^ d'v^«^»^//^<^ laissèrent coo- 
fisquer leurs propriétés des , tles soit parce 
qu ils les ju^renit moins considérables qpe 
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(i) Voir entfautres le livre de Rou et rhistoire des 
ivêques de Gonfances, par le curé 'RouauIt| à TaiiicleL 
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îes antres , soit parce qu'ils eniifeis^aiênf 
franchement le patti du roi de France et 
de la confiscation de la Normandie. D'an 
autre côté, la famille de Cmferet , attaclëe 
au roi d'Anglétefre , resta à Jersey et laissa 
confisquer ses terres du continent , entre 
autres la seigneurie de Carteret, (i>. 

Depuis cette époque et pendant les guerres 
fréquentés entre rÂngfelerre et la France, 
.différentes invasions ont eu lieu dans tes 
Mes ; mais aucune n'a eu de succès darabiè. 
Les habitajis ont paru, à toates><es. époques 
abhorrer letir réunion à la France^ ce qui 
pourrait avoir été un reste de ia: vieille an- 
tipathie quii avait régné entre les Normands 
et les Français. Nous n'allons iparler que des 
. invasions et tentatives d'invasions ., qui ^nt 
t eu des conséquences , od qui présentent des 
circonstances remarqiiable&; . 
^TJlTîenips-de Pii%pe-le-Tallois , lorsque 
:Jé' roi d'Angleterre rédamaai^à^^Qli^ârmée 
la couronne de France contre'téiviçeu de kt 
loi salique , un deiscendaift des anciens rois 
celtes ou welches , qui avait régné dans le 
pays de "Galles et résisté si long^tèmps aux 
armes , soit desiSaxons^ soittles Danois, soit 
' des. Normands eux -unièmes, ce descendant , 
dis-je , de la. race d'Artur^. nommé Ivans , 
aprè^ avoir porté les armes dan^ les. armées 
du. roi d-Arragon , offrit ^s services au roi 
de France qui le poussa k^ la conquête des 

( i ) History of Gnernesey. Chroniques de Jersey ^ de 
Çivrey , pages i3i et suivaple^,, •; 



fies augbtaes. Set meîtteures ttoupes se C0iii^ 
postent de Gallois et d^Aragonais , montés 
stir des ooucsiers espagnols. Il s^emharqita 
à Harfleur atec quatre mille bomnies, fouit 
sur Goernesef » La conquit et s^en proclama 
le maître. Mais, quatre-vingts yaosses^i. ar- 
rivèrent d'Angleterre et débarquèrent des 
tronpes supérieures en nombre. Un combat 
terrible où périt Ivass , ainsi que la fleur de ses^ 
guerriers , mit fin k cette courte sonver»neté. 
Il y ausait U de quoi faire un roman » ou 
même un poème ^ qu'en intituTersât le dem^r 
des descendans d^ rois i$ la TMâ^Ronde. Le 
savant bistorten de Gna^nesey (0 dit qu'il 
existe encore dass cette ile une race èà 
chevaux qui ne ressemblent en rien aux cbe^ 
vMix normands ou anglais , et qui doîvrât 
être la peatéFilé< de ces cbevaur é'E^gae 
que montaient ces infortunés eavsdiBseors» 
Pins tard, lorsque F Angleterre ^it en- 
sanglantée par les pr^entions contraires des 
rois H^ri VI et Edouard Iy^ lorsque Vaa- 
dacieuse reine Margnerite , épouse du pre- 
mier » si bien peinte par Walter-Scôtt ^ 
déployait pour soutenir le trÀne de son tr^ 
faille époux*, un courage et une activité aa* 
dessus de son sexe , favorisée en secret par 
le roi de France Louis XI , un gentilbomtte 
français^ nowmé Pierre de Blreiè^ comte de 
Maoïévrier, leva en France environ dewc 
mille soVdajts , et s'engagea avec cette r^hie 
à conquérir les îles du Cotentin , moyennant 
qu*elles lui seraient cédées en toute propriété 
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^^s relerar de petsonne. li y envoya «ft 
conséquence , avec de& forces suGËsantes, an 
noble de Normandie , nommé Sounktfal , qwt 
s'empara d'abord du cbâteau de MontArgueil 
dans File de Jersey , à l'aide du gouverneur 
anglais, vendu au par(i de la reine Marguerite. 
Le cbâteau presque impr^én^^ble est biii sur 
un baut |nronù>ntoire de rocheri , iwA à la 
terre par un istbroe étroit. JLa prise 'de cette 
forteresse n'entraîna point la saunâssion du 
i^ste de rile , dont les babitans étaient ém 
parti d'Ëdoiîard et haïssaient la reine Mar- 
guerite, peut-être parce qu'elle était fran ^ 
4gaise. Pbilippe de Carteret qui en ^tait goii* 
verneur résista avec les nu^ces et se fortifia 
sur Fa rive opposée , de manière que tes deux 
partis en venaient fournellefientaiix mains. 
Enfin au bout de plus de trois ans , quand 
Henri VI fut moil et au'Ëdouard Iv fui 
paisible possesseur du troue d'Angleterre , il 
envx>ya te vice-amiral Harltston avec une 
flotte considérable au secours de Jersf v. Le 
ch&ieau de Montorgueil fut étroitement bloqué 
par mer et par terre. Aucun assaut n'eut tic» 
de la part des assiëgeans , ii cause de la force 
de la place qu'on ne croyait pouvoir prendre 
que par la lamine. Cette calamité ne idxèè. 
pas effectivement à accabler la garnison. 
Les vivres et Teàu manquèrent. Dans •eelle 
détresse , ils formèreol le iprofel lie fabri^ 
quer une nacetle « de la glisser tout douce- 
ment dans la mer et dV ^it>e descendre des 
marins qui sVfforceraîent de passer inaperçi» 
au milieu des téaèbres^^ k travers la floUe 
ennemie, et d'aborder en France pour y 
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réclamer .de prompts secours. Afin que le 
bruit que faisaient les charpentiers ne (ùt 
pas entendu au-dehors, la garnison tâchait 
de le couvrir par d^autres bruits de toute 
espèce. Enfin la chaloupe fut achevée , et Ton 
choisit une nuit noire 4)dui; la jeter par dessus 
les murs. Mais quelque traître avait vendu 
le secret. A peine les hommes furent-ils des- 
cendus et commençaient-ils à xamcr, qu'ils 
furent environnés par des forces supérieures 
qui les attendaient et faits prisonniers. La 
garnison lutta encore quelques jours contre 
la faim bt finit par capituler ; elle fut ren- 
voyée en France, (i) 



En 1 549^,. sous le règne de Henri II , des 
aventuriers de Saint- Malo s^établirent dans 
la petite \le de Serk , située à deux Umcs Est 
de Guernesey • après en avoir chassé les ha- 
bitans , et s'y maintinrent plusieurs années. 
Celte île très-rocailleuse est d'un reveau peu 
considérable. Us en furent expulsés à Vaide 
dn stratagème suivant. Un capitaine d'un na- 
vire des Pays-Bas , d'accord probablcwient 
avec le gouvernement anglais , jeta l'ancre 
dans une des rades voisines et envoya dire 
aux. Fraiiçais qu'un de^sqs hommes , le mar- 
chand même pour lequel il naviguait, venait 
de mourir; à bord et qu'il suppliait qu'on lui 
permit de l'enter-rer dasis la chapelle de Tile , 
oe qui lui fut. accorda, sous la condition, que 
nul de ceux qui accompagneraient le cercueil 



(i) Chroniques de Jersey , p. iSa et suivantes. 



ne )$èràil aimé. Un gràfiid coffre jiliiii d'^âAKi^ 
et c^u^i*!: d'un drap fànéraire fut ^éscenÂt 
ik^rre etIfaiispDrré à ki chSipette par léê gêna 
ëeVéqfâpi^e'^ qui firent âéftiblâiit de se met^ 
tre en priëres pour fè jniéteffidii défont. Lor»- 
4n*ih s apei^rêiit. ^tié tés Français ne les ob* 
lièrvttîeBt pins , ib fénhèrent là poite de la 
\chapelle , ^VÀrmèitent et fondfrent imsMe à 
rimproy^te sur la ganû^to désarmée , dont 
âis avaient trompé, d^iie manière si infâme , 
la ati^Mtct et Vheiliijtinté. Les SaSift-'Malûis 
furent Yoreës de se rembatdùerjii^cii^aflti- 
ifltnt et lllè Ml ^iiirperdue pcfBpâK^ CO- 
Kous B^aVon» pas étn devoir^âîppoiter 
d^antres dëbar^quemens de pen de dur^ , lii 
certaines tentatives de débarquement 4pii se 
réduisirent à des démonstrations. U bous bâte 
d^arrivèr à Tentreprise ténféraire et roma- 
iiesqfue dii brave mais fètdcé bâton de Rute- 
'«our , soùs le règne dé Lduis XVI. Nous ne 
devons pas toutefois ènbl^' de reAiar^oer 
'anparavfllnt atiefié^ (les liiig:lail$te iciffitnfa»- 
sirént là iréfbrme 'de CaMn avec là plus 
grande faciUti^; que là se téfugièrent: beau- 
coup de pfotësfans'perséciités en FVànce , au 
nombre desquels Ait la famine^ du roàlbëureUï: 
comte de Itfontgom'mery décapité à Parts. 
On y sm'tle rite et la discipline de l'église 
califniiste de Trattce, modifiés par les décrets 
d^un sîttode ienu k Gàernesey en 1576. 
Cbaqtae |iaroisse a soii reeteûr , tfom que 
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(i) Hisiory of Gnenîsejr , ïn-40 , page oB. 'tihroriîqwei 
de Jcrtey , -page tSg. • 



portaient anciennement les curés ; ce rscteur 
perçoit les dîmes , ou il les affennie , chose 
importante que les reiormateors se gardèrent 
bien de supprimer , non plus que les gros 
revenus de 1 épiscopat anglican. Un Français 
de nos jours arrivant aux îles est tout surpris 
dV voir des affiches ainsi conçues : un tel, 
recteur de ,teUe paroisse, fait savoir que , tel 
jour , U donnera au plus offrant les Jones de 
toute espèce , savoir : de pommes , de poires , 
de gerbes de ^ains , les dîmes de poisson , bétail^ 
bercail ^ ç^mfles, miel y etc. Tel est le revenu 
de ctsMmurs, souvent énorme dans dès 
paroisses ^ches , et qui ne peut manquer 
d'être supprimé tôt ou tard , comme il Ta 
été en France. Hevenons^ au baron de Kule- 
cour. . 

Citait un de ces hommes .nés avec dçs 
pas$îom fougueuses, deTaudaçCvdu courage, 
et pas a^2& de jugement pour diriger to^ 
cela. Il était. d'Artois ,. fils d'un, secrétaire 
du Roi. Débauché et perdu de dettes , il 
s'était permis de répondre à coups de sabre 
aux demandes d'un créancier légitime , et 
avait été décrété de prise de corps par le 
parlement de Douay. Réfugié en Pologne « 
'i\ avait pris du service dans les armées de 
la république , mais ayant été condamné à 
être pendn par la |uslïce du pays. , on île sait 
pour quel crime , il était revenu en France 
:6t s'étajlt mis à la têle des volontaires de 
Luxembourg , gens de sac et de corde , et 
fléau des provinces par où ils passaient. 
Ce corps était composé d'aventuriers et de 
l^andits de toutes les nations. On y remarqus^it 
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^tfùùt un Indien , nommé Mirseêd , roaha-^ 
méfaiiy se disant dn sang du Propliète , et 
(tti , après s'êrre batin dans sa patrie contre 
armées de la Grande-Bretagne, n'aspî*- 
rait à rien tant qn-à tuer des Anglais , et 
n'était venu en France , disait il/ que pour 
en trouver roccasîmi. Quoique descendant 
de Mahomet et coi(Té du turban <» il cra)mtt 
se rapprocher des chrétiens et faire quelques 
actes de chtistiBnisme en mangeant du 
porc et bttvant du vin. C'est avec de pareib 
$<rfdàts queRuleconr entreprit v âu comment 
cernent de tySi , la conquête de Tite de 
Jersey* (i) • . " 

Depuis ^uelqufe temps Teipédition se pré- 
j>arait mystérieusement dans le port de Gran- 
ville. Douze cents hommes ^ avec armes . , 
bagages, nkuâttions et vivres furent embar- 
gos te 28 décembre 1^80, surtout ce qu'on 
y ut tiliuver de ebasue^-tharies^ -gabares et 
autres bâtimens. tes' vents obligèrent cette 
flotiUe à se réfugier d'abord à Tîle de Chaur 
sey et de^evenir ensuite à Cancale. Pendant 
ce retard, Rulecwr âosaa-des ^preuves de 
la férocité avcc'laqifcHe il se faisait- obéir, 
il fendait la télé d'un^ coup- de sabre à uù 
tié ies soldats qui se plaignait du froid ,! él 
inr^lilLtiîe mumtucànt' contre la mauvaise ^jQtar 
lîté des alimiaiÀ qu'on- îtri. donnait v iiileifit 
Cacher', à.!la basse, mer f) sur Ion rochet., 



w .it. 



(1) Mémoires de Badiaumofif, tôWî 'XYIL Chro- 
ai^ucs iie Jersey. 
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et lé cosidainna à y p^ir eaj^pti l^n^i^eat 
par ks flots de la maré^ moiiiM^ie. (i) 

Enfia, le S janivi^ au soir , i\ faii yotfe, 
pour Jersey , et arrive onbre pnzjs, heures. 
et minuit dams la baie de la R^qufi* {I laisse 
cent homn^es pour garder sa flotte et s'aclie- 
mine avec le reste ie pkis secirètei^ent qu^îi 

Îeat vers la capitale de l'ile. Ils tueul un. 
ourgeois; qui oavr^ sa porte et qui fut ainsi 
puni de swe levé trop mati^ Arrivés à la 
place publique, ils s'emparère«t d'un corps- 
de-garde et en œâs&acrereiit Us hampes j^ 
Texception d'un seul qui courut d<^nner Ta-, 
larme à un régiment de montagnards, écos- 
sais , Hii^Omders , qui étaU- caserne à rM- 
pital général» Les h^hitaas s'en p^nvaieat 
croire leui» yeun. 

Le gouverneur de Tile* Cothelt dépéclia 
au plus tôt un de ses officiers pour en porteç 
la nouvelle au capitaine Campbel , au fort 
Conway. Celui-ci se disposait à marcber an 
secours de la ville, lorsqu'un lieutenant d'ar- 
tillerie lui apporta de la part du gouverneur 
une copie d une capitulation d'après laquelle 
les Français devaient prendre^'possession de 
rile. Le capitaine Cam^el etle major Piersoa 
lui répondirent que nonobstant la capitula- 
tion ils se défendraient. 11 leur était facile 
de deviner que cette capitulation avait été 
^gnée par le gouverneur sous le couteau ou 
le pistolet de l'ennemi. Effectivement, pendant 
qu on l'écrivait sous la dictée de Rtdecour » 



(i) Bfimoires de Bachaamoat. Chroniques de Jerse;^. 



rllncKes Mitseed teaaît son sabre, nu /sur le 
cou de ce malheureux' Cochet, prêt kr\i^\ 
couper la- têle ea cas de refus de sign^^ 
, Rulecour se garda bîeit de quitter un.iosf ant 
le gouverneur. 11 fi| prisoîîniers et conduire 
à h cûhue.y liés â^ec des cordes , divers fonc- 
tionnaires pablics civils et miliiaîres de Slf*^ 
(Hélier. Dans rancieti. dîalecîe nornu|ad on 
< appelait cohue le heu où se plaident les causes. 
-On a quelquefois aussi donné, ce nom^i la 
place da marché. Cetîe exj^eâsîdn des XI* 
et XIl! sîèclei» est restée dans la langue des 
îles pour signifier la salle des au^enccs çt 
la halle. Il annonça que. t<iui e résistance se- 
rait inutile , . parce qu'il avait quatre milje 
hommes débarqués sur divers points de Tilè. 
Il fit semblant de donner Pordrc dé les.fai;|e 
.avancer, et en même i^emps il,. écrivit en 
France pour annoncer .s^n .arrlAréepetJ^^on 
succès* La proclamation suivante fut ensuite 
publiée et affichée : f -De par le Boi , les 
habitans qui se tiendront tranquilles et â^- 
sannés , sans s^assembler ni commettre ^hos- 
tilités , jouiront de toule sftreté pour )eurs 
. personnes ,^ et seront confirmés dans. la pos- 
session de leurs biens , privilèges , imn^i|- 
nités et exemptions, coipmc aussi dans Texer- 
dfce de leçr rclivioiii. Ceux qui sont nés en 
.;Fr£^nce parlicipci;ont a^x ipémes avantag^^ , 
qudques procédures,, jugcmens ou arrâtf a»'il 
rj ait çoi^trç enx; Mais Jput habitant qui fera 
la moindre reb|eUiou..3er^cpnnî sur;-Ie-chaipp 
. par. çxé.cuiiioni milUaîre. .>^ , 

La capitulation contenàitentr'autres articles 
les suivans : .,. . . . , . 

19* 
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« Aft. i**. La milice bourgeoise reiidb-a les 
armes ) ne lësftendt^ pour aucua parti jas- 

Îii^à ce qa'ii soit décidé si Tile restera à la 
rance ou à l'Angleterre ; ils déposeront leurs 
armes à Thôtel- de-ville. 

*> Art. a. La garnison du ^liâteaa Elisa*- 
beth sortira avec tous les honneurs de la 
.guerre pour se retirer en Angleterre ; en 
attendant que ia France leur unimisse des 
vaisseaux , ils resteront logés chez les bour- 
geois et désarmés', ils déposeront leurs armes 
à lli4t^-de-viHe, afin dé les reprendre brs- 
qu'ils partiront. 

» Art. 3. Il en sera d^ même pour tous les 
autres forts ou châteaux ; les troupes de Tîle 
s'enibarqueront aussi avec leurs armes et tous 
les hpnneors de la guerre. ^ 

Biriecour se croyant ailors maître 4le file , 

'tira 'un cordon rouge de sa podhe , avec une 

commis^hMéhi roi de France qui le nommait 

' gouyemetn: -de llle 'de iersej. f 1 invite en 

cette qualité à dîner les principaux de la ville, 

et tâcha de faire continuer les travaux 4>rdi- 

' nairés et ouvrir les boutiques. 

Son triomphe et «a joie ne durèrent pas 
long-temps. Vainement écritît-il aux com- 
mandans des forts de se conformer à la ca- 
pitulation. Il n'épréuvaqne desrefu^.La milice 
' de Tile ne tarda' pas à se réunir en armes. 
Tofit annonça une lutte sérieuse. 

Rnlecour se présenta dev^t le château 

Slisalbeth , donnait Iç bras au gouverneur 

Corbet, comme sî.tout se fût passé d'acconl. 

' tJn premier coup de canon , dont le' boulet 

leu]: rasa la figure , leur annonça qn^il H^y 



avait lieu à aucun espoir. lU i:oniiimj^ ce- 
pendant à avancer ; un second coup de^^on 
emporte la jambe d^un lieutenant Rulecoi^r 
fait faire liaite et envoyé un parlemetntaire 
qui malgré ses assertions mensongères revint 
avec un refus positif. 

Ruiecour alors , Revenu furieux , retourne 
à St-HëUer yse saisit des, canons qui étalent 
dans rarsénaliles fait placer djans toutes les 
avenues de laF place publique et se dispose 
à combattre ^ car il avait remarqué les mou- 
veniens menaçans de la milice . assemblée 
sur les hauteurs. Qudque temps apr^ i il 
apprend qu^elie descend et marche en co- 
lonnes serrées vers la ville avec les troupes 
anglaises à leur tête. 

Le moment devenait critique. En. vain 
Ruiecour parle au çom. du gpviyerneur ; en 
vain parait - il n'être mu que par le désir 
d'empêcher une grande effusion 4e sang, et 
Yantért-il les forces considér?))!^^ qull a à sa 
dispoîisitiQn , les troupes et tes miUclens ne* 
veulent entendre à aucun accommodement, 
et s'avancent dans plusieurs .directions vers 
la place publique. Le (eu fut terrible , et de 
part et d'autre on déploya beaucoup de cou - 
rage. Le major Piérson fut tué dVncpup 4e 
feu^ fie qni fit reculer et mit en désordre $a 
division que ralia un officier ' de la milice. 
Ruiecour exigea que Corbef sortit de la cok^ 
où il était renfermé et se présentât avec lui 
.de.vant.Ie feu des Anglais et des Jersiais. 
Mais le dénouement approchait - Ruiecour 
reçut dans la bouche une balle qui.lui c^a 
la mâchoire; iU lot .transporté à la coàuè^ 
où il ne tarda pa3 à expirer. Ceux des siens 



qui étaient restés à garder la flotte prirent 

yie farijc, fcV Ics'ffrlttes vôyatit nmposûiWKrà 

' d'y tenir <Javanià.';;e mîreiit bas les armes et 

furent "i*cîiYoyé^ en Frattcç sur dies biàtimens 

aiïgja's. (i) ' ' 

Tcl'c fiit la fin de cette expédhion , dont 
on p?*'a quelques jours à la cour , pour s'oc- 
. cupcr ensuite des amours de quelque aclrîce , 
ou du succès de quelque j^udeville 'nou- 
veau ; car tô'le ctart alors l/i frivolité de 
mœurs qui i^égnait dans les blutes condîlions 
de la naiion. Depuis ce temps aucune attaque 
roë^^a^t souvenir Ti'a eu Wéu contré les Mes 
•anglaises. Puîsse-t-on ne revoir uucunè colli- 
sion crilre les deux premières nations tie la 
' terre, à l'union desquelles rien ne peut résister, 
et dont ralliance qui parait se resserrer de 

* jour en jour réalisera Tidée , si long-temps 
reconnue impossible, d'une pionarchie uni- 
verseBte 1 ' 

Il y.a][)eu de cbose à dire d'Auri^y ou 
AMërtiey en parîîculîer : c'est de ceite île 
escarpée e* rb(*allfeûse que les fraudeurs,, qui 

• sont en sigtaud noirtbre dans les communes 
de lit ïtague ; tirent en majeure piarlie lès 
tabacs an^àîs , qu'îU débarquent à travers 
mille diingcrs*, et qu'ils dislribucnl ensuite à 

^ftoir'tnai-cbé dans fe'c^mpagncjs à l^ide de 
' fcolportcurs , U' plupart menfliahs. Ce péril- 
.^etix cdmmeri^ë a déjà ruiné beaucoup de fa- 
*T)iHfes. • ' 



• * ■ » 
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*• (i) Mémoires' de Bachamnont, tome 17. Chroniques de 
ievicf , far SirUy, iSSa, 'pagies67 et suifastes, 
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Mous ne telévérons dans l'histoire d*:! 
^y qaW fajt^ Il résulte ^'un ëtat Ae IIK 
rédigé entre les officiers de Henri; HI , rot 
d'Angleterre et les agens de Huguês'^^Éfor-' 
faille , evéque. de Contàhces j pour rëiglér leurs 
A'oits respectifs au cèmnçienèeinènt du XQI^ 
-Siècle , que Tile était champartière , et par« 
tâgée enft'e le roiist le cbâphre de Côutànc^s; 
c'est-à-dire que les habitans labouraient et 
qiie le rc^ et le cbapitre recueillaient gra-» 
tnitettient la moitié ou. tout autre quote part 
des fruits, de la terre. Cet acte contient une 
clause d'après laquelle tout individu ayant sa 
brebis ou. plus., était tenu d'en élever et 
soigner une pour le coBopte desdits roi et 
cbapitre, qui çn recevaient là laine et les 
agneaux. 

Quant aux effets jetés ^^ le rivage par 
là m^ ^ et que notre ancienne coutunie àp- 
pëlai^t vareih , il est statué qu'ils appartiennent 
au roi et au chapi^e t et gué si le narufragé , 
k la poursuite de son bien , vient à les ré* 
clamer , il n'en recouvre que la troisième 
partie, (i) 

Finisscfns ce précis en disant deux mots sut 
les relations covnerciales actuelles entre les 
ties anglaises et le département de la M ancbe. 
Un paquebot régulier , pendant la belle saison, 
transporte les passagers de Cherbourg à 
Guernesej V et y porte un grand nombre de 
bestiaux acbetés dans les foires du dépar- 



j[i) Hislory of Gaenuey, pages 189 et 390. Le texte 
Ittin de cette pièce 7 est rapporté (ont au long. 
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SfÉL ANGES. 



CSous ce iifre nous insérons , cette année \ 
deux articles qui ne sont pçs essentiellement r^* 
latifs .à notre département). 



» l n 



ASSOCIATION NORMANDE. 



Nous avons , dans l'Annuaire . dç . i833,, 
consacré plusiears pages à cet(e Société , 
dont le but est de mettre en coTnmun les lu^ 
mières et Viafiaence de ses membres , afin de 
hâter les progrès de la morale, des sciences ei 
de V industrie. Ses Faœeaux s^ltendent peu à 
peu; cfle prend racise dans notre pays.ËU^ 
a publié i^^.'Plan d^une statisi'qae des cinq 
départemens de ràncîenne Normandie , pro- 
posé par M. De Pracontal/ membre dePassoj- 
ciation, propriétaire exploitant du hiaut-four- 
neau , monlèrie et forjge de fiourberouge , 
département de la Manche ; s^. Procès-vei^- 
banx dès trois séances; tenues à Caen le^i^ 
et le ad juillet i833; 3^ Annuaire^ populafr^. 
L-assodatibn a r pour directeus H.. De Caur 
mont , et pour secrétaire JSf.l^abbé Danid, 
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€ONGftBS SCHSHTIFIQUES 

BE FRANCS. 

tre SESSION TENUE A CAEN EN JVILUfiT 18SS. 

Le I*' Congrès a eu lieu. L^analyse des 
séances a été publiée. Pour faire connaître à 
nos lecteurs cette utile innovation, nous em- 
pruntons les lignes suivantes à là préface du 
compte rendu. 

Le moyen de réveiller dans la province 
rémulation, de rappeler Tactivité, de faire 
nadtre et de produire au grand jour les talens 
inconnus et qui stfuvent s'i^oi'ent eux-mêmes, 
^IQiit évidemment ^e provoquer , à des épo- 
ques déterminées, tous les ans, mais dans 
ides lieux divers , des* assemblées générales 
et où seraient convoqués tmis ceux qui Voc- 
x^ipent des arts ^ des sciences et des lettres. 

Béunis en Congrès scientifique, ils de- 
vraient , pensa-t-*on , constater Vétat des 
êliniiâissances huniainès , et cberc}i^ à leur 
:^niiiir une impulsiônprogressive. C'i^st ain^ 
qtie dej5 relations' sùientifi^es s'étabUr aient 
tlans lès divers départemens, ^ les li»mières 
ke p^ipa^iiraieiil f .panie. i^e le io j^r q»i \e& 
recèle serait perpétuellement aliinenté. Cette 
espèce de centralisation mobile faite au profit 
de tous , ne créerait pour personne un mo- 
nopole ; toute la France participerait au bien 



i|u^éile poufi^air produirer La caplfâle rbstV» 
tait leii jours la métropole èss ^mbêê^ euAmk 
geAve^ mais ta pYotfoeCf &'ëfei^fit graidiN^ 
IeiB€«t , finirait peot-érr« par msathec mif 
la même ligne qu'elle. 

Ces considérations avaient vivement frappé 
Tesprit de M. de Caumont , et Ini avaient 
donné le désir de créer une institution dont 
la nécessité était reconnue. Les Congrès scien- 
tifiques de r^VlIemagne lui fournirent Tidée 
de réaliser sùn projet. Il crut en avoir trouvé 
la solution y en adoptant, pour la France, le 
principe de ces Congrès , mais en l'étendant 
et l'appropriant à nos moeurs , à nos lois t 
à l'unité de notre territoire, L'Allemagne ne 
se trouvait pas, d'ailleurs t dans la même 
' position scientifique que la France ^ il était 
nécessaire de modifier une institution faite 
pour un antre pays. 

Après avoir commuiai^é son projet à 
quelques-uns des Avàiis èès département de 
rOuestetde la Normandie, M. de Caumont 
fixa l'ouverture du i*' congrès pour l'époque 
du 20 juillet i833 ; il convoqua tous les amis 
de la science à s'y rendre. ( Près de aSo 
répondirent à cet appel. ) 

On peut maintenant apprécier la portée 
d'une institution purenoent scientifique, d'ilne 
institution devant laquelle s'effacent les dissi- 
dences politiques ou religieuses^ d'une institu- 
tion ou toutes les idées , tous les systèmes 
sont représentés , et qui est destinée à réunir, 
par un lien commun , tous les savans , amis 
de la gloire et du bonheur de la France. 

On ne peut ddnc trop Ioum: M* de Cau- 
se 



mos^ qd le premier a conçu le projet d'ë* 
tabUr dans notre pays les Congres scienti- 
fiques , et qui Ta â heureusement réalisé , 
que le succès passe iéjk ses espérances. 




\ 
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ADMIMSTRATIONS. 



EXFLICATIOlï DES PRINCIPALES ABH^YIATIOUS, 



G^ -- Grand" Cmix de 

la Légion d'honneur. 
GO^— Grand Officier 

de la Légion dhon- 

neur. 
O^-OffiderdelaLé- 

gion dhonneur. 
^ — Chevalier de la Lé- 



gion dhonneur. 
'm,— Maire. 
^.^ Adjoint. 
ç,—Cuté, 
à,-^ Desserf ant 
y, -^Vicaire, 
"p.-— Percepteur. 
\,^Juge de paix. 



PRÉFECTURE. 

Préfet : M. Galtîer ^. 
* Conseiller de préfecture ^ secrétaire général • 
m. Feuillet ^. 

Conseillers de préfecture .• MM. Houyret , 
.Le François , Le Bas ,^Vaultier. 

SOUS-PRÉFCCTIJRES. 

Sous-préfets : MM. Gaudin-de-Sl-Brice >)f( , 



■■ 



à A^Tâncties ; le Breton , à Coulaftces- ; Cla- 
morgan ^ , à Valognes ; Bonîssent , à Cher- 
bourg; Le Matoe , à Morlain. 

CONSÉÎL GÉNÉRAL. 

[ Résultat des ëlections. ] 

MM. Olivier , maire d'Avranches ; feois- 
nard-GrafldmtisoH ; Angot , député ; Tbe- 
bault-GrinbauU ; Leroux- Delaunay ;,Ayome- 
de-Chantereyne * ; Le Buhotel ; Vrac ; 
Cabart-dii-Langi)ré .; Brobon; Dauvrecher- 
UangervUle; Dudouit; Blouet; Ribouôl*; 
Traîsniîl; Avril*; Cbamps ; Lex;ebours- 
Pigeonuière; Noël; Tusson î hnouf ; Sam- 
son-Lavalesquerie ; Gendria-Dumesnil ; Çle- 
Hienl * ; rfébert-de-la-Vicomterie ; Moulin; 
Sivard-de-Beaulieu ; Lematois ; Le Courtois- 
de-Ste-Colombe ; Lauglois, 

CONSEILS D'AI«ON»»SEMENT 






[ Résultat des élections. ] 

Arrondissement cPAvranehes. MM. Carbon- 
net-Boissel, Cassin , Lepelletier. Mahcornev 
Waniârd-Lacavée, Tardif-de-Moidrey . V\ix- 
lippes-CantiUy , Godin , Duparc-des-Landes. 

Arrondùsemat de Cherbourg. MM. Javm , 
Noël-Agn^ Lesdos, Mabire, Jea"f»"r!«f» 
Grisel , M*ire ; Damouretf e » Delaport*-. 
Desyaux , Bourdet^ 
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. 'Arrondissement de Coaiances, MM. Jouenne^ 
Hamelin, Quesnel^, Violette, Eihouet , 
Lemare» Robin-^Prévalée, Ghapel, Le Loutre. 
M. Qnesnel élu à Coutances et à Gavray ^ a 
opté pour le cantoa de Coutances. 

Arrondissement de Mortain. MM, Davy , 
Hamelin , James » Le Verdays ^y Laumon- 
dais » Lebel , Lemardeley , Trochon. L'élec- 
tion faite dans le canton dû Teilleul a été 
annulée. 

Arrondissement de Saint-Lo. MM. Ozenne, 
Delarue , Guifiota)(^, Hurel-Delafourriàre , 
Lebceuf , Hervieu-Laplanche , Le Sage , 
Sellier. L'élection faite dans le canton de 
Saint- Jean- délaye a été annulée.. 

Arrondissement de Fatognes. MM. Vîel-desr 
Longcbamps» David- Dumutel, Lamache, 
Le Trectaer, Eurremer, Micbel -de-Hacon- 
ville , Lerat , Pelée-Devarennes. 'L^élection 
faite dans le canton de Bamerffle a. été an- 
nulée. 

COMMUNES. 

MM. 

Acqueville, M. Amîot, a. Varin, d. Groult , (i) 
p. Houyvet« 

(i) Nous n'atoi» indiqué parmi kt Ticairety que ceix 
des villes principales ; et \ parmi Ut desierrans^ qnt ceux 
qai sent payés pav TËtatL 



, ik^rrou , p. Dillaye. 

Agom. M. Tanqaerey « a. Mesnage , d. Aa- 

Wdj y p. Le Pell^ier. 
Airei. M. Htte>^de-^a» Baquet a. Le Caau , 

d» Desbogues Y p. Maiiroiuard^ 
AUeamtu, M. Nëe ^ a. Yioi^ c. Gosselin , p» 

Taidif. 
AmamdfSè). M. Gaillard, a. Fiinlaîne, <L 

Pucel-la-V allée , p. Cillouet. 
'Aff^f^^' TA* i>ebrf X , a. Lenfattt , d. Re- 
. gnonf , p. De Boyer. - - . 
4uUgfiy. M. Le Grand , a. Langieis ,d. Hë* 

httiy P' Girette. 
Ancteville, M. Lauréat ; a. Cardin ^ à. Her*- 

<vîea^ p. Lecrivain. 
Aoâioyilk. M. Herpin , a. Desdimilils , d. 

Lojrer , p. Hélène. 
Andié^r-Bohon (Si}, M. YveTol , a. Le jGto^ 

nier, d. Massieu , p. Ësnault.. 
André -de-V Epine (St), M. Peaeril , a. Baudet^ 

d. Le Barbey » p. Foulcrocq, 
Am^.M. Onftoy, a. Septans , d. FiUalfe^ 

p. Lhoste. 
AngùMle. M. Auvr^Yi. »• Duhottx,.p. Ler 

vitre, 
Angoville^u-Pîtin. M. Meriel , a. AUaîn , d. 

Bléhou, p. Robiquet. 
^ngovfUe-^n-Ay, M. G^illemin , a. Losuety, 

d. Le BlôTid , p. Aubert 
AwieviUe, M. De Yauquelin, a. Pkqueaot^ 

..4. Font ai ne y..p^Ij& Gr a n d. 

Aimes^ille , canton de Lessay. M. Pouret , a. 

Rosselin , d. Aubry , p. jPouret-LonguevaL 
Amovaie. M« Malié , a« D#Me, 4 BarYllugl» 

p, Maa<«l, 
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Jpptnïle. M. Mesnage , a. Eudes , d. Leatflt 

p. Campain. 
Ardeçon. M. Cribier, a. Guesdofi» d. Geneauxi 

p. Fontaine.. 
Argomgcs. M. PitoB-I]^auU, a. Harambourg, 

d. Cruchon , p. Roussçl. 
Aubin-des^Préaus (St). M. Anquetil, a. Epxpn, 

d. Delepault , p. Le Prévost 
Aubin- de -Terregaïte (Si}. M. Besnard » a. 

Etienvre ; d. Fîsel , p. Tr^ocben. 
Aubin-du'Ferron (Si}, M. Vaultier , a. Ledot^ 

d. Tesson , p« ¥drin. 
Amey, M. Duguéperoux , a. Davy , d. Tullet^ 

p. Fontaine. 
Audervilk. M. Enquebec t a. Delay , d. Com- 
père , p. Digard. 
Audounlle, M. Maine , a. Scelles , d. Mer* 

cent , p. Yic^. 
Aumeville, M. Revert , a. Le Praël , d. Fon^ 

taine« p. Duff^nt. 
Auvers. m. Debme , a;, h^^uiejf d. H^miely 

p. Gi^ot. 
Aui^illâ'SuHe-Vey. M. Pigaiiit;, a* Le Harivel^ 

p. Fontaine %, 
Auxais. M. Roquelin, a. S«^at, d. Alexandre, 

p. Gislol-Bordemer. 
Avranches. M. Olivier, i*' ^. Sattes, a'a. 

Boudent , c. de Saint-Gec vais , Leipht-* 

Dupré, v^ Le Paulmier,, Ri^« c de 

Notre-Q^^des-Cl^aittftf ^JËud^ , v. Mau- 

viel y p. Boyssou. 
AzâmiU. M,. LemQi^e4)^croiieUf« ,. a. Fiu^l 

taine > p. Pommier. 
J^iilr. m. Le^uiite^FjFpiiinarayf a.'Lerôy ^ 

d, Ësnault , p. GiiérÎ9« 



/^ 
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BokmsM, Lemeftnicier, a. Clëmenf , p. Girette. 
Baleme (La). M. Le Grand , a. Dupont ^ d. 

Deshogues, p. Guidan. 
Barenton, M. Leroux, i«'a. Bechct, a* a. 

Poisson , €. Abraham , p. Trouessart 
Barfleur. M. Salley^ a. Hay, d. Antbouard, 

p. Enëe. 
Barneville, M. Pellecat, a. Bazîn^ c. Le Grand,^ 

p. Clément. 
Barre-de-Semilly (La), M. Lemieùx, a. Bahot, 

d. Gênas , p. Bucaille. 
Barthélémy (St). M. GauUard , a. Loîsel , d. 

Alix , p. Adelée. 
BoMbigny, M. Larquemin , a. Le Chevalier y 

d. Lebredonchel , p. Liout. 
Baudre. M. Trcfeu , a. Chouquaîs , d. Ti- 

phaigne , p. Douchin. 
Beaudreville. M. Thomas, a. Aubert, d. Olivier, 

p. Quiedeville. 
Baupte, M. Au^Tay , a. La Perruque , d. 

Dorange, p. Laisné. 
Bazoge (La). M. Bagot , a. Norgeot , d. Vi- 
vier, p. Poulain. 
Beauchamps. M. Février , a. LepetiMa-Cham- 

bre , d. Fras , p. Le Bourgeois. 
Beaucoudrqy, M. Papillon , a. Le Gablier, d. 

Vaugeds , p. Godard. 
BeauficeL M. Le Jembie, a. Hamon, d.Moël, 

p. Beaamont. 
Beaumont M. Ouitre , a. Le Nepveu \ e. Le 

Carpentier , p. Dacier. 
Beauvoir. M. Gentil , a. Raux , d. Jouey , pt 

Fontaine. 
Bellefontaine, M. Bouillant , a. Bocbin ^ dv 

Bonnel » p. Adelée. 
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BiliwL M. Michel de-VesIy , a. Ler^n^ , 

d. Leroux , p. Desliayes. 
BemîMUe. M. Langlois ,. a. Racine, d. Le- 

goupil , 4). Le Rjche. 
Biri§Ry, M. Lebaron, a. Mari&-Lesperance> 

d. Durand, p. Morel. 
BesUère (ho), M. Hubert-Patinière , a. Poréc- 

LoAgprë, d. Guerard, p« Thébault, 
Beslon, M. Le Bboc , a. Lerdu , d, Loyer , 

p. Le Pesant ^. 
Besneçille, M. De Ciamorgam , a. Renoiiard, 

d. Le FiUastre , p. Bitou2;ë-Mesnil-Grand. 
BeuirigïïY» M. Delaville , a. Godard , d. Me- 

nard , p. Desportes. 
BeuzeviHe-4m-Pleia. M. Margaerie , a. Milet, 

p. Roger. 
Benui^Ukla-BaslUk. M. Adam , a. Doray , 

d. Baudin , p. Le Grand. 
P£uzepilU-mr It-Vey. M, Trainel , a. Groult , 

à, H^^vt^ p. Larue« 
Biards (Les), M. Martin^ a. Leraoussu ^ d. 

Des Grippea , p. BoHneniaîns. 
Biènlle. M. Auvray , a. Mari€ ^ d. Le Conte, 

p. James. 
Binmlle. M. Taillefaice , a. Obé , d. Vaultier, 

p. Roiibiot. 
Bion. M. flamon , a. Brebier , d. Delanie , 

p. Peiietior. ' 

BmUe, M. Le Costé, a. Fleury , d. Fleury , 

p< Agnès. 
Blainville. M. Héron , a. Robin t d.^Desval- 

lée»^ p. d'Aubrëe. 
Blos^ille. M. Morel , a. Loquet , d. Regnault» 

p. Coulomb. 
Bloutière (La), M. Le Gentil , a. {^oslier-Ia- 

Fontaine , d. Lcbargy , p. Voisin. 
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Boîsro^er. M. Gosselîo, a. Le Clerc, d. Des-* 

vallées, p. U'Aubrëe. 
' Boisyçon. M- Huet , a. Lair , d. &meneiix , 
p. Le Pelletier. ^ 

Bollmlle. M. Saugrain^ a. Hébert, d^ Le 

Cana , p. Lemîere. 
BcmenllefLa). M< Mercent , a. Bltndamoiir, 

d. Manger , p. Poret. 
Boucey. M. Pichanl, a. Giûcliard , d. Oaiy, 

p. Fontaine. 
Bouillon, M. Lévéque , a. Aubin , d. Gnyot , 

p. Michel. 
Boulouze (La). M, Refuveille , a. Maziire , 

p. Lusley. 
Bowrey, M. Le Boucher , a. Le Paumier , d. 

Le Monnyer , p. Bottin. 
BourguenolUs, M.Tetrel-Menardière, a.Groult , 

d. Chapel , p. Le Grand. 
BouitevUle.lÂ, Hasley, a.Badet,p. Yallogne. 
Sraffais. M. Gauquelin, a. Chapel, d, Yvon, 

p. Ledru. 
Brainville, M. Le Fillaslre , a. Le Tourinyï 

d. Coupey , p. Lecrivain* 
Brant^ille. M. Devauquelin , a. Hamel , p. 

Agnès. 
Brecey, M. Lanos , a. Desfeux , c. T^nièret 

p. Poisnel. 
Bredomille. M. Beaufits , a. DiiTal , d. Le ' 

Dormeur , p. Guiilouet. 
BréhaL M. Brohon , a. Galliea \ c. Noël , 

p. Hélène. 
Brettei^ille, M. Germain , a, Llï^Brettevxiiois, 

d. Vastel, p. Vincent 
Breiteville-sur-Ay. M. Luce, a. Robillard^ 
d, Rapilly y p. Aubeçt. 
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BreJiffUîe. M. Bonnissent-Desvaliëes , a. Hé- 

bert-da-Rocher , d« Le Bas , p. Bazan. 
Srivandsi. M. Gaocel, a* Bucaillei d. Beau- 

fils , p. Larae. 
Brii^iUe* M. Eudes-Delacocardière , a. Sau- 
vage « d. Fontaine » p. Hélène. 
Brice-de-Landelles (St). M. Baron Q^ , a. 

Gesnouin , d. Mondhair , p. Ladvoué. 
Brke (St). M. Hnrë , a. Lemains , p. Gilbert. 
Bricquebec. M. Monlin , i*' a. Lucas-Daro- 
cher t a* a. Le Rendu , c« Coupey , p. Cor- 
bel. 
Bricqnebosq, M. Martin , a. Lemoigne , d. 

Levavasseur, p. Leriche, 
BrkqueHUe-la-BloueUe. M. Billard, a. Le 

Gagneur , d. Olivier , p. Gosselin. 
Bricqueçille-sur-Mer. M. Guillot ^ a. Fremîn, 

d. Piton» p. Barbier. 
Brillevast. M. Lallemand , a. Daboville. , d . 

Lamy, p. Osbert. 
Brix. M. Hamel , i*' a. Langievin, a* a» 

Langevin , c. Feret , p. Laisné. 
Broumns. HI. Germain , a. Danguy , d. Guy- 
tard , p. Beaumont. 
Bruche^aie. M. Beaugnillot ^ a. Miqaelot , d. 
. Vileltc , p. Vallognc. 
Buais. M. Blandet , a. Feron , d. Nicolle , 

p. Guesdon. 
BuatfLeJ. M. Blouin , a. Blouin ,^. Muriel, 

p. Lair. 
Cambernon. M. Labarbe , a. Le Chevauer , 

d. Le Rendu , p. Pouret-Bretteville. 
Cameiours. M, Blancbard , a. Ozottf , d. 

Corbel , p. Deshayes. * 
CampronL M. Lecordier , a. Vigot , d. Le 

Tenaeur , p. Rouelle» 
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Caaisy. M. Giarâ , a. Yieiilard , c. Ybert y 

p. Groualle. 
Qmteloup. M. Desbayes ^ a. Le TeIKer , d. 
-*- Dehennot, p. Osbert 
CanpilU. AI. &amson , a. Jeas ^ d Leûomié' 

table , p. De Pierrepont' 
CarmàiUy. M. BlancUard , a. Hiiaii}t4e-Loitg- 

pré t d. Lerebour» « p. Doublet. 
Careaian, M. Ëiioiif, i^a.6itlot, a« È.M^ki^ 

c* Savary , p. Deshayes. 
CameL M. Pelîpa^ , a. Sahnaa , d. Doré ^ p. 

Roussel. 
CarruifUle. M. Guerard , a. Foaquet , d. Gos- 
* nouf , p. Lefévre. 
Carottes. M. Taupm , a. FiUâtre-De!o«g:raye, 

d. Laifté, p. Michel. 
CarguebuL M, Petrotle^ a. Migiiof, d. Fre- 

mine , p. Coulomb. 
CartereL M> I<o»l, a. Le PeUelier, d. het&mxj 

p. Li«ut. 
CaitevUle, M. Hottot, a. VasseUn, d. Yiotell«, 

p. Bitottzé-Mesaii-Grand. 
Cdz, M. Lara» y a« F^ot, p. Foiï^aitte^l^. 
Cavigny. M. Duhamel y a. Le Gmstey , d. 

Virilée V p. Girêtie* 
Ceaux. M. Provost-Dumée , a. Prov«t-Ies- 

Yetgées, d. Le Breton, p. Dut^l. 
Cécile (SteJ. M. Michei-Lepinagr, a. Pifel- 
. Grandpré ^ d. Lemoiiie , p. Eude&ie. 
Cérences, M. Jouenne , a. Hue ^ c. Duron- 

eenr, pu Botthi. ' 
Censy*kt-ForiL M. Ptetmier, a. Le Tellier, 

4. Le Boussel 1 1^ I^c Gendre. 
Cerisy-laSalle. M. Saf ary , a^ Marie , c. Tur-. 
' gis y |r. DtimesnH-'Adelée. 
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Chaise-Baudouin (La), M. Delaporle , a. Dtt* 

ttiont , d. Guiard , p. Le Masson. 
ChalanâreY, M. Busnel , a. Desloges , d, Xjt 

Vivier , p. Bpnnemains. 
Chamhres (Les), M. Busnei, a. Besnard, ^ 

Boudent. ^ 

ChampS'de-Losque (XesJ. M. Rauline , a. x^e 

SenecaU d. S^aii^,^p. Lecuyer. 
Champsetvon, M. Mailiard, â. BréhaïD , i. 

Bréham , p. Boudent^ 
Champcey. M. Le Tennéiiri, a. Le Prieur ^ 

d. Mauviel, p. Lboste. 
Chaj^eaux, M. Coupard , a. Lenobk , A. 

Piton , p. Michel 
Chmnprepus, M. Néel^ a. Duronceur , A. 

Pichard , p. Voisin. 
Chanieloup. m. Mesnage , a. Paris , d. Ri- 

houet, p. Hélène. 
Chapelle-Cécelitt (La), M. Duval T a. Debre- 

cey, d. Benoist, p. Le Pelletier. 
Chapette-dorFesi (La). M. Eury , a. Eury , p. 

BneaiQe. 
Chapelh-m^uger (La), M, Doub!et-Ies-P6t- 

teries, a. Dumont, d. Ysabei, p. Poulain*, 
Chapelle-Urée (La), M. Hacé, a. Dalîgaull/ 

p. Poisnel. 
Chasseguey. M. Videlou , a, Milet ^* p. Pou- 
lain. 
Chci^oi.M. Guillou, a. Police, d* Lèbel , 

*p. Dubaux. 

Chef-du'Pont. M. Rachine , a. Duprey , d. 
Moynet, p. CoaîHard. 

Ckefresne (Le). M. Hinet , a. Ûuchenun , d« 
Hervy, p. Le Pesant^. 

Cherbourg. M. NoëlÂgnès, i*! a* Pinel , 2^ a« 
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MoTin , c. Briquet, v» Frîgôuît j Le Car-î 

Îftiltier , Tassel , Godisfroy , Hitouzé , ç. 

Chérencé-le-Hérott, M* Le 7ametel , a. Le 
wA^roYost , d. Lair , p. Le Grande 
Ct^eneey-le-îiousseL M. Pasturel, à. Le Pei- 
gné ,* d. Cordon , p. Addëe. 
C&is ( Les). M. Perrdi&ult , a. Charael , 

d.' Levesqne , p: Morin. 
ChtvnnlU. M. Bochm , a. Dàtin, d, OlfK 

vier, p. De Mezange. 
Chet^ry, M. Hervy, a. Lémonnîer , d. Hefyieu, 

p; Godard. * 

CJnistophe-dit-Foc fSiJ. M. Leménant» a. 
'Au^uère , d. Êoifùeniaiiis , p. Lerîcbe. 
Clair (Si J. M. Bazire, a. Parfonru , c. Flàust, 

p. Foulcrdcq. 
Clément fSiX H. Hamelîn, a. Boursin, d. 

Balais , to. Demarcéiil ^, 
CWûum- M. Lelong C fiW ) , a. Bôupsard , 
■ d. Deliste, p. Osbert* 
Coigar. M. Deschaœps, a. Mariage , d. BoS- 

cage , p. Campain» 
Cotom&e ( Là), M. Dubrcùil-Prëmarais , a. 

Le Maître , d. Avril , p. Le Pesant ^. 
Colomke (iSteJ.M. Le Coiirto^-de-Sainte- 
Colombé, a. t>ttot , d. Duhamel, p. 
Boublot. 
Colomby. M. Dupont, a. Jourdan , d.Pom- 

roier , p. Roublot. 
Ctn&-du*N6nf(Sl), M. Avril -Dèsdrounes , 
. a. Beliu., * f oijbert , p; Dësbayes. 
Cbfiâ'snr-riri, ÎM* Lafôrge, ai Heûzebrocq, 

d, Lberipite ^ p. Marin. ^ 

eonhiêres. M. Dé Monceaux , a. Dcguelle , 
d. Aiôy , p- Leiontrc. 
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Cosgueme.-^. ÇaiUard,^. Gervafe, AHaaeï, 
p. Levitre. •*^» 

Coa/ow-ror. m: Huet-Dnfriloux , ». Aqmont" 
d. Ozenne , p. Mauduit. . 

Co6r(y. M. Chasies , a. Le Crosnier-le-Xailfis 
a. Lerendn , p. Pouret-BretteviUe. ' 

chard , p. Dnteil. ■ ' - ^ 

oier, p. Chauvin. 

_^ de-BamviHe , d. Dag er , p. Duooht 
Créances.^. mo.Mn„ a. Paci.^t .7^„ge, 

P. Povret-LosOTfival. ^-Wfse' 

Cresn^ fLes^. C taures , a. Pastvel à 

Du^iatpel , p. Poisne!, * ■ ' "' 

line , d. Drieu , p. Campa». ^ 

Croix-AnanchmfLaJ. M. Hubert , a. D;.vt-, 
d. Gaufbier , p. Roussel. • ' ' 

S.?*^ e^H ^- ^^ Carpentier . a. 
^jflet , d. Bftuchet , K. Ag^ès. . 

Cr^.rr5/.^.M. GroualleVTtrefeu/c 



Cupes. M. Jouvin , a. Banel , d. Basnel , ^ . 

Poîsael. 
Cyr fStJ ^ canton de Mortain. M. Ozouf, 
i**^ a. Vezard , a* a. FouUleal , d. Lericbe, 
p. Le Mardeley. 
CyT(Si') , canton de Montebourg. M. Lebar- 
banchon , a. Âze , d. Detacotte , p. Launay- 
Detan\ille. 
Ihmgy.'Vi, Le Fe^Te , a. Porée \ d. Le Mas- 
son , f . Le Nepveu. 
Benis-le-Gast (St). M. Laîr » a. Roussel- 

Hamel , d. Le Franc , p. Guidon. 
Denisie-Féfu (SiJ. M. Delarue-Lavallée, a. 
Leroux- Lesprés , d. Le Gravereng , p. 
Leboux. 
DemâPOU, M< Poret-Descroules , a. VasseUn, 

d. Pbilîppe , p. Quiedeville. 
Déztrt (Le): M: Le Bas , a. Touroude , fl. 

Lefranc , p. Godefroy- 
Di§oville, M. Fenard , a. Bourdet , d. Saillard, 

p.*Lepelley-de-la- Houssairic. 
DiguUedlle. M. Gauvain , a. Gain, d. Herpeu, 

p. Dacier. 
Domjean, M. Tricard , a. Denis, d. Boudet, 

p. Desportes. 
Donpiiie M. Le Pelley-Fonteny , a. Lemaître, 

d. Caignon , p. Lericbe. 
Do9ille. M. Hostingue , a. Lesage , d. Leteb- 

Yre , p. De Pierrejjpnt. 
Dragey, M. Duchemin , a. Girre , d. Leplat, 

p. Lboste. 
Dticey. M. Delarocbe , a. Le Sénécbal , d. De* 

larocbe , p. Morin. . 
Ebrémond-de 'Bon-Fossé (StJ. M. Leturc, 9. 
Doucbin , d. Marécbai , p. Groualle. 
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Ecmssenlle. M. Fecrand^, a. tGaltot^^. l^e 

valant. 
Ecoqueneaunlle. H. L^masson^ a. Leni^^a^oir, 

p. Vicq. 
EcuUeriUe. M. Paris , a. Coasin<^ p. Daci^ 
Emondeville, M. Duval^ .a. Le Comte ., d. 

Guilbert, p. Le Cauf. 
Ejty (StJ. M. Bourdon , a. Le S^ge, 4* Souf- 
frant^ p. /Gislol-Bordemer. 
Equeurdrenlle, M. Mignot , a. V^giipt, d« 

Quenault , p. LeiQ»ky« 
Equilly. M. Ci!espin , 4. Cagueville 9 'd. Le 

Gentil , p. Cotterel. 
EraudenUe. M. Le Saché-Lach^nie, 4. Xe- 

h)uey, d. Dauneville, p.. Le ViUant* 
Esglaades. M. Pimor, a. Leronssel , d«ia§-: 

canuet , p. Girette. 
£U^ville. M. £ertîu ^ a. :S^fr ^ 4« I«^k9|»i. 
'p. Le Grand. 
Eugienne (Si), M. Dudbemin ^ 9. (^lipton « 

p. Lediu. 
Farmanpîlle.lt. Gaffien,' a. lUpvlt ^..Nëêl, 

p. Lefevre. 
Ferrières, M. Gesbert ,- a. XtO^sel , >d* 3i*CS-> 

nières, p. Gnesdon. 
Fervaches. M* Beaufils , a. .firetonnièjfe t d. 

HécaB , p. Godard. 
Feugères.M. Rauline; a.Pam^vei d. P^yid, 

p. Le Noël 
FeuilUefLaJ. M. Lebel, a. M.^ifir, 4,.$al- 

mon , n. Delaval^^ieôa^ 
Fi^(iille,si. hà^hez^^ ^^ÇMe^ (!• Le^M^ier, 

Np. Pontenaj. v . j. 

Flamaaville. M. Moquêt-Dqloiligpré, a. iBoâr- 
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Gilles iS). M. Guillol>)f( , a. Requier , 4. 

Aabrîl , p. Poulain. 
Glaiigay. M. Le S<^e, a. HoUey, 4* Des- 

touches, p. Qaiede ville. 
Godefroy ( La \ M. Yvon , a. Blandin , d. 

TiincQt , p. Gilbert. 
Gohannière ( La ). M. Evard-, t^. Bcebier , d. 

Honauld , p. Gilbert. 
Golles^ille. M. Folliot-Dwrvflle , a. Çouppey» 

d. Laurence^ p. RoublolL 
GonfrevÛle, M. Palla , a. X^on^pte « 4* Va- 

rin , p. Troudet. 
Gonnevùle, M. Le Marqpiier, a. Guillei^el , 

d« Corbin , p. LepelLey-Delahoiissairie. 
Gorges, M. Delalonde , a. Duprey , d. Diigne, 

p. Troudet. 
Gouberviik. M. Leseiière , a. Lehoin , d. 

Tbia, p. AïKgouillaat. 
Gourbesville . M. Francboaune , a. ^r4>t , d. 
, Arifoa^ p. l>e Boyer. 
Gourfalmr,. .M. .Dufour., a. Duy^, 4. Le 

Redde , b. Groaalle. 
Gouvets. M. j^evaux., «a. Loisel , d. Gai^din » 

p. Morel. 
Gom^iUe. M. D'Auhrée, a. Çhapel ,4. Ybert, 

p. D'Aubrée. 
Graigi^^M. Biré^j a. FqIUqI^ d. La^gtob ^ 

p. Vattier. 
Grand'Celland ( Le ). M- Anfray-Cojteflitîiuère,. 

a. LeÇllatre , d. ^Bedloir, p. Poiçael. 
Granvilie, M. Abraba» -Driîftis^^ i*' a. 

Valléo, 2*. L«rona yX^ Mwdnit., v*. f <>HU^ 

Lepelley , p. Le Boùffy. 
Gratat M. Lemiète^, % Peba:0q[U«* 4. JU|- 

mière, p. Gosselia» 
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Gréi^ille. M. Le Duc, a. Henry, .d. Dacier, 

p. Dacier. 
Grimesnil. M. Gerroaîn, a. Letouzë, d. Go-- 

dreuil , p. Guidon* 
Grosville, M. Héron-Des\agands , a. Cullin , 

d. Hamel, p. Le Bouny. 
GuihéberLyL, Lelong, a. Jorel , d. Leiong, 

p. Lehoux. 
Gm'lbemiîe, M. Desmortreux , a. Cor- 

d^homme, d. Hoet, p. Le Grand. 
Guislain ( Le). M. Le Franc, a. Houssin 0^, 

d. Soyraier , p. Morel, 
Hambye^ M. Pignolet , i*' a. Letouzé , 2* a. 

Hurel-le Longpré, c. Daveney , p. Burnouf. 
Hamelin. M. RauU, a. Charnel, p, Trochon. 
HimiLe). M. Fortin, a. Lechevalier, d, 

Feret^ p. Launay-Detanville. 

• HarâinpâsL M. 'Hamrf, a. Leroui^, d. Sérel^ 

p. ,BuUeI. - 
' Hautteiiille, M. Abaquesnë-de-Parfouru , a. 

Dorléans, d. Laurence , p. . Poret. 
Hauttenllele-Guichard, M. Le Cardonnel ♦ à. 

Vallée, d. Chasles, p. Rouelle. 
Hare-Bellefond ( La ). M. Voisin , a. Duval , 

d. Lemercère , p. Morel. 

• Haye-d^Ectot ( La ). M. Bazin , a. Vibert , 

d. Houyvet, p. Clément 
Haye-du-PuUs C LaJ, M. Chanteux , a. Tou- 

zard , c. Villette , p. Lemière. 
Haye-Pesnel {La). M. Neslet, a. Guesflon, 

c. Melte^ p. Lebourgeois. 
Héauville, M. Messent , a. Le Flambe , d. 

Cauvin , p. HouyVet. 
• Hébécrévon. M. Le Brun, a. Desuryire , d, 

Bernard , p. Poulain, 
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HellevilU,' M. TowlorgCâ .^. Pespcès » 4. JUe- 

roux ^ p. Cliaaviti. 
Hanuyez, M. Lebrettevill<|i3 , a. ¥iel , d- {ifir 

tnoBiiier, p. Launay-de-TanvîHe. 
HenaeyiUe, M. Nicolet ,, a. Le Poîtevia- lia- 
montagne, d. V^oisin, p. Lebuby. 
JUl/rcngu^çiify. M. J^e F.êvre , ». Th(N;^a9^, 

d. Dudouit , p. Mauviel. 
Hemueville, If. jK^v^rd i a. Le B<»uIaQgrer « 

a. Bèlhonom^i p* Digard. 
IJeMéPUviile.M. htcs(jj\jàwk^ a. Hébert, 4* 

Fréstçl, p. Le PeTlelier. 
Haussé. M. Dangiiy « a. Scigot , d. Saavi > 

p. GiUesdçn. 
HiçsiilU. \M. Corbûi - Elespif npete;a9i$ ^ |i. 

Laoïcre, d* L^ncelqt^p. Coiiloipb* 
maire'dwHmovfit { « ). IL llo#h>,t i^' a- 
, Raalîn , a"" 9. Raoault « jo. |Sayet , fi. 

Bernard 
Hilaire'PetitrViUe ( «jjf }, M. T^ot , a. Lebor- 

rnyer , 4. Gille , p. F.o^taine|Jç. 
Hocquim\ M. ptfvaKG.raxvd«ciç ,, a. JP^audrf , 

d. Hasky^ p. Thëb^^uU. 
Bommt-tï Arthenc^ ( L^ ). M. NîcoUe , a. 

Desdêvise», d.j&elisle; p. Lecuyor. 
Jfoucsvlle. M. Frigoull-de-Lî^viUe , ?i. Moy- 

net , é. Derouet , p. Robiquet. 
Wo^tfeville. Bf , Adam. a. Crcveuil , p. Cam- 

pain. 
HuberçUle, M. Taràif-du-Longpçé , a. Gos^e- 

iin, d. Burnouf , p. Tardif.^ 
Hudimesna. Iff. Tapin-Leschanips t,a...H^- 

rasse-les-Courcièrçs , 4» Coulqmb f p. 

Cottei:el. 
Httisnes. M. Frësnel-Besae^'e., a, Dupçey» 

d« Lurois, p. Trincot. 



lïnsson. M. Denot , a* Chemia , d. Gbeva- \ 

lier, p. Gérard. i 

Myenvillt. M. CfeeTreûil^, a*«Dubreiiil, d. 

Levivier, p. Le Bas. ' 

Isigny, M. Guetînard , a. Tencèrc , c. Vaul- 

tier , p. Bonnèroaitis. 
Jantes (Si). ST. Sursois» i" a. Xoy^èl , a** i 

a. Belloir , c, Charuei , p. Boiillë. 1 

Stan-éê-Daye {SiJ. M. Merienne , a. Le Bas, \ 

€• Mangon , p. Godefroy* j 

Jtûndê'lû'Haîze ( Sf). M. Dubreuil , a. Le- 

chevretel, d. Bondard, p. Dubaux. 
Jeanrde4àBiçière ( Si ). M. Lefebvre , a. Vî- 

bert-Descrouttés, d. Coùppey, p. Clément. 
Jètin-deSaçigny ( Si), M. Capelle , a. Foret , 

d. Le CarboiiAier , p. Foulcrocq. 
Teari'des Baîsms Ç^St. ). M. Godey , a. Marie, ♦ 

d. Gardye, p» Bu.caille. 
Jem-des-Champs ( Si ). M. Le Breton , a. 

Macé-LapaUi^re y d. Dairoi^j p. Tbébault. 
JeûnMCùi0 (St^ ^ ântôn Ae Bt^cèir. IVT. 

Le Jametel ^ a. Bobine, p. Lq Massori. 
Jeah dû' Corail iX) , canton de Mortain. M, 

Delaubrière, a. David-Duhamel, d, Le<- 

sôiigeur , p. Pelletier. 
Jean-le-Thomas {9t), M. Lèclievalier-Dujar- 

din , a. Turgot , d. 'Trouve , p. Lhoste. . 
Jobourg. M. Fleury , a. Samson, dL Colin , p. 

Jogant^Sm^M. Macé, ,a. Lecont^, p* Le 

auf. 
Jores^St). M. Bagot, a. Lehôuelleur, d» 

Louveaii, p. Laisné. 
Juilley. M, Gilbert, a. Riget/ d. Dapilly , 

p. Dûtéîl. 



Juiigny. M. Gressin , a. Gasté, c. Guytard* 

p. Poulain. 
Limbemlle. M. Corbrion, a. Au\Tay-ï>cs- 
• landes, d. Ganlt , p. James. 
Lande-^Airoui^La), M. Servaîn, a. Bloaet, 

d. LetelUer, p. Le Grand. 
Lûpenty, M. Hamelin , a. Laisnë , d. Rognes, 

p. Trefeu. 
Lastelle. M. Leplanquais , a. Digne , d. Le- 

blond , p. Laisné. 
Laulne, M. Jouninet , a. Beirve , d. Leplan- 
quais , p. Delavalleinerie. 
Laurent'ik'-Cupes {St). M. Peslin, a. Herbin, 

d. Legros , p. Le Pelletier. 
Laurent-^-Terregatfe {St). M. Chevallier , a. 

Bliare, d. Colet , p. Trpchon, 
Léger ( Si ). M. Le Coupe , a. Larogae , p. 
• Thébanft. 
Lengtroime. M. Lecanu, a. Faton , d. Ozouf , 

p. Perrotte. 
Lessay. M. Fauvel , a. Bataille , c. Lamy , 

p. Vray. 
Lesire. M. Lafolley , a. Heurlevent , à. Vil- 
' lard, p. Gertnain. 
Liesçâle, M. Belîn-Duval, a. Langlois , d. 

Beurey , p. Robinet. 
Lieusûint M. Desprést a. Boistard , d. Martin, 

p. Tardif.' 
Lwgeard, M. Lechuteanx , a. Le &ige , i* 

Leduc , p. Mauduit. / w 

Lingrmlle. M. Vincent, a. Lecatellier, d. 

Champel , p. Chevreuil. 
Litbaire, M. Martin, a. Davodet, d. Ledanois, 

p. Jonbert. . 
LogeS'MarchisiLes).Hl. Cordon, a. Lebouc> 

d. Levindrey, p, Tréfeu. 
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toges-sur-Brecey (^Les ). M. Benoît, a. Cou* 
'^'iornb , d. Anquetîl , p. Le Masson. 
Lolif, M. Delongcaye , a. Delongraye , A 

Legros , p. Boudent. 
Longuevîlle, M. Delarue y a. Longueville , d» 

Bidel , p. Hélène. 
Loreur {Le),Vi. Tanqueray , a. Coaillard ^ 

d. Simonne , p. Cott^erel. 
Lorey ( Le ). M. Lavieille , a. Ozouf , iL 

Laloë , p. Rouelle. 
Lo ( St ). M. Lemenuet-de-Ia- Jugaimière , t^ 

a. Vialattc , 2** a. * , c. Adeline , v* Hébert, 

Bazire , Deiaunay , Bauniel , p. Yialalte* 
Lozon» M. Ozouet , a. Rihquet ^ d. Le Vi- 
vier, p. Giffard. 
Louet-sur-Vire (5/). M. Qtassiert a. An- 

guenrant , d. Bottin ^ p. DesporUs* 
Loup (St). M. Hardy, a. GîIbert'Duboorg^ 

d. Morin , p. Delentaîgne. 
^ Luoi ( Le ). M. Ledru , a. Çooeiuie-, d* Por« 

tais , p. Ledw. 
Luzerne C £â ) , canton de la- Haye-Pesnel. 

M. Lebreton , a. Lorault , d. Éarenton ^ 
' p. Le Bourgeois, 
Luzerne (ta) ^ canton àe St-Lo. M, VilUers^ 

a- Parey, p. Dillaye. 
Maçey. M. JPostel , a. Fagnaîs , d. Marigny, 

p, Trîncot. 
Magneçille. ,M. Cossin , a. Lequeitiar , d. 

Lacotte , p. Duval^ 
Malo-de-la-Lande ( ^ ). AL Raoult , a. hetfno^ 

c. Guillard , p, D'Aubrée. . ^ i 
ManceJliire {,Lo)x ^^lo^ dlsigny. M» Lebnmi 

a* Levallois, d. Lericolais, p».Lair. 
Mancellière ( ^ } 9 canton de Cani:^. M^ 
1 .M 
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Oz^me , a. Pouchin , é. Carrey ^ p. 
Groualle. 
Moiré. M. Le Tellier , a. Magné , d. Coespel, 

p. Gaérin. 
Karehésieux. M. Regnaait, a. Barai5« d. 

Sebire , p. Lenoel. 
MàrcUly. M. Grimbot-Mëzeray , a. GaPien , 

d. Simard ^ p. Lusiey. 
Marcùuf {Si)* % Poisson , a. Heroat , d. 

Antoine , p, Ppnunier. 
Margaeray. M. Le Pesant-Pîchardiëre , a. 

Manson , d. Allain , p. Morel, 
MarU-du-^Sois ( Ste ). M. Chemin , a. Breîl- 

lot , d. Juvigny , p. Gérard. ^ 

Marie du-Moni {Ste )♦ M, Falaise , a. Bertot, 
- d. Louis , p. Vallogne. 
Marigny. VL liervieu, a. Salles, c. Jamet , 

p. Dottblet. ,, ^ 

Mani§ny. M. Piel, a. Toniinel , d. Gercux, 

p. Demezange. 
Martin' d'Aubigr^' (St). M. Lccann, a, Le- 
. roux, d. Alexandre , p. Lenoel. 
M^tki-^AudomiaêiStyVi. Jouenne , a. 

Vivier , d. Goubert , p. Germaiit 
Martm-^deSân-Fossé ( St), M. GouîUertiy, a, 

Leconte , d. Auvray , p. Lenepvea. 
MarHn'ie-^Cenilly {SI). M. Dauvrecber-Dan- 

gerville , d. Deligny , p. Ernaalt 
Martin' der-ChmiUeulSt ). M. Heurtantt, a- 

Bazin , d, Lallemand , p. Enen. 
MoFtiarde-tandelles ( Sf ). M. Alleaumc , a. 

Restevx / d. Gourneî , p. Ladvoué. 
MarÙn^des-Champs {Si). M. Herbert , a, 

Desînoftts, d. Quettier» p. Delentaignc. 
Marlin-êt-yirrrevah ( Si ). M. Osmônt , a. 
Pertot , d. Menicier , p. Vicq. 
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Martm-'U^Bouillani ( St ). M. CoquelA , a. 

Turgis, d. Poulain^, p. Le Pelletier. 
Martin-le-GréardiSt ). M. Hamei , a. flamel., 

p. Cbauvin. 
Marim-le- Hébert ( St ). M. Dubosl-L^raîrie, 

a. Dienis , d. Lacotte , p. Bazan. 
JUartini^ast, M, Helouin , a. Cousin , d. Lucas, 

p. Buttel 
Maupertuis. M. Papillon , a. Chapelle-Maison^ 

Neuve , d. Estur , p. Morel. 
Maupertus, M. Bourdet , a. Noyon y d. Hony- 
' Yet , p. Lefévre. 
Maur-des'Bois ( St ). M. Gendrin » a. Duyal , 

p. Le Pelletier. 
Maurice {St ). M. Giot , a. Meslin , d. Castel, 

p. Pontenay. 
Jteauffe ( La ). M. Perrette-Lamarche , a. 

AUix , d. Godey , p. Maarouar^d. 
Méautis. M. Duval, a. Le Viautre, d. Tri- 

quet , p. Gislot. 
Mère-EgliseXSie). M. Margaerie, a. Fossey, 

c; Guéret , p. Couillard. 
Vesail-Ade!ée{Le). M. Aguiten, a. Blondei, 

d. Chenaux , p. Adelée. 
Mesnil-Amand {Le), M. Piel , a. Auyray , d. 

Bazire , p. Guidon. 
Mesnil-Amey{ Le}, M. Menant , a. Groult , 

d. Leblond , p* Doublet. 
Mesml'Arigot { Le ), M. Germain^ a. Lamsâ- 

son t i* Corbet » p. Godefroy. 
Mesnil-Aubert (2^). M. Lesouef, a. Ques- 

nel f d. Moncel , p. Barbier. 
Mesnil'Amd {Lâ\lA, Levallot , a. Pagnier, 

d» Leconte , p. LepeIIey-de-la-H<ius3airie. 
Nesnil'bceujs {Le). M. Jouenne , a. Goupil , 

d. Heslouin , p. Lair* 



,1 
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XesaS^Bmant ( Le ). M. Lefevre , a. Gosse , 

d. Gosselm, p. Guidon. 
Mestah-Bus {Le). M, Pt)uf ret , a. Canapaîn , 

d. Turgîs , p. Varin. 
MesBUdtey {Le)- M. Jenvresse , à. Porée- 

Millières , d. Hecquart , p. Tbébault. 
MesnU^Durand ( I^e ). M. Gîre, â. Aupoîx , 

d. GrimouU, p. Girette. 
Mesml-Ekaj {Le). M. Le Vavassèur , a. Me- 
nant j d. Bernard , p. Giffard. 
'MgswS-^&afineriLe), M. Manger , a. Lemon- 

nier , d.- Durand , p. AnqiietîU 
Mesnil-Gilbert { Le). M. Lemardelay, a. Le- 

chevalier, d. Lemardelay, p. Mauduit. 
Mesml'-Hermm ( Le ). M. Demarcambye , a. 

Beaufils , d. Anvray , p. Cocaigne. 
MesnU-Hue {Le). M. Fossey , a. Datîn , d, 

Larsonnenr, p. Anquetil. 
Miesniilard {Le). M. Jouenne , a. Jouenne \ 

d. Barbier y p. Demezânge. 
Mesm'l ( Le >. M. Lacotte-Desvaux , a, Hér- 

vieu , d. Laisné \ p. Pontenay. 
Mesml'Opac {Le). M. Fossard ,^ a. ' Briard *, 

d. Lecardonael , p. Lepenne^er. 
^ Mesnii^Ozerme {Le ). M. Barbé -Boîssiëre, a. 

Lecompagnoà , d. Le Franc, p. Lnsley. 
Mesml*Rainfray { Le ). M. Guilleraan , a. Le- 

clerc , d. Salles , p. Ponlain. 
Mesml-Baoult { Le ). M. Le Canu , a. Chou- 
quais , d. Laforge , p. Le Pennetier. 
Me5ml-Rogues{Le). M. Lebreton , a. Guidon, 

d. Fonbert , p. Perrotte. 
Mesïdl'-Rouxelin {Le). M. Le Soudain , a. 

Siirget,~d. Lebarrier, p. Dillaye. 
Mesna-Thébadt { Le). M. Gucrin , a, Jouenne^ 
d. Lericolais , p. Bonnemains* 
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Misml-T^i^e ( Le ). M. Bottlent , ar Manukr , 

d. Godefroy , p. Addée. 
Mesràl-Feneron ( Le ). M. Thouroude , a. 

Martin , p. Godefroy. 
Mesnil- Vigot ( X<? ). M. Carrey , a. iPainf , 

d. Pellerin , p. Giffard. 
Mesnil'Filleman{Le), M. Yvon, a. De&ta- 

giies y d. Briens , p. Ânqu^til. 
Mewrdraquière ( La }. M. Féyrier-les-Landes , 

a. Bazin , d. Langevin , p. Cotterel. 
Kkhel-de-la-Pierre ( St ). M. RoneHe-tes- 

Prës t a* Le Roussel y d. Lecrosnier , p. 

Varin. 
Wichel-des-lMups ( St ). M. Maillard , a. Mal- 

let, d. Labé, p. Michel. 
Minières, M. Hue , a. Lelièyre , d. Hue , p. 

Delavalleinerie. 
Milly, M. Louet • a. tLemonniei-Datîmère , 

d. Breillot ^ p< De Mezange. 
Mobecq. M, Davy > a. Failache, d. Vasse, 

p. Joubert. ^ 
Mùidrey, M.^ Lange , a. Lochet , d. Le Grand, 

p. Fontaine. 
l^oiliers-iTAllorme (Les). M. Mabire , a. Le 

Craisey , d. Bigot , pr Liout. 
Moiiiers ( Les ). M. Patrix , a. Raisin y d. Mes- 

lin , p. Le Grand. 
Montûhot. M* Lemasarier , a. Bossard y d. 

Forest , p. MoreL 
XorUmitt y cdioXon de Torigni. M^« Ducbemis, 

a. Poret, p. Le Grand. 
MontaigUy canton de Yalagnes. M. Rainel , 

a. Duprey y d. Hirard y p. MweHe. 
Iflontc^urles-Boisu M. Lejametel^ a. Auberl^ 

d. Boùssard y p. Anquetil. 



a a* 



^eufiHmrg(Le). M. Poul^n , a. Lévallois , d. 

Loyer, p. Demarceid ^. 
Na^finesniL M. Levaigneur^ a. Leriche, d. 

Founni, p. Lemière. 
Neuville-au-Pitin, M. Osmont^ a. Leraonnier, 

d Lebarbancbon , p. Roger. 
NmvUh'-en Beauaumt M. Falaise , a. Del»- 

lande, d. Mahieu , p. Bitouié-Meaiil- 

Grand. 
Néçille, M. Pontus , a. Delatour, d, Delkle^ 

p. Levitre. 
Nicolas-de-Coutimces (StJ. M. Chevreuil , a. 

Le Loup-la-Houssaye , c. Desponls , p^ 

Gosselio. 
Nicolas -de- Pierrepont (St). M. Fossey , a. 

Vaultier , d. Renault , p. Depierrepont. 
Nicolas-des-Bois fSl}. M. Debenne , a. Le- 

pelletier , d. Baudry , p, Lemasson. 
mcolaS'fiiis-Grmme (StJ. ftL Epron-de-la- 

Horie , *»*' a. Fortier , a* a, Delaforest , 

d. Calop-d'Urville , p. Leriche. 
Nicorps, M. Olivier-Lepagelet , a. Grillon , 

d. Beaumer , p. Pourel-Bretteville. " 
Noirpalu. M. Marqué , a. Frémond, d, Chanlc- 

clair , p. Le Bourgeois. 
Noirô-DamcdeCenilly. M. Horel , a. Larson- 

neur , d. Le Breton » p. Ernault. 
Notre-Dame-de-U^oy^ M. Moulin, a. Des- 
feux , d. Turquetil ^ p. Le Masson. 
i^oire-Dme- ttElie. M. Marie , a. Jeannette y 

d. LeBlond,p.MoreL ^ 

Notre-ffanede-ToucheL M. LiUor* a. Deb«n» 

d. Le Goupil , p. Pelletier, 
NouainvUle. M. L«ieiw> a. Hamclia» <k 

Desmares , p, Lebuby. 
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OdePiUe^ M. Lainy-LagranviHc , a. Lêfiour- 

geois, c. Marion, p/Butel. 
Octevûle-la-'Fenelît. M. Lepoîtevin , a. Le 

Marqiiand, d. Larqaemin, p. Dupont. 
OmomillHa- Petite, M. Mesnîl , a. Richer , 

d. Digard, p. Dicard. 
OmaBvme4a'Régue, M. Bathelet, a. Millèt\ 

d. Dacier , p. Dacier. 
Orgtmides. M. Lecappon , a. Lebacheley , d. 

Marguerie , p. Poret. 
Qtvaî, M. Roger, a. Guenon , d. Duchemîn , 

p. Lebas. 
OurviUe. M.Tanqucrel, a. Aftînat , d. Caillcf , 

p. Clément. 
Ouf^die, M. Duprey-Davorsent, a. Bédouin^, 

d. Levenard , p. Deshayes. 
Ot^itt (St). M. Lang^ob; a. Dacbemin , ' d. 

Portais ^ p. Delentaigne. 
OztPitle. M. Gauthier , a. Lafoley , d. Mou-^ 

diels p. Pommier. ' " 

Pair fStJ/M.JAbùxMdmpées^&l^ a. Cfaes- 

nay, d. B^n^ p. wRfclici.' 
Pangny. M. Hamei , a. Le Capitaine , d. 

Ganné 4 p. De Mezange. 
Pas C Les J, M. Delanoë- Labastillc , a. Des- 

feux , d. Bamre , p: Fontaine. 
Paifiu^Clûids fStJM, Delalonde, a. Cavey , 

d. Savary, p. Delavaleinerié. 
Pellerm (St). M. Levatlois , a. Le Picard , 

d. Travers >, p. Fontaine ^. 
Percy. M. Gendrin-DamesntI , !•' a. Hu- 
bert, 2' a* Villain , c. * , p^ Blouet. 
Piriers, M, Leclec-de-ki-Harisière , i«' a. 

Rivière , a^ a. Le Rendu , c. FlàmiiArt , 

p. Picquechef. 
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Quibou, M. Douctin , a. Le Moucliab ^ à. 

Hébert , p. Lenepveù. 
Qiané^îliâ. m. Osmond, a. Néez, d, Attvray^ 

p. Germain. 
Raids. M. Poîgnavend, a. Fiuel^ d. Chésais, 

p. Gislot-Bordemer. 
Rampan, M. Gailbert, a. Amey, d, IVtenant; 

p. Dillaye. 
RauviUe-la- Bigot M. Peilerin ^ a. Hamel-leS'- 

Crouttes , d. Renard , p. Bazan. 
Rauvillerda^PlacCn M. Hantonne, a. Gamas-» 

Lavarengère , d. Cardet , p. Jacquelin. 
RavânomUe. M. Le Drouet , a. Le Cacheax ^ 

d. Truffer , p. Roger. 
R/iffumHe.^. Uelaunay^ a.Macé, d, Rau- 

lin, p*. Poulain. 
Rtgnivill&, M. Le Chevalier , a. Olivier ,- d* 

Esnol , p. Mauviel. 
Reigneçille, M. Josse, a. Lecappon , p. Porel; 
Remydes Landes {St). M. Mahaut , a. Roul- 

land, d. Uervien^ p. Quiedeville, 
Bemilly,'^. Defontaine» a. Gina^ d , d. Dnval, 

p. GifEard. 
Retônlle. M. Duhoux, a. Lorcns, d. Paul- 

mier, p., Levitre. 
Réville. M. Rouxel , a. Lefcvre , d. Jean , ^p. 

Le <7]randv 
Rochelle ( La ). M. Chenu ^ a> Plaine , d. 

Fortsdn , p. Botudent 
Aofâagny. M. Trîclin , a. Besnier , d^. Dary, 

y. Demarceul*. ^ 

Romphàire ( Si ). M. Qtold ^ a. Dupont , a. 
. Dnfpurs pt. epcaignc. 
&(mey\ 'M. Hapaélin « au Lecordier -L^bour^y 

a. Letbuzé, p. Lehoux. ^ 
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lbmâf-B$^e f LaJ, M. Larose^ 'a. Laaré&t > 

d. Voisin , p. Guidon. . 

Bontkon. M. Leroi , a. Lecoufle , d. De»^ 

roches ^ p. Lho^t^ç. ^ . 

BouBg'ry, M..Soudet, av Lethimonnier , d. 

Havard, p. Le Grand. 
Roiijeçi'lie. M. Lenault , a. Guillaume , d» 

Mullot; p. James. 
Rozet(LeJ. M. Villot , a: Yt^etot, d, Gosse^ 

lin , p". Lebouffy, 
Sacey, M. Guiffard , a. Février , d. Dopé , p^ 

Trincot. 
Samsdn' de-Bon- fossé (Si). M. Le Crosnier , 

a. Divrande , d. Gour4ier., jk Cocaigne. 
Sartilly, M. Goupil-Chenière , a. DoQssin , t* 

Dufresnê , p. Lhoste. 
Saxdtchemml M. Gilbert , a. Le Dot , d. Ijtr 

moine , p. Edeline. 
SaussemesfdL M. Touraine des^Yaux , a. Hksor 

gon , d. Duval , p. Mariette. 
Smusty. M. iiipBci , ^ fctyait^y t d. Roussel , 

p. Pouret-firetleville. 
Saus^eur-de- Bon Fossé {Si). M. Blanchet, a. 

^(yossef, d.. Gourdietf p. Cocaigne. 
Sàuveur-de-Chaulieu(StJ. M. Hamel , a. Du- 
pont , p. Éneu* 
^Sauveur-de-Pierrepont (^SiJ. M. Dagoury , a. 

Tôuraine , d. Gourbaram , p. De Pierre- 
pont. . 
Sfuiveio'la'Pûmmert^e ( Si). M. Bourey .% a* 

Allaia, d. Coulombiei;, p. Cotterel. 
Sauçeur-LendelinCStJ.M* Le Maître, a. Do- 

îardin , c. Le ptovost , p. Varin. 
Smveur-le- Vicomte. fStJ. M. MiôbeMe-Hacoti- 

ville , i"' a. Hérault , a® a. Lemauviot , c, 

Davy , p. JacqueUo. a3 
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^igny. H. Mahé , a. LejoGvet , d. Basset, 

p. Deshayes. 
SêPtfitjr-U-PYaix* M. Tencé , a. Hamon-Ba- 

laizière, d, Marguerite, p. Guesdon. 
Sibastiem-de-Baids fSt). M- Poignaveiit , a. 

DeKgny % d. Mesnage , p. PicquecheL ' 
Sficfiâk. M. Lemarqaand , a. Lenotarqaand , 

p. Gndotnb. 
^Smer-dt-Beupron (SfJ* M. Lbomme , a. Cbe-* 

▼aiier , d. Loisel , p. Boullé. 
Bfmeh^somrÀvranthts (StJ, M. Gautier ^ a, 

Leclidesne , d. Teilleul , p. Gilbert. . 
StnôvSk. M.' Lesanvsige-Prëfontaine , a. Of- 
ment-Lescroutteff, d. Jouf daifl , p. Liout. 
Servigttf: M. Cautia , a. Blaîsot , d. I^econte, 

p. Lécriyain. 
'Sii^iHm, M. BUn , a. Robert , d. Peslin , p. 

Trincot. 
êUkvilU, M. Leblond , a. Legrancber, d. Le- 

couvey, p. Buttel. 
Sa^phorienrSiJ, ca^itoii du Teilleul. M. Mch 

rel, a. Jubié , d. Gobier, p. Guesdon* 
.^phorien (SiJ , canton de Tofigni. M. Re- 
nottf , a. Raoult, d. Vallée, p. Legrand. 
ShuffiUe. M. Lenoir, a. Moqaet , d. Alexaa* 

Are , p. Néel. , 

SùriosPittt. M. Dupont \ a. Lesaulnier , p. 

Launay- Détanvnle. 
Sortosnlle-en-BeaumonL M. Heulin , a, Hé^ 
. rauville, d. Collin , p. Liout 
SoUevast. M. Dorléans , a. Lccoquiërc , d. Le 
- Sauyage, p. Bazao. 
SofU9iUe. M. Voisin, a. Colômbel, d. Lan- 
• glois, pt Lericbe. 

^uies. M. Lefranc , a. Leel|2^ier , d. Le^ 
l^ançoîst p. Cocaigne, 
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Eeroy-Pîton, c. Voisin , p. Deboà-, 
SmrdevaHes'Bois. ^. ^oret , ». Hinard^ d. 

Hàvel, p. Anquetil. 
&iblig(^.m. Pigeon , a. Eudç , d. Herbert; 

p. Ledni. * , ^ 
Sifirtainnlte. M. Denis, a. Avojne-DiHnilIy'v 

d. Fleury , p. Sîmon-de-VaudixiBe. . 
SuTvilk. M. Lelievrç, a,^oitey , d. Diefiié; 

p. Qaiedeville. 
&zàwn5 (SkX M. Bitfguet, a. lebceuf , 4. 

Dalidan , p. Laisné. 
Sifi^e-sur-Fire fSteJ.M:BoWm , a. Aseï, 

a. Launaj , p. Douchin. 
Symphorien (St). M. Lçngronne , a. Ibmgloii»^ 

p. Lemièré. * : 

Taillepied. M. Ledoux , a. Lecann , d. Le- 

mouclKçux, p..Bitoiizë-Mesnil-Grand. " 
Taourville. M Touraine, a. Hébert, d. ie- 

véziel , p. Mariette, : 

TflBw. ît iM^eî, a- J^aukv d. JtoiHâeK 
. p. JJTnncot. . ^ 

Tarn (te). M, Allaîn , a, Frëmond ^.ABan- 
^bigny, p: Le bourgeois. . : 
Teilkifl (Le). M. Sequart-Bergcolière , il* a. 

Peigné, a« a. Jpuin , c James, p. Geraril, 
Téssy:M Loyer , a. Hébert , c. Lemutrecy , 

p. Godard. m, . - : 

Tsurtéçiile''Bocûge. M. Raynel , a. Fcaques 
\ d. Pastel,, p, Dupon^^ 
Teurlénlle-Hué^. M. Lecotito^r» a. Pcmilly, 
. d. Lerouvilloii. p. ChaÛYÎn. 
Tkal(LeJ.% P^tgire, a. Corbin, d. EKer, 
, F i-epelIey-de-|§-Honssairie; x. * 
Théi^ille, M. Renofr, a. Gj^n^Al^évéqHe, 

p. Lefevre, 



JPhmas f4tj. M. Lebaîmeôr ,*a. Demarcatn- • 

bye , p. Douchiii. * 

Tirtpied. M. Hallais , a. Fontaine , d. Pépin « 

p. Gilbert. 
ToeggenUf. M. Roazet , a.^ Lemoigne , d. 

Andiouard, p. i^ngouillaiit. 
jMieçast. M. Drouet, a. Leclefc, d. Le^ 

conte , p. Buttel. •* • ' 

ToimeviUe. M. fleqry , a. Orange , d. Henri , 

p* Agnes. 
Torig». M. Le Foulon, a. Rabec \ c. Goul- 

bot, p. Guillimet. 
TôurhafOle. M. Jennel , i** a. Gallis , a* a- 

BÛngiiernon , c. Le, Gentiibomnie ^ p. 

Yincttit. \n . 

Towinlle. M. Severie-Lesprés , a. Grillon ,; 
' d. Boulan , p. Lepelletier. 
Triojmtle) M. Lefevre , a.^Giot , d. Lande > 

p. Néd. , . , ,^ I 

Tr^y* M. Mourocq , a. Nicolle , d. Duval » 

p. Leloutre. j «i 

Tribehou. M. Damecourt , a. Bonnet -, d. Hé- 
bert, p.-Lecuyer. 
Trinité (La). M. Poirier , a. Leboucher , d. 
. Tbéault, p. Legrand. . 

Tndsgots. M. Beaufils , a. Mourocq ,• d. Hul- 

mel, p. Lepennetier. 
Turqueville. M» Mval-Lemonnier, a. Attaî», 

d. Blaisot , p. Vîcq. 4^ . , 

Ursin (Si). M. Leguerrîer , a. Danm -1%- 

Cbesnéc , d.*»* , p. ThebauU 
Cm7/i?. M. Le Hartel , a. Le Colombel , d. 
. Ingouf , p. Laray-DélaflA'ille. 
Un^ilU-Hague. M. Lesio^, a. Pans , d. Dar 
. cièr, p. Agnàs. 



à. Leroy , c. Jouan , p. LeconaroeU . , 
rmns./SA. Le Métayer, a. JU Tellier ^ 4, 

Dupont, p. Guërin. 
ValcaanUe. M. Buhot , a. Leclerc , d. Cx^^ 

chard , p. £née. 
Faldede (Xd/ M. Dure! , a. Ribet , «L 

Gibon , p. Pontenay.' 
Falognes. M. Pelée-DevarenMp , i*'. a. Ler2t« 

2* a. Lesaché , c. Roullana , \* Hamel , 

Bellot , Desquesnes , Antoine , p, YvQr. 
rd-Saint-Pair ( I<5 X M. Legard t Lafossc , 
^ à, Labbé , d. L^yesque , p. Delefitaigne* 
VcmdeUe ( La ). M. Lamperi^re , 9^ Blançhet, 

d. Lecheyalier , p. Lecrivain. 
Farenguebec. M. Lechanoine , a. Lenurinier , 

d. Langloist p. Potier. 
FarouçilU. M. G^nnaia , a, Hpulegate , d* 

Voisin , p. Levitre. 
Vasteville, M. Le Contour , a. Rou3sel« d. 

Nicolkti p. Hoay^et 
^Fast CLe^^yC. Bessin , a, Joret , d. Giliiôn, 

p. Usbert. ^ 

' yauirevûle, M. 6asxo|^r, 9. Dufort , d. Gott- 

bert , p. Germain. - jt . 
FaudrùnesniL M. Yaultieç., a., Jouninet ,. ^ 

Faiitrad . p. Varin* 
FauviUe^ M.- Simon » a. Ag^^^&'I^cfpii^^'BA 4 
. 3. Lemaitre ,' p. Agnès. 

d. mmel, p. Beaumfiat^. 
Fer.^. Le baron Lefdrestjier-rde^Mobecq^, 
chev. de Malte ^ a. Le, Gros ^ d. Gaïqiel « 
f. Perrotte. .. ^ = ' s 

'T^ergoncejr, M, Gautier , a. Picot , d. Morà^ 
p. Roussel 2i* 



77f7iff.|f.DeJttY!gn7, a^Ghesnel^ d.liOmse^ 

p. Lemasson. - 
V^fy. M. Beuve, a. Le Honssel , d. Gai^of, 

p. Vray, 
Vissey. M. LoQÎcbe-LouQ^&el , a. L^brec , d. 

Coison , p. Trincot. 
Vetsta^. M. Davy s &• louenoe , d. Vassat ^ 

p. Bonnemains. 
Vkel (Le). M. Cabart^ a. Depierrepont, 
t d. Le Goupil , p. Le Grand. 
VUecosvUl». M. Surdive , a. Antoine , d. Le 

Gnest , p. Dupont. 
Fidgui^aU. M. Lenault , a. Val , d. Denise. , 

p» James. * 

Vierv^. M. Brobier , a<, Le Vert-Lafoa- 

taine, p. Rebiquet 
Vigor-deS'Monts (Si). M. Pesrard , a. L^- 

lesnel , d. Vimacd , p.*< HuaulL * 4^ 
ViliehauionM. Seberè^ a.Hervieu, d. Beau- 
fils , p. MoreL 
tillechien. M. Grandguillol ^ a. Hervieu , d. 

Ântraye , p. Péllelier. 
FUMieu.' M. Daparc - Deslandes , i** a*. 

Soscbé, 2«^ a* BesÉDuiR f c. Delaporte-, 

p. Edeline. « * ^ 

'raiiers, M. Tîffakie , a. Royer , rf. NîcoUe , 

p. Boulli^. ' ^ 
, rUlim-^Fûss^râ. Jtf. Raoolt , aif Pouïtet vhI. 
Anbril^ p. Maurouard. • 
f r^ndefontaàie. M. Cottelte , a. Labflide', fi. 

Baâre» p. Potier, 
fïrœiife^i?: M. Lemarinèl^ a. Làmafquând^ 

d. Mare&t , p.'Cbàutiib 
T/r^r- M- Delaporte , a. LccouYTetir / d* 
BMard ^ P. Beoiarir 



yraipSle, M. Servais » a. Bonhomme , p. Le- 

vitre. 
Fréiot(Le). M. Laine, a. Laroque^d. Jeanne, 

p. Lepoitevin^ 
Yqmlon, M. Poinsonnet, a. Desdônetit, d« 

Duguéperoux » p. Lericbe, 
J^çetût M. Varin , a. Na^et-Desvallëes , d. 

Leclerc , p. Tardif. 
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COifTRIBUTIONS DIRECTES, 



MM. 

Directeur : Bernier , à Saint-Lo. 

Inspecteur : Fremond-Merveillère , à StLo. 

' Omir(A€wr principal : Âllain y à Âvranches. 

Contrôleurs : Delamartinière , à Granvilk; 

LaYJi^ne ^ à Cherbourg ; Le Tuilier, Ganne, 

Le Gouigout fils , à Contrées ; Latnbron , à 

\ Mortain ; Le Gouigout père , Pernot fils , à 

\ Saint-Lo ; DTochet , de ttothracob > à Va- 

■ • ' — 

« 

CADASTRE. 

Géomètre en cheft M. Bitouzé-Dauxmesnih 
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a 

ENREGISTREMENT , DOMAINES 
ET HYPOTHÈQUES. 

MM. 

DirecUwr : Willard , à Saint-Lo. ■* 

Inspecteurs : Hauduc , à St-Lo ; Pinard » ' 
k Valognes. . 

• yèrificatiurs : RévéreBd-Dumesnil , à- Mor- 
tain ; Fplloppe, à Avrancbes; Ceillier , à St- 

Lo ; Roger-Dubos , à Cherbourg. 

i"^ commis de la direciion : J^gnard , à 
Saint- Lo. 

ûarde magasin et ^onirâieur du timbrm Gaes- 
don-de-Beaucbesne, à St-Lo. 

Receveur du timbre extraordùtaire etcomlrtiewr 
du magasin : Plouïn. 

Receveurs et conservateurs des hypothèques : 
( actes civils) Lemaistre, ( actes judiciaire^, 
domaines et hypothèqtiès ) Cotullard-Vicon:- 
terie , à Avrs^ndies ; Calbrie , à Brecey ; 
Fraip; , à St-James ; Le Marié-des-LaudelleSf 
iBréhal; Chevrel, à Bricqneb^; Dàmesnil, 
à Camsy ; Reuillon-Boislambeft , à iJanmir 
tan; ( actes civils et judiciaires) Peschau, 
{ domaines et hypothèques ) Le Houx-, à 
Cherbourg \ ( Enregistrement ^ Babin , (hy- 
pothèques ) RobUn Y à'Coutances; Gritton , à 
Gavray ; Le Redde , à Granville ; Le Tan- 
neur , à la HayeduPuits; Céard , aux Pieux ; 
( toutes les parties y cumptis les hypothègues) 
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CoKbeamt , à Morfaîn; Rêgnanlt, à Périers ; 
Dnfuîs , à Pontorson ; Le Verrier, à Sainte- • | 

Mère-Eglise ; Hurel , à St-HîIaire-du-Har- 
couet ; Vray ,, à Saint-Sauveur-le-Vicomtc ; . 
( actes civils et judiciaires ) Le Chartier-de - 
Cagny , (doxriaines et hypothèques) Dubois , 
à Saint-Lo; Jacquette, à Sl-Pierre-EgHse ; 
Grimard , à St -Vaast-la-Hogue ; Coliibeàux, 
h Soârdeyal; Durand, àTessy; Vîalatte, à ^ 
Torigni ; ( enregistrement ) Bonnouvrier , 
i hypothèques ) Le Grand , à. Valognes ; Cal- 
brie , à Villedîeu. 

Surnuméraires : Badin , à St- L04 Le Mais- 
tre, à Coutances; Courtjn, à Avranches; . 
Collîbeaux , à Mortain ; Lenoir , à Valognes; 
Regnanlt , ^ Cherbourg. 



RECEVEURS DES FINANCES. 

. MM. 

' Reùi^ur général * 6ourbouIon-de-St-Edme 
^ , à Saint~Lo. ■ *- - 

Rece^'ôùrs particuliers : Sondent , à Avran- 
c&es \ Taîgny , à Cherbourg ; Durand-de- 
Lançon, à Coutances; Le Grosnier, à Mor-^ * 
tain ; Sybertz , à Valognes. 

PAIEMENS DIVERS. 

Payeur : M. Le Gnay , à Saint~Lo. 
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PONTS ET ÇBUIUSSÉES. 
MM. 

ê 

Ingiïïteur en chef: Dan -de-la- Vauterie ^ , 
à Saint-Lo. *, 

Ingénieurs ordinaires : Borgognon ^ , k 
Coutances; Mequet, à Avranche$ j Bafailler ^ 
à i^. poar la. baie du Mont-Saint-Micbel i 
Larue^ , à Valognes ; Tostain , à St Lo. 



C<»rnUBUTIONS indirecti^s. 

I 

MM. ' * 

Directeur de département : Le Dîssez-Pe- 
namxuni^ , à Saint-Lo. 

Contrôleûr-de-compiabilité : Cuittiire , t «i 

1^' commis de direction (contrôleut de ville) : 
Thomas f à id, 

a^ commis de direetidn (commis à ckeçalj : 
Le Chevalier, à id, > 

Directeurs darrondissemetit ' Paluslre , à 
A^ranches et Mortain , réunis ; Pajot-de«- 
"Marcheval , à Cherbourg ; Gamier-Kén^fan, 
à Coutances; Bourbon^ à Valognes. 

Receveurs principaux entreposeurs : Dalbaret^ 
à St-Lo ; Thion , à Valognes; Boyer , à 
Avranches ; Leboucner-Duvigny , à Cou- 
tapces ; Coquoili , à Cherbourg. 

Receveur particulier entteposeur : Fayard-de 
Bourdeille , à. Mortain. . i « 
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tUceveur partkuUer siieniaire : Le Pelley, 
à Grantille. 

Contrôleurs de ville : Delongraye père , à 
Saint-Lo ; Coste , à Coutànces ; Lorin , à 
Avrancbes ; Faucher , à Cherbourg ; Le 
Comey- Levai I à Granville ; G^anx , à 
Yalognes. ^ 

Contrôleurs ambulans : Faux et Peffaut-de- 
la*-Toar , sans résidence fixe. 



( 



P<HDS ET MESURES. 

* M|I. 

Virifimleurs : Beaudeqnin , k St-Lo ; Le- 
campion , à Avranches ; Agnès-Préfontaine, 
à Ched>ourg ; Coupperie , à Coutànces ; Cha- 
]etté V à llortain ; Jouenne , à Yaiognes. 

0]U>BE MILITAIRE. 

- MUT. 

« 

- Commandant de la 3* subdivision de la i4' 
dimion militaire : le général Berthemy C^f!^, 
chevalier de Tordre royal miU^re de Saint- 
Ferdinand d^Espasne ^ décoré de la plaque 
dndit ordre , chevalier de Tordre royal de 
Charles III d'Espagne , à Saint-Le. 
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tRTEHDANCR HUITAIBE. 

Sous-intendoÊS militaires : Moze^, à St-Lo ; 
Maquait O^ , à Cherbourg. 

ÉTAT-MAJOE DES PIACKS. 

lieutenans de Roi : Charlet O^^ colonel « 
commandant de place , à Cherboarg ; le chef- 
de-batailloH Lacroix ^ , à Granvîlle ; le chet- 
de 'bataillon Le Bon^, au fort La Hogue 
et à rOe Tatiboa ; Bachelard , aumànier , aa 
Fort^Royal; le capitaine Alissand, à Éarentan; 
le capitaine Bout ^ , aax iles St-Marcouf. 
' Adjudans de place : Debusselot ^ baron ^ , 
le lieutenant Prunier ^ , à Cherbourg; Da- 
breuil O^ , chev. de la couronne de fer , au 
Fort-Royal ; Bardin^ , au fort Quermieville ; 
le capitaine Le Clerc , au Mont-St Kcbel. 

Secrétaires de place : Le lieutenant Georges 
^\ (archiviste)^ à Cherbourg; Fadjadant 
Giel , au Fort-Rofal ; radjndant Simon , 
an fort la Hogue, 

ÉTAt- MAJOa DE L^ARTIX^LERIE. 

m 

Directeur : Le colonel HortetO^ « à Cher- 
bourg. 

Sous-directeur : Le chef-de^bataiUon Pli- 
Tard))^, à Cherbourg. 

Capitaines : Dezert , à la Hogue ; St-Pem 
.^, à.Granville. 

Contrôleur d'armes: Boutemy, k Cherboarg. 

Garde de a* classe : Lemoine y à id. . ./ 



ÉTAT-MAJOR BU GÉSlt. 

Tolonel directeur : Damoncel ^ , à Cher- 
bourg. 

Chef 'ie bataillon : Coartois^ , ingénieur 
en chef , à Cherbourg. 

Capitaines : De Mondésir, chef du génie, 
à Cherbourg ; Groult , id. , à Cjirentan , 
Saint-Lo et la Hogue ; Demontiers , id, à 
Granville. 

UCRUTEUfiNT. 

Capitaine ; Escher ^ , à SamMiO^ 

BÈMONTE. • 

Commandant du dépôt : Le chef d^scadron 
Godard-Peuchaud O ^. 



Capitaine : Lemercier^, à Sain&Lo. 



MARINE ROYALE. 



MM. ^ 

CHEFS DE SERTICB. 

* 

Pré/et maritime : k coBtre-amiral , baron 

4 



• I 



■■ 
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Lemarant G O ^. Major de la marine : le ca- 
pitaine de vaisseau Duval-d'Ailiy ^. Com- 
missaire principal , chef d*admnisfraiian : Qa- 
eliot ^. Directeur des constructions natales : 
Lefebvre ^. Directeur des moupemens du port: 
le capitaine de vaisseau Lamarçhe #. Che/- 
de bataillon^ directeur de t artillerie : Le Lnbois- 
de-Marsillv^. Directeur des tramux hydrau- 
liques et bitùnensciQUs : Fouqaes-DuparcOi^. 
bspecteur de la marine : Perrotyij{^. 

CORPS DES OFFICTEBS. 

Capitaines de frégate : Gënelirias^^ Jour- 
dan^, dePeronneO^, Durand^, De- 
robe ^ , Lemarié ^ , Ransonnet ^ , Bou- 

Capitaines de con^tte : Marc ^ , Suin ^ , 
Lefebvre» Couey^. 

Ueutemms de vaisseau : Qoandalle , Anbry - 
de la-Noë*, Saffrey , Plongeon *, Boîgnef, 
Davy , CoUigDon , AUain , Desrousseaux , 
Belleng«r , Sallenavejji^ , Pouyer , Quemel, 
Gacliot , Jehenne !3^ , Libaudière , Duparc, 

Lieufenans de frégate : Lambert , Girard , 
Normand , Bigault-de-Gecooilly , Gallien « 
Ilenaudeau,*VîUard-Bemaert, David, AUix, 
Esnol , Vigneux, Gachot , Hue-de-Caligny , 
Troudet , Destremeau , Delacour , Colas , 
Lenoit , Louvel , Helie , Gachot , Porquet, 
Dubessey-de-Contenson , Beaumont, Gauqae* 

Un. 

CORPS ROYAX DES ÉQUIPAGES fNS LIGMB. 

Capitaine de vaisseau commandopt la diçision ; 
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tHàifnandaht en second : Vàllin^. Lieutenaàt 
de vaisseau^ capitaine ^habillement : Rivet %. 
Idént chargàdu casernement : Quesiiél. Capitaine 
d'infanterie, faisant fonctions de chefde-bataillon 
rapporteur : D'Araaud ^, Capitaine d'infanterie 
de marine, adjudant-major : Lettiaistre^. 6%/- 
rurgien-major : Ferré ^. Lieutenant : Glineur 
^. Trésorier : Marchais. 
' Etèi^es de i'* classe : Mégrét ^ Bianchi , 
^oniam. Elèçès de' a* classe : Naquel-de- 
St-Vulfran, Lemaistre-Duparç j Collet^ For- 
mey-St-Louvent , Tresse* 

'5« COMPAGNIE d'ouvriers D'ARTIIXERIE. 

''-. < ■: '. ■ 

^ ' Càpifaine^ofnmandant : Moulin Si. 

DIRECTION D^ARTIILERIH. ' 

^tf-âè^batSlim ^'étkt^tr : Le Ltfboisrde- 

Harsilly^. Capitaine en i'^^ adjudant du parc: 
Cartault-de la-Verrière i^. Capitaine en a*, 
idem : Cambernon^. Capitaine en i^ , com^ 
mandant la 1 3* compagme du régiment d'artillerie : 
Merme. Iderhen a* à ladite compagnie : Lassave 
^. Lieufénanten i'*" ^la ^* compagnie : Blof. 
Idem à la i3' compagnie • Estivant. Sous-lieu- 
tenant à la &^' compagnie s- Lefranc. Idem à la 
i3* ; Roi. ♦ 



• H. 



GÈmE MARlTrME. 



. Jûipeéêèuf des ^€ottÈtrùctiaAsnaiml0s .- Lefebvre 
O0^:J^nieàr 4^ x'*"' classe, séus-^eçêeurT 



Rigault-de-GenoiuUy i». Ingénieur 4e a' classt ; 
Paviel*. Idem-i Lèrou^ O^. Spus^ugénUurs 
ae a' ctos^ : Moissard , Robert Idem & 3* 
(lasse s Cochon-de-Lapparent , Allîx, \ 



^MINISTRATION. 



Cmmi^aire principal, chefi'administraiidi^i 
Gacnot ^. Commissaire ^de 2UlassèJ: Leïuiàc 
^. Idem Roussin, Soust commissaire de j/i 
classe, Besnsktd^; de a% Lçpîgeon de-Vierv 
Yifle , Lemartë , Grëe , Lefranc , Gachof. 

Commis principaux : FoUiot-Fierville , Le- 
bouffy , Naudet, Duchemîa, Yandelle , Des- 
landes , Jourdan-Monnerie, Commis de i'* 
classe :Emo\^ Heiinequîn, Yvcr^.PeyfQn- 
nelj de â» rfûf^/,; Courraaceul, JDelacour, 
Fcnard, Beauvais, Daragon, Gallot, Brou, 
Clamorgam ; de 3» classe , Blaîsot , Duboscq , 
Fremonneau , Lebarbanchon , Quornam , 
. Goupil , Jacques. 



INSPECTION. 



Inspecteur de a* classe : Perrofy^. Sou^ 
inspecteur de x'^ classe , Dastugue '^^ ' 



, SEBYICK DB SANT^. 



^ i 



Second médecin en cheft Obet j^. Second 
chirurgien en cluf: Duret^. Pharmacien de 
t'* classe : Guyon^. Chirurgiens de a* : Ducbe- 

aeail^, Çlemc(ult> .Meutt^es-Sablei» , Le 
ancher i ^ 3« tJV^gi^r» Le- CmiXw ^^ 
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Desneux , Langevin , Le Houelleur. JPkar- 
macien de a' classt : Diibots ; de 3' .- Corau , 
Guilbeaud. 

rcmWML MARITIME. 

Commissaire diL.Boi ^ rapporteur : Debout. 
Greffier ; Duprcy. 

TBATAUX HTDRAUtlQUESfiT'BATIMENS CIYIIS. 

Diredem- : FouqneHDuparc O ift. Ingé- 
nieur en chef de i^ éusH : Leroux #. ^ngèùeur 
ordinaire de 2^' elasse : Yirla. 

ADMINISTRATION DES SUBSISTANCES. 

Commissaire : Bonjour ^. Som-^ommissaire: 
Dehou. Garde-magasin t Jossand. Contrôleur 
dey* classe :]Q^^^^^^^^j^,v^. classe: 

*, i .• * • o • • •' . ' .r. . . ."' 

GENDARMERIE MARITIME. 



Capitaine^commandani •* Couraye-Duparc. 
'Aumâm'er A ehàgOal x LellllligIlc^. 
Professeur dl'bydrographie i Lemonnièr. ^'. 
\4Hrisotkr des inçalides ^ Pasquier. 



A'. 






Commis ' prùie^d ^ ehargi du service dès 
élusses : G ostagMoU. Trésorier des inçalides : 

Jeunet , 



■^■«■■■■■^l* 



% ARRONDIBl^aiElIT MARITIHeev 

Cammissdre finscr^tUm r Doboscg* 
Trésorier des hmaUdes: Girard-Desprames 
Professeur d^fydrographie : Simonipéjf^. 
Inspectéar ierpêshes :l>e(àmusse. 

ADMISISTRATIJON DES ^Ol^ANB;». 



BmEGTION BE CHEIIBOURG 

Bimtm \ à CIieftMîurg , Cadran ^. Insk 
Rieurs, à Cherbourg, Eudel; à GrauviUe ^ 
Pringans. Sous-inspecieurS'^mwïïndres : De- 
lagrenë , à. Avraiiclies ; Desbob , à Lessay, 

INSPECTION D£ GRANYILLE. 

Becevewr pmeipél kKff^rsàÊÊS , finaria- 
4e-Yitry. Idem à Gran^rille^ Gaskmde. ibu^- 
inspecteur sidenimre » à^'. FoissM.ContrÔiéiff- 
aux entrepôts , à <V/. James-Dubamel. Commis 
principal à la nainfu^on , à ii^ Bouessel-da- 
Buisson; à Haut-Côurtils , Douet. Contrôleurs 
de brigades, àGeuets.LeF^orestieri àGr^n- 
ville , Malheliii ; à Piroft, te Maairier ; i 
Car^eret , Kavanajh. 
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lUcevtur jtrùicipA. à Cherbourg, Mahieo 
^ àttgades , à Diélette, Lebarbanchon à 

DÉPÔT D'ÉtALQNS^IbE SA|NT-La 

MM. . 

Bifecteur : Dupont. 



/9TTi>: 



POSTES AUX I^TTRfes. 

I ^Difpart iOHsl<sj9m^fH>Mrfous tes points Jt 

MM. '" ■ . ' 

; T Inspecteur àidépariâiht î'ôÛviêr", à Saint- 

U. Directeur amptabte : Deslandes* àS 

I * **'*»' • "ot* * Carentan ; I^ingray , il 



(a84 ) 

Cberbonrg ; m*' Guiilebert , à Ccrutances ; 
m"' v« Lubis ,* â Gavrty ; m'"* Clément , à 
GranTiHe ; m""^ Qjiiiitdrd , à Monteboarg ; 
Vicaire , à Mortain ; Vaakfar , k Fériers ; 
m*' Chéquier , à Pontoismi ; 110%', à St- 
Hilaire-^a-Harcouet; m"' Partiot, à Saint- 
James ; Le Ronr , à Sainte-^Mère-Eg^se ; 
m"** Hébert , à Saînt-Sauveur-le-Vicomte ; 
m"* Vaultier , à Saint- Vjtt&t-la-Hoigue ; m"* 
Debon , à Sourdeval ; m"** Laade , à To- 
rigiti ; m"^ Bettiard , à Valognea ; Pitel ^ 
à VîHedieu. 



^/\f^\f%/%\/%/%\^/%%m^'%/%j%ik/%/^%/%/%^f%/%(kfk^'%/%/%fSf%f%^/\/^ikM%m/v%~ 



MESSâfiERIES ROTAtES ET 
, GÉNÉRALES. 

Directeurs. MM. Mauger , à Saint - La ; 
Desrez et Mac-AutifTe , à Carentan ; Jouanne^ 
à Valognes , Vîel , à Cherbourg ; Dès- Al- 
leurs , à Avranches ^ Le Tellier, à Ville- 
dieu. 

MESSAGERIES ROtJGAMPS ET C». 



> a ■ • 



Blanchard « : à Coutances ; Fillâtre , à 
Oranyîlle. 
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f ♦ ■ • - . 

ORDRE JUDICIAIRE* 



COUR IKASSISES. 

( Voir poup les années précédentes les An- 
nuàim 1829 , i83i et i833). 

Année i83». $• trimestre. Sur 24 accusés» 

2 ont été condamnés aux travaux forcés à 
perpëfuilé ; 10 ^ anx travaux forcés à temps ; 
3> à la réckimon ; a , à Femprisonnement : 
7 ont été acquittés. 

• Année i833. i'' irtmestrè. Sur 34 accusés , 
4. OQl été condamnés ^ux travaux forcés % 
temps ; 4> A '^ récïasfon ; 7, à remprisbhne^ 
mènl : gt ont éïé acquittés. a« trimestre. Sur 
i5 accusés^ 9 condamnés aux travaux à 
temps; i , à la réclusion; 3, à Pemprisonne^ 
mnA : 2 îaicquittés. 3^^ trimestre. Sur 24 ac- 
cusés , 2 condamnés aux travaux à temps ; 

3 , à la réclusion; 11 , à Temprisonnement ; 
6 ac^ittés. 



TniBUNAUX BE Ire INS'UlNGE» 

TRIBUNAL CIVIL SÉANT A AVR ANCHES. 
MM. 

Pràii^nt , Motet ; juge ^instruction \ Le 
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Diea-Rttaadière ;>i!Vi^9 RioQlt-de-Montbraf ; 
swppUans , Gaérin-Dachémm ^ La Hougue ; 
procureur du Roi^ Dubois; substiiui , Lemarié^ 
greJSkr , Caniel. 

Avocais : Salles^ bâtonnier; Jenvresse, La 
HoQgue , Leroux-Delamiasr 9 Gaërin-Dnche* 
min» Gauquelin^ Fontaine, Maillard jeune v 
Godin » Detoache , Loyer , Abraham-Dubois 

I'eoDe , Delpngraye, Boijidelûr, Tnrgis , Ro- 
»Uard-de-Beaurepaire ^ C^rbonnet )eune , 
Gnérin-DuTivier , Maufras , Cturétien-de- 
MontreuH , Turgot ^ Bacenton , Dauxab « 
Carbomiet 

Açouis : Dubois , Soulâtre , Lçbeurier ^ 
Bereult, TuUet, Turgot, Herseut » Lelimou- 
sin , Foucber , Lebourlier. 

Huissiers auiiienciers : Cbesnay v Maufras , 
Levident , Resf ôut « Bataille , Lefrançois , 
PepÎB i Le Gros , Guérin. 
.. .Huissiers non^dudienciers : à Avrancbes 1 
To'nquerant « Lhoste ; à Brecey , Boudier , 
Duval ; à Ducey , Lerocher , Fieury 4 à Grau- 
ville , de St-Planchez , Jouenne ; à la Haye- 
Fesnel , Le Mains , X>epenant ; à Pontorson, 
Delouche « Provost , Marion ; à St -James , 
Belloir , Simon ; à Sartiily , Benoist , Poide- 
vin ; à Villedieu , Loyec-Boudier , Bëatrix- 
Loges , Lemaîstre , Beust. 

TRIBUNAL CIVIL SÉAKT A CHERBOUaG. 

MM. 

^Président , Vrac ; juge d'instruction , Cftup- 
P^y » /^ge. Le Seigneurial ; supplions , Ros- 
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signol , Asselin , Leguillon ; procureur du roi ; 
Bétthi-DesyUes ; suèstûui ^ Fossey; greffier j 
Ludé. . 

AiH)cats : Noël-du-Marais , Queslin , Ros- 
signol, Delachapeik , Hervieu, Laplanque , 
Bonfilà. 

. Aiguës : Duvivier, Chevrel , Salley , Belin, 
Mafaieu, Leguillon. 

, Huissiers muH^càrs ' Pierrot, Le Griffon , 
Mabire. 

• Huissiers non^mdiencieiS$ : A Cherbourg , 
Lemétais ,> Leraavillois ; Leiflière , Gauvin , 
MiUet, Janyry; à Beaumont , Linotte, Le- 
cottTey ; aux Pieux , f^netrelie , Millet ; à 
Octeville , Lefevre , Nicolet ; à St-Pierre- 
Ëglise , Jean , Boullard. 

TBIBUI9AL civil. $iA^T A COUTANaSS. 

MM; 

IMMfarfii DataSHH^ ^àifimm ) .^sideni 
honoraire, Lebrun ; vice-président , Troye ; 
juge d^irùtructiùn , |,Beurdon ; juges , Massj 

Î^e , Le Maître s Dusaussey ( Constant > , 
.etrescher , Le Mansois-Duprey ; suppléons; 
Lebrun » Dudouyt , Leloup , Hervieu ; pro-^ 
cureur du roi, Blonet ; substituts , Lemonnier: 
Gouville , Delahaye;. greffier ^ Martin. 

Açocids : Leloup , Jourdain^de-Beanfoir; 
Guesney, Massy-aes'Maisons, Ldrafle, Du«* 
douyt, Jehanne, Legallet, à la Haye-^a-i 
Puits; Lebrun, Le Cordier, Grandinpère, 
Grandis fils , Hébert , Rosselin^^u-Vivier , 
Pottierfils, Hervieu, Chauvêtfils, Timont, 
Pilevesse, à Périers; Pigeon-Lëtan, Leloup 
fils , Le Court-de-Ste-Marie, Michau4 1 Qae: 



nauUf'Le Tetrkr fils, Lace , Cbatnpsand. 

AvoMÙ : Maillard vi ^Gnerard , Racmnel, 
Marie Y Leloutre, tardif, Cardin, Lécrivàin, 
Sevestre, Jehenne, BludîT; 

Huissiers audiOÊeiersiG^fiimt Bonhn , Le 
Rendu aine , Picot , Cariot , Le Reiidsi.}eiine« 

Huissiers mmr-auàiencitrs : à Coutances , 
Marie, Tellot, Menard, Simon, Laurent , 
Granvauï v Diilgonville , Durand ; à Bréhal, 
Hamelin , BeUii , Le Peinteur ; à Cëreoces , . 
Le Galiais , Poidaiii^ Plantegenest ; à Bric-«. 
queville-sur-M^, Gode&oy ; à Gavray , Bou- 
hours, Duchemin» Bondi^r^ Delahaye; i 
Hambye, Beaufib , Lefranc ; à la Haye-^u- 
Puits, Landragiut Langlois, ChanteuXi Trai- 
nel ; à Prétot , de St-Jores ; à Périers , Le 
Bellier , Vibet , Carbonnel , Hulmer ; à Ce- 
risy-laSalle , Heudes , Dameron ; à Lessay , 
Letonrneur, Menard; à Quettreville , Gode- 
froy fils ; à Saint-Mato-de^aLande , hesïon^» 
nais; à Saint-SauveurLendelin , LeHuby. 

IRIBUNAL CITIL séAUT A MOBTÀIK. 

MM. 

Président , Deniesaiige; juge d'insttmikn , 
Paris ; iuge, Lecourt ; siq^pUaus ^ Bernard- 
Dupatc , Poullain-Ia-Croix , Alais ; procufeur 
du roi ^ Lentaîgne; subsUiui^Bfté\ïitt\ greffer^. 
Cbamps. 

Aifocéds s Bemard-^Duparc , bâtmniet^ Pôul-. 
lain-la-Ctoix , Bonnesœnr pète , ItGquelard, 
Boanes^ur fils , Lamnondais^ Alais > Col-- 
lioeaftx ( Itippoiyte ) , de Lespinasse , Paul* 



( r^gg ) 
laiH-ia-Gmix fiis^J^sset, Noel^ Cliampa^Pietv 
Cordoën fils» 

Ai^oués : Clouard père , Bernard fils ^ 
Cordoën j)i^, Mitaine , Araand , Heartjtuh. 

Huissiers audiemiers : Thomas aîné ^ Ch^ 
yrier, Hedou, Le Bansais , JLe Chartier. 

Huissiers non-audienciers : à Mortaia, Ferré^ 
Thomas le jeune; à St-Hilaire du-Harcouet, 
Le Chevalier , Miqaelard, Dupont ; à Sour* 
deval , Trochon , Uouettée , Le Prince ; à 
Ja\%liy I Besnier ^ Barbet ; an Teilleul , 
Deslândes , Le -Bigot ; à Barenton , Cahu , 
Cruchet; à St-Pois, M^ffgfirie; à Bigny^ 
Cordon , Desmonts. 

TaiBUIïAl. CIVU. SÉANT A SAIKT-LO* 

MM.- ' * 

Président , Hervieu-Laplanche; iuge i'ins^ 

cuit ; suppléons 7"^T)elacotte , Lecampioni 
Bleti procureur du, roi, Digaet. i ^utsfifui ^ 
Lefevre; fr^ffier^ Adeline, 

Avocats : Yialatte , bâtounier \ VauUierii 
Hubnelll^, Formey-St-Louvent , DdacoUei 
Mafi&y 9 Hulmei fils , Adam , Houyvet ^ 
Grossie (Jacques), Blet^ Beaufils, Diea-* 
L^brasserie , LeCampion , Yvetot, Le Ja&- 
3«-Villiers , Caillemer ( Charles ) , Bottin ^ 
Eenoist , Héudeline , jLe Bas , QuenauU % 
Pnbois , Houel (Estime) , Denis , Gronalte 
C Puclos) , Vaubier fils ^ Galliot > jMterienjuu 
..Jçoués ' Laine., Bernard , jQi^ellB, Poit: 
clun , Donchitt;» Chauvin. 9 IiemU^er» 
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vary , James , Delacour. 

Huissiers audienciers : Olivier , Verable , 
Lavalley 7 Hodey , Ângoville , Lemariey , 
Pagel , Dapont. 

Huissiers mn-oidienciers : k St Lo , Sanson, 
Douchin , Touroude , Enoaf ^ Damecourt , 
Osouf, Lefévre, Jouet, Gaérin, Ozéhne; 
à Carentan , Foacher , Leury , Laliémand ; 
à TorigDi , Pezeril, Lemaire , Loisel; à Percy, 
G obier f Heuzebrocq ; à St-Glair, Letellier; 
à Ccrisy-la-Forét , Guelle » Godey ; à Tessy, 
Regnaait, Horel , Pezeril; aa Pont-Hébert, 
Tabart ; k Saint-Jean-de-Daye , Pezeril ; à 
Ibiigny , Osmond ; à Ganisy , Mezeray. 

TBIBUNAI. CIVIL SÉANT ▲ VÂLOGNfiS. 

MM. 

Présidant , Dorléans # ; Juge d'instruction^ 
Le Fillastre-de-Ia-Lnzerae ; jugées, Heurte- 
Vent-Premer, Revel; suppléons , Delalande, 
Itérât , Le C^\£ \ procureur éi toi. Le Batard- 
de-Lisle ; substitut , Prémont ; greffier, Avril. 

Avx>cats ' Delalande , bâtonnier ; Lerat père, 
Moitié, Le Cacbeux, Massieu, Ducbemin, 
Clément, Maager , Lepelietier, Salles, Le 
Gauf , Lerat fils , Enouf , Divetain , Grisel, 
Gâllcmand, Clément, Germain, Ctamorgam. 

Apûués '• Marguerie , Otbon , Leledy , Le 
Goupil , Macé , Maurouard , Grisel , Ramil- 
Ion, Boutry, Roberge. 

Huissiers audienciers : Maurouard ^ Clai:in- 

çht , Levéel , Couillard, Bumouf, Le Vaufre. 

' Huissiers nafi-^audienciers : à Valognes , Da- 

pieswKDesefaevàux père , CaiBard père , PiH 
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laise , Aubert , Rouy , Belin ; à Montebonrg, 
Cuquemel , Orry , Mabire , Duhamel ; à Ste- 
Mère-Eglise , Jacques , VîUctte , Grisel ; à 
Picauville 1 Pinchon , David ; à St-Sauveur , 
Vernier » Dubos , Fossey ; à Portbail , Ha- 
mel ; à Barneville , Bâzire , Durel ; à Bric- 
quebec ^ Pain-Lafontaine » Le Bélier , Du- 
mesnil-Deschevaux fils ; à Quetlehon , Le 
Barbancbon ;, à Sjtmt-Vaa&t , Gaillard fils, 
GuiSebert; à Barfleur, Blanchemin. 



TRIBUNAUX BE COMMERCE. 

GRANVILLB. 

MM. 

FrésimUtt y wÊÊntotiiB ; ftifis , Harasse , 
Campion ; suppléons y Leclerc , Orange ; 
grejfier^ Mahier. 

CHERBOURG. 

- Président , DelachapeHe ; Juges , Antenor 
Mauger , Bonfiis , Leiiormand ; suppléons , 
Noblet , Liais , Poste! )^ , Le Jolis ; greâSer , 
SaiUard. 

COUTANCES. 

- Président , Lepelletier jeune ; Jugés , Tellot, 
Lebreton , Lemière ; suppléons , Lem^on ^ 
Lemare aine ; gre^r, Chauvet. 
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Ptisideni , Follîn ; juges , Gardye » Maria; 
suppléons, Duprey , Le Crosnîer ; greffer ^ 
Huet. 



MM. 

Arrondissement d*Açrnnches. Dubecquet , à 
Avranclies ; Morin , à Brecey ; Delaroche y 
à Ducey ; Hugon , k Granville ; Maillard , 
à ia Haye-Pesnelt Chauvet, à Pontorson ; 
Philippes-Cantilly , à St-James ; Maillard , à 
Sartilly ; Masselin-Foalerie, à Villedieo. 

Arrondissement de Cherbourg, Dumont-' 
Moulin, à Cherbourg; Le Bubotel, à Beau- 
mont ; Gesland , aux Pieux ; Hignard , à 
Octe ville; Delapdrle -Desvaux , à St-Pierre- 
Egiise. 

Arrondissement de Coutances. Brohier-Leti-' 
nière , à Coutance» ; Briens , à Brébal ; 
Hëbert , à Cerîsy-la-Salle ; Pief-Feronnière^ 
à Gavray ; Le BaîIIy, à la Haye-du-Puîts; 
Jourdan^ à Lessay ; Ernouf, à St-Malo-de- 
la-Lande; Lecomte, àMontmartin-sur-Mer; 
Avril , à Périers ; Lfiloulre , à St-Sauveur- 
Lendelin. 

Arrondissement de Moriain. James , k Mor* 
tain; Davy , à Barenton; Cocard , à Isigny; 
Helie , à Juvigny ; Poullard y à Saint -foij^ ; 



! 
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Le Rebours^Pîgeonnière , à Saint-Ifihire- 
du-Har€ouet ; Levivier , à Soardeyal ^ Le* 
yerdays, au Teilleul. 

Arrondissement de Sami-Lo» Havin , à St- 
Lo ; Pilon j à Saint-Clair ; Laihé ,■ à Ca- 
rentan ; Ozenne , à Canisy ; Labarre , à 
Marigny ; Le Gocq j à Saînt-Jean-de-Daye ; 
Caillemer , à Tessy ; Estnr , à Percy ; Da- 
nican , à Torigni. 

Arrrondissement de Falognes. Sanson , à 
Yaloçies ; Caillet , à Barneyille ; Vici-Dcs- 
longcttamps , à Bricqnebec ; EuVremer , à 
Sainte-Mère-Eglise; Massieu , à Montebonrg; 
Le Gendre , à Quettebou ; Bottin-De$ylles« 
à St- Saayeàf-le* Vicomte. 



NOTAIEES. 

MM. 

ABROVDISSÉMEIVT D^AyHAlVCRCS. 

A Ayranches, Janies-Dahamel , Boudent ; 
à la Chapelle-Urée, * ; à Bfecey, Leféyre^ 
à Dncey , Baron , Henzé ; à Granyille , 
Durier , Leyionnais , Dairou ; à la Haye-Pes- 
nel , Nelet , Morin ; à Pontorson ^ Morel , 
Jourdan ; à St-James , Lemasurier , Dela- 
roche ; à Sartilly , Desfeiix ^ Doussin ; à 
yillediea , Godefroy ^ Lepelletier. 

ARROllDIsaBMEifT DB CHERBOURG. 

A Cherbourg , Morin , Poret-Lacouture « 
Micoletf Le Barbanchon \ à Beaumont • Le 

' 25* 
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CetT ; i Ste-Croix-Hagae , Mill<tt ; aux Pkuv » 
LecheTalier , Qaeri«r-I>esro$iers; à Octe- 
Tille , Quoniatn ; à Tquiiavîlle , Enol ; à 
Saînt'-Pierra-EgUse , Mitbel ; à Goameville, 
Richer. 

Arrompissembkt j>£^ coirrANCÈt. 

A OMitances , Oaillot , Piton , De Bni« 
court ; î- Cérences , Mahea : à Cerisy-la-* 
Salle , Jebenne; à Ronce<y , Lepeinteur ; au 
Hesnil-GarDier , Mauger ; à GavrajTf Le-^ 
febure ; à Hamhye , rignolet ; À Prêtât ^ 
Lecordier ; à la Haye-da-Puits , Bataille « 
Mahault ; h Lessay , Fauvel ; à Pirou , Ha- 
rasse ; à BlaittvttU , Titrqtietil , Le Sage ; 
k Montmartin-sur-Mer , Boardon; à Quet- 
treviîle , Delepault; à Périers , Le Rendu ^ 
Flambart ; à St-Sauveur-LendêSti , Joret ^ 
Girard. 

ARBONDISSKMEIfT D£ MOaTAlK« 

A Mortaitt , Queslier , Le Roi , Gbrëtieir; 
à BartHfoat Becbet; à St-Cyr-du-Baineult 
Osoaf filsf à Saint-Hiiaif e-du-Karcoset « 
Bccbier , Aiiger , Barbey ; à Isigay , De- 
Biîrlean ; à Suvigny ^ Jamet , Groslin *; à 
SaintPoiSf Md&taufrây, Dâtin ; à Soiirdeval , 
Trocbon , Rondel ; au Teilleul , Regnault ; 
à Saiftt-Sympborien , De laBroîse ;.au Buat > 
Bidard* 



( ^95 ) 

JkRRRONBISSEMfillT DE SAINT- LO. 

A St Lo y Gosselin , Blanchard , Caille- 
mer ; à Canisy , Girard ; à Saint -Satnson « 
Gaumain ; à Carentan , Le Moël aîné , Le 
Noël jenne ; à Marigny , Michel ; à la Cha- 
pelle-en^Juger , Deiapeintrerie ; i Percy , 
Gendria-Dumesnii ; à Montbray ^ Daniel ; 
à Saint-Clair, Letouzé; à Cerisy-rAlAaye » 
Poret ; au Pont-Hébert, Pimor aîné 5 à 
StJean-de-Uaye ^ Moncel; à Tessy, Jour- 
dan ; k Domiean , 'l^esage ; à Torigni , Le 
Hodey^ Hébert-de-la-Vicomterie. 

ARRONDISSEMENT DE VAI.06NE5. 

AValognes, Be]ioi3t, Sansan, Langloîsfils; 
àBriXf Travers; à Barneville, Pellecat; à 
Bricquebec, Hébert , Le Renda; à Ste-MèrÉ>^ 
Eglise , Cirou ; à Çic4UiYille « ûghonumM ; à 
Ste-Marie-dafloiif \ Hubert ; à monfebourg , 
Cuquemel , Guerin; à Barflear^ Cleret ; à 
Quettehou , Bouillon; à St-Vaast , Lepiney; 
à St-SaUveur , Tirel ; à Portbail , ï'enouil- 
Kère. 

' CCHIHISSAIRES PRISEURS. 

MM. Montier-Pauinede , à Atranches.; 
Bonîssent , à Cherbourg ; Fatout , à Cou«^ 
tances; Beaûmont^ à Granville» Enger- 
^and-Dudemaine , à Saint-JU \ Foucher ^ à 
Valogne*» 



i^) 



%«r»V%.'%««M«^ 



COURTIERS D£ COMMERCE. 

A Granville , MH. Gnillebot ; à Cher- 
bourg , Hervieu , Jouanne , Le Magnen , 
Morvanl ; à St*Vaast-la-Hogae ^ Le Ma- 
niche y Gallerand. 

COMMISSAIRES DE IK»LICE. 

MM. Oar^a-Lamarselle , à Avranches ; 
Maubant « à Granville ; Souques , à Cher- 
bourg ; Le Moyoe , à Coutances ; Darthe- 
nay 9 k Saint-Lo ; Colin ^ à Valognes. 



CULTE CATHCM.IQUE. 



MM. 



l 



Eféquede Coulances : Dupont-Poursal ^, 
né à Chabanois , le 3 juin 1761 , sacré le | 
6 janvier 1808. 

• Ficaires géniraux : L^Hermite , archidiacre 
de Test ; Les^tt4)opré> id. du centre. 
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. -Vkwkes ffinirBM hanorakts i Cotteref , 
éséuneûe Çaryste ^ chanoine de Saiat-D^nis; 
Sancel, ëv. de Bayeux; Bos\y , chanoine \ 
Lesplu-Dupré , curé d'Avranches , archi- 
diacre du sud ; RouHand , curé de Yalognes; 
Morin I curé de Morfs^in ; Bricquet , curé 
tf e Cherbourg: ; Adeh'ne , ctiré de Saftit-Lo ; 
Lehïec, sn^f^rieurdu-s^inaire. 

S^créfaire de réwhé :Qoxn\i\ sous-secré- 
tafres : Michel » Lequesne-Bfot. 

Chanoines titulatres: Bos\y , (grand chantre)» 
Sorel, Leroux (sous-chantre) , Cornu , Fleu- 
ry ; I.ecanu , Poret , Lebrec • supérieur du 
grand séminaire , ayant rang de chanoine* 

Chanoines honoraires résidons : Dubreail , 
curé' de Saiivt-^Pi«rre-de<>CoiilaBces ; Seoretle» 
G. Leroux , Liber, Pacqaet». Iiequesne BhMi> 
Bérambourg i Michel , Desponts ^ curé de 
St~ PiicolaS'-de-Coutances. 

Chmoàm h Ê m'm ^wmr rê$àhn:s : Lei^ 
dipré t cure cTAyranches ; HouUaad« /dL 
de valognes; Morin, id. de Mortain ; Âdcr 
line , id. de St-Lo ; Bricqnet , id. dt Cher- 
bfdurç; Tbert , Id, de Cahnhy ; Maudouit , id^ 
de GranTilie ; Da\y-de-BoisYal , id, de St- 
€p»itveur^le-Vicofnte ; Le Bonteillef , id. dé 
Montmartin-snr Mer ; Démons , ancien curé 
de C^bourg; De Percy , chanoine de St- 
Denis ; Guilbert-Duperron , desservant d'A- 
gneaux; Roger; Le Doux; Dary, desservant de 
Romagny ; Le Barbenchon , id, de Neuville^ 
au-Ptein ; Daniel , proviseur du lycée de 
Caen ; Lepelley; Dnval-Dumanoir; Gilbiert, 
ancien principal d'Avranches t Gilbert % d^^" 
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Tabbé Don val; ie 2*, Gosselia; et 3*, Le 
Ouc ; de 4*^ 7 Clbùquef ; de S*" , Lé Bbatettler; 
de 6*" , Dieu; de 7', Hébert; de 8' Briômiê. 
Coltége deValognes. Principal et régent de 
philosophie , Amiard ; de mathématiqiies , 
Beaude-DesForges ; de rhétori(|ue , BaUlache; 
de 3* , Lahaye; de 3® , Le Boucher ; de ,4% 
tloquière ; de 5' , Goubeaux ; de 6* , Le 
Monttier; de 7*« Malitourne. 

• * 

INSTRUCTION PRDIAMIS. 



COMITÉS D'ARItOJVBISSfilIlSlVT. 

Le Préfet inréside de droit tous les Comités 
du département et le $ous-préfet tous cenit 
de rarros£isseniieat; le prooirear du Rot est 
membre de droit de tous les Comités de Tar* 
rpndissemant 

Comiié À'St'Lo.MM/iiMiev^, préfet, 
président ; Dan-de-la-T^uterie ^ , membre du 
conseil général, »i?^'/7/î/«yfew/^; Clier, secré-- 
fmre; Diguet, procurenr du roi; Lemûmset' 
h-Jug:annière , mairje deSl~Lo; &tur, juge 
de paix du canton de Percy ; Adeline , curé 
de St-Lo ; Gcmrgeon , ministre du sàînt étan- 
gUe ; Le Cbevalief^-Dapcrrey ^ membre du 
ConsriV^général ; Le JoHs-de-Vîttiers # , wf. ; 
S^nson-Lâvaîesquerié, id] Guillot, îd, ; Havin, 
membre da Conseil d'arrondissement ; Clé-, 



] 




Y conseiller mumcif»^ ; hâbfvgf^^ 

iii^èftfiii; des éçoies ' dà .cîiitipir de St-Gi 

Hervieu, toaite de JlapigBy :, iS. du. cdutoa 
de,3|aan^y,;/Gj^dm-Diunesiui;T maire de | 

ï^erfjy , jd. ûn^.pàion îde Peroy i le Saje ^ j 

notaire à Doinjéan , 0,dxL canton de Tessy;; ^ 

Hébertîde-la-Vîcômterîe, notaire ;à T.origiu: , 5 

m, ducantion de Torigni ;. Pilloif , jnge .de paix 
jîa -caiiti>n de St-CIair ^ id. du' icanten ^e JSI- 
jClaût ; Xe * Cocq ,. zd du xan ton de St-Jean^ 
|fcrlE)aye , id. du canton .deSl-Jean-3eTDày.e, 
[ ilComtéjde Canntan. MM. Enouf ,. maiie^ 
député^. w^-7?^A/(dbî/ ; lâiné.,^.j^ 
Sàvary.,, curé; .Gislot^ tcpnseillér . d'arronr 
4i9|Binent; Gobyer , lÛ.; T!ontame^,, per- 
4îéipieiir. 

^ ] Comité de 'Cbab(9urg. JBonnissent i(^ , sous- 
fi^et^^ .président ; Noël-Agnès^, inaûe .de 
Qmm^^ (Sûppey ,;,iige an 

|tq»Jfnai;]Civii , .secrétaire \ Botlm-Desylles , 
jpcûjiuteuf:; dùiôl ; Diimont- Moulin \ juge 
^.jiajix de 'C^sbourg ; Bricquet , cure de 
Cber^oui;g .;, VGour^eon , ministre du saint 
^^^ciler» J)e Sesmaisons , pair de France ,^ 
jBOtfnobre du £onseil général ; de Bricque'- 
.yîne O^^ïlc comte ) , membre du Conseil 
^féâùisali' Avoine'de-£Iiànlereyne , id, ; Javin 
j^., conseiller d'arrojidissement ; Diguet , 
jul^ituUhr à Xherbpurg ; Àsselîn ,. docteur- 
în^deoin j^t Paris , propriét-aire , inspecteurs 
.^s^écolesii^ canton deBeaumont; Le Bru- 
Aénti\rpnQpîpaI .du collège de Cherbourg «t 
Jaiafilion I mafre des Pieux , id. du canton 
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4es pieux ;. Clastbn , àncieii rirmcipàl âti 
collège et Quonîàm^, notaire, ia. du canldii 
d'Octeville; Cahart, inaîrè de St- Pierres- 
Eglise et DelaporteJ)esyaiix f jage de pait y^ 
fd. du canlon def St^Pierre-Eglise. ; ; 
Comté d» Valons. MM. Ctamorgam , sous- 

Sréfet , président / Pelée-DeVarénpes , maire 
e Valogaes ^ viceftésident ; Amiard , prin-* 
ciblai ja collège, secrétaire; Lébastàrd-Delisle ; 
procurear du roi ; Càiilet , JQge de paix de 
Barneville; Fêrèt,*(;uré de Brixf ^Epron- 
de-la-Fossardi^re , membre' da Conseil* dbSrié- 
rai; Lemarois, Ijentenant-giénéral, <^. ; Bmllod, 
lieufenant-gènëral , id.\ Grisel, membre du 
Conseil d'arrondissement ; GalIemaiNi, id;; 
Xelaidier , id, ; DelaJiaye , instituteur. 

Comité de Cûutances, MM. Lebrélon , squs^ 
préfet , président; Letertre , secrétaire ; Blouef, 
procureur du roi; Le Pèsaqt^, mairef de 
Côntances ; Brohier-JL^tinière , fugb de paix 
dVi; Dubreuil , curé de Sï-Pîî^rré-^e-^oii-^ 
lances ; Avril ^ , membre du Cohsril gèn'éi'al 
'et Le DoUey ï docteur-raédëcijA ,' ijispeicteiMCS 
des écoles du canton dé P^riets ; Br^bop ^ 
membre du? Conseil généjral etJoqénneikDàiré 
%ie Cérences , id. du canton de Brébal ; le vi- 
comte Bonneqarains G ij^, lîcuten.a^t général 
et Quesnel-Canvauxi^, colonèLdlé la ^rde na- 
tionale , id. du canton de Gavray ; Dudouyt, 
député , membre du Conseil général ; Guillot, 
notaire à Coutances et Gnérin ., 'jpifinciïial 
dii collège de cettjs ville , ii/.' du canton de 
Coutances ; Chanteux , maire de la Hayé-dtt- 
'Puits et Dagoury, membre du Conseil d'ar- 
rondissement , id. du canton de la Haye-dtt- 



à Boiîcey^,,* id.. du canton de Gerî&y-Ia Salle ; 
jQiird^-t,^fortmière , fu§e ;de. paix et Vxai , 
.percepieur , tti 4» canton de Lessajjji Le 
^omle;,'iuge de pait et Aa;ça-Mary , 'S. de 
;|iIontyi^rtm--srtr-Mer . ; Quèsii€^rBasn}esnil , 
Çropi^étaire et Enottf ? îuge de paii , ///. /^ 
j^ai^ôp. de St--TiIalo-dé-ia-Lay^^^ , t,slo%e. , 

4fi ^t-SaùVeur-JtendelînV ^^ ^"^ 

,^^ sous']^xé(el^présideni; % Boyis/ott, pwep- 
tgurd Avranches, J^^r^/fl/ryf; AbraliamJOuDoas, 
.prcicarair du roi ; Oliyiei: ^.pàice 4'Avi:att- 
£he^ ; Del^oche V mgé de paix dé;i)iijciey^ 
Lesplu-Dupré , curé d'Avranches ; . Àuf ot , 
ex-député , membre du Conseil général; Bou- 
dent , receveur des finances , îd. ; Gauque- 
Iin, membre du Covi^^gés^àssà i Hà^smey , 
principal du collège d'Avranclies; Hennequîn', 
instituteur à id. -, Lepelletier, membre» du 
Conseil d'afrondisseraent ; Cherbonnel , offi- 
cier de la garde nationale. 

Comi'fé de Grqn^lle. MM. Le maire ^ , «w:^ 
président; Saillard , instituteur , secrétaire ; 
Hugon , juge de paix rjMaudouit, curé ; Hue, 
aj-ocat ; Theroulde r'Boisnard-Grandiaatson; 
Thebault , maitre de pension. 

Otmité de Mortain, MM. Lemaîstre, sous- 
préfet, président; Leverdays ^ , maire de 
Mortam , vice-président; JossQi , secréiêire ; 
j^^^^ ' procureur du roi ; Morin , curé 
de Mortain ; Fouqué , principal du coUég» ; 
lieiossendière , membre du Conseil génà^al; 



CM): 

Btestfiamps, jugé' dëiparBc iFIsfe^ 
Icfîèf r I%ty, jug** de parrîw Dëflft, pirif- 
fc^eiâr, hâpeetèin^s dès.' À[^o)ès dir cà^ir & 
%fetahoii;GuîlRRrcd'; msttre, jUi.&ii cantoii 
dfRfetty ; ttéKer ; ÎHgéiè paît , /A' db' cantbn 
^ JMffïj\ LàNnYUanAètis , acr'ocsit'; et Als- 
,niûVj /(£ an canton du Térifetit'; Jaiiie^,pi^ 
Af^irBoonesoetir, âMDtaftft0miaM;ayoit0, 
irf, dn canJon.de Moriafii; EefreHtiurs'îPîgecar- 
•IftPè, jttgëdfe'pa&c ëtCantôrcI , prfndoaA 
aa colléjpfi V ^ï'rf. dtt canton feSamfMïaffe- 
éifBhûtconét ; ' GfendHri-dn^^Iteifertt msiré , âf. 
d* eantôn de SaîiirPoîs ; Debon , ' dlrectéitr 
dé fonësftf etMorel. paoetierv M:iii àiîtoa 
dfe Sbûrdèral. ' ' 
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ET AYtS mVESB. 



( Dans cette partie de TÂnnoaire sont gratuîtenient 
'annoncés toin: l^^'ôtyrages dont nous avons tèia un 
«.É^oiiplaîre , tonles les feiâtes péTiodiq»es que lettra rédat- 
tevrs psenneit 4'eii^geiDent de no«s entoyer {pendant «ne 

'«mée») [ 

. • * • 

N. fi. Zes leUus et paquets qui ne suoat pas^ affranchis^ 

tgstent à la poste» ' , 



JOURNAUX 

ET RECUEILS PEEJOBIQUESk 

L% CABINET D£ I.ECTU&S. 

Lj^ Cabinet de îeçtme n'ayait pas un an 
d'existence , qu'il occupait la première place 
parmi les recueils littéraires i périodicité 
lafiprochée. Le Voleur dut s'éclipsa devant 
ce rival y bien supérieur en esprit c^mme en 
étendue : il n'a fait que végéter depuis avec 
les restes de son ancienne vogue. 

Au milieu d'une prospérité toujours crois* 

santé , le Cabinet de lecture céda au désir de 

aooo de s^ abonnés ^ et. se détermina , en 

Janvier i83i ^ non pas précisément à dinûnner 

. â6* 



I 

1 



'( 3b6-) 

son. Cannât ^ m^s à. flkt sa feoSIe ilaoe 
nuoiière pîiis commoîTe : if adopta le grand 
bk^i'* y et>fit«pMa&i^ l^atJes^na {oors y 4^ 
coIonne^iCÉt icMtilfr im .sWft^tmtas nom- 
breux et d'au moins la colonnes. 

La ridootton von sochniient se-ocutient, 
mais elte s^amétfore , sll' ësi possible. Nous 
n'avons pas un homme detaleot qui n'apporte 
son tribut à Féditeur. Parmi les principaux 
rédacteurs., nousciferons^MM. Cbâteaubciant» 
Bàlzàe y. Lâîûatfiàé^ DéiaVigiie , Bérangâ: ^ 
de Bottirieane 9 Cmanoompr^^ fisa^Mkwiyv 
Méry t Capefigu«'4 Laèfi^lelte^ Chk Ifodîer , 
Alex. Dumas, Ste Beuve, Soumet, J. Jànilf, 
BHifrKaud / Rehtt^tjttm , tÊà^, Le Sm» , 
Drottineau , G. Sand y Bailancné , Paul de 
Kock^ etc. 

Plus .vaste qu'aucun autre journal, le Cabinet 
de lecfure, psnàgMWÊiftÛ^B jours , pubh'e, 
avant aucune de nos Rei^ues^ les meilleurs 
articld» dttiFilMfl^' «n^M^A Sitt iiMe , à la 
politique près , qu'il a dès long-4emps et 
justemeniiAsnnbMtfto, WRteM tesciences^ 
aucun des beaux-arts n'est en debors du cercle 

S'ît^embta^;, RistoIrVf t^g¥»pliie>, âtfec- 
lesi àgRcnltitte ) ittdûMrid, vc^^S ta- 
hmfknx^i Aoin^, eto» , «n&éit é|al«nmt 
43Hr»*s(m pfan pâiibinanml ùéoÊ^atéy ]^a9- 
laiMMut rempli.' 

De^mis iiil ati, îVlAâdié^éeâ:ig fèi» ptf^lMis 
de trèsbeikfi gra^ttdS dé i&9d^ 

fie qni tttohÂèv t'4»t U b(aèr )^lt de eette 
l^ubiiôMiioft. 

Uftî a». .. .^.*4**i*. 4Wf.^ 

'boismois.^,,. .«^. i3 



^ei' le^ Cidf^et déUctîÊ^ iie^e94fté''àH»rs que i^ 
fn.^ dHicfiiie/ Htist «léâvé ^' finissent sou- 
iH«t > 0t ^^^jnttrÉâl'Mlevr «orûlte qtrc 6 fc 

primeury et * Pàffe ; rue^ dèSeiiie , n* lo , 

' ikEnw ndBsoAMiis^ fGél' etceiléhf recaell 
.d« î^ttiAi- iiï-^ < ptiblié' pâr^ Mi De €au- 
jpcMt^^ttll an 6dc6*d veiifmer. X^ Prix des 
-dNiefiMSV'UvNJèctoftâ^ iqtti^^ volume 

^Mlv de tS f) 0ft dWoiiÉe Hf- C^eA , ^ rue des 

'■' >TÉ8ioaaAi^'£imT€!lot»ÉdiQVB : A Parii, 
rue dtf Jardiner; a^' & 

3 fr._So c. — 4'' année ( i83ay4:ftK5o c. -^ 

S!' atnrée ( tfi33 ) ^ f .< 5o €;-^6« amée ( 18B4 ) 

•ai^ffr 5o c. La 4^ ne se-^esd pa&së^rëmenK 

. les Fawt-ïk^ffite édiU ^- iàiiUs étOU^ter 

iBûSielk^âtdi^Jeaft Le^Hùur, p0èlës l^iroia^ 

mât» diMmtfi prélimùtaiMs , choiskée nM» tt va- 

riani^s des précéilms éditisêti , mtat-maMlhs 

et glossaire; publiés par Jutien- TitH;^ , 

membre de^ la Sectété des- aittiifttaîves de 

N<irfflandt«^ i )oli vofaffie. itt^i^ , {fniyrifuë. 

sttt papier tH&Ai^Ct vdtttiiie oonticnr, otttt^ 

les textes de Jean Le Houx et d^OHviër BasfifC- 

lin y le discours préliminaire de M. Asselin 



et les notes 5^¥aiite& qoi ^^sneiit tant de prî^ 
à rédition cle^^iQ^ i •: 4^$ Qoiides emprontéftft 
aiix commeoûires de M. I^^iis Du Bois; un 
glo^sair^ des mots vieillis,; pli|5 4e quaraaie 
Vaux-de^Vire iaédits.,j ^hap^as au^ UiT^sti- 

Îatiôns des précéckiis édit^iirs^ , > elc ^. etc. 
*rix 3 f, ctez tous les Ubr^r^s qui vendant 
rAmiuaire d^ia MauchejA Vire 2^: buif^o 
du îour'nal ; à.Caeu , cbez M'°<' Cbalapin 4 à 
Paris /cbieÉ Laticç^^ nie .du ^uloy^ n^ 7.. 
Noui^elabf^^hfonQl9gi(fuP;àef histoire Hfàr 
çerselle , à rasage. des collèges' et d4s lita^^ 
maisons d*éducaii(m; par M.. 4'abbé, Daniel , 
proviseur du collège royal de, ^G^en, membre 
de plusieurs Sociétés ^van^es. a.voL în^.18 ;. à 
Caen ^ chez Le Roy. 

Cartes géographiqm murtdesj par. AL fi^md; 
brochure in-8^ de 8 pages^ 

Discours pcaHoiièé'pSff Mi Tabbë Daniel, 
proviseur du cottége royal , président de la: 
Soctét<^ de» jmtfquaises àt l^ocma^e ^ daoïs 
la séance géniale du aa juillet <i833, iàSP 
de .16 pages. . .» .' 

fyhémérides normandes ^ iou wmil cbmmdà' 
gigue, historique ei momm^tal s^r la Norma^r 
die , par G, J. Liange ^ dpc^eur en médecine, 
membre de plusieurs Spciétéss2tV:antfi6, i" et 
a* triniestre; i fort vol. ifli-ô^; à,C«ea , chez 
Bojiniiserre V à Paris r.chez Lance \ rue dtt 
Èouloy^n^ 7. . . .. \ . . 

Camille.rou le patriotisme , tmgme en & 
,ii^es €t en u^r^^PW M. f'r. Galqron r in*^ ;. 
.iiçé â aoo exemi^ires. A^Falaiseé chez Bré^t 
.prix' 3 L ..... . / ■• ■ 



* 



( 3ii ) 

Administration des douanes. 2821 

Dëpât d'âalons de Saint-Lo. fi«i 

Postes aux lettres. 283 
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L'Annuaire de la Manche se vend chex MM. les libraires , 
£lie , k Saint-Lo ; 
Tanquetay , à Goutances ; 
Ve. fribMiillard, £; TostaiJk » à Avranches ; 
Boulanger , à Gherbours ; 
Carrette-Bondessein , i V ak>gn^ ^ 
JLebel, à Mortain; 
Groutt, Le François, à Bayfiox ; 
Ve Gbalopin , Mancel , à Gaen ; 
Adam , fils , à Vire ; 
Brée attié, ii Falaise. 
Lance , ru« du Bonlof , no 7 , à Paris* 
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ié% Pifeox; Clastbn « ancien Principal dit 
cbUëge et Quoniâm^, notaire, ia. du ckntoii 
ë'Octevillé ; Cahart , jfiaire de St-Pîenre- 
Eglise et DelaporteI)esya!ix ,' fage de paôii'i 
U, du canton dé SirPierre-Eglise. . ; 

ù^mité de t^aiognes, l/lVl. ClsimoTffim , som- 
prtfet , président ; Pelëe-DeVarénnes , maire 
île Yalognes , viceftéûdeni ; Amiàrd , prin- 
cipîad du collège, secrétme; L^bastard-Delisle , 
procnrenr dn roi ; Càillet , * jqge de paix de 
Bamevillc ; Fcrèt , • qaxjk de Bni \ L'Ej^oii- 
de^a-Fossardiire , membre' du Conseil gêné- 
tA\ Lemarois, lientenant-gënéral, lit/. ; BâtUôdf 
liAitenant-gënëral , ik/. ; Grisel, membre du 
Conseil d'arrondissement ; Gallemand, id,\ 
lidaidier , id. ; Delahàye , instittitenr. 

CimiU de Coûtâmes. MM. Lebr^on , sous^ 
préfet , président; Letertre , secrétaire ; Blouet 
procnrenr du roi ; Le Pesa^t^, maire de 
Ctmtances ; Brohier-Lefinièi-e,^^gfe 4e p«i 
dVA; Dubrenil , curé de SlPibrre-iJlc-GoU-j 
lances ; Avril ^ , membre dk £(âiseil général 
et Le Dolley ; docteur^médëci^ ; ipspççfenrs 
des écoles du canton Hé Périets ; Brtjliop, 
membre dir Conseil général et Joiiénnei màîrè 
de Cérences , id, du canton de Brélûl; je vî- 
cdmte Bonneipains GO^. lieutenan,^ giènérat 
et Quesnei-Canvauxi^, colonéLAt lagraraénii- 
tionale , id. du canton de Gavray ; Dndonyt , 
député, membre du Conseil général ; Guillet. 
notaire à Coutances et Guérin ,, *^fincîpa! 
dii collège de cette ville, fd/du canton de 
Coutances ; Cbanteux , tnaire dfe la Hayé-Ai- 
^Pnits et Dagoury, membre du Conseil d'ar- 
rondissement, id. du canton de la H^ye-Ju- 



